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1 y à vingt ans, les Cana- 
diens de langue française des 
Prairies veye ent avec amertu- 
me la radiodiffusion anglaise 
pénètrer dans leurs foyers, au 
détriment de la mentalité et 
de la langue de leurs ancêtres, 
“La prochaine génération ne 
parlera pas la langue de ses 
parents”, disait-on, Un im: 
mense effort volontaire, e 
puyé par les compatriotes du 
Québec, a donné la réponse 
au problème: quatre postes de 
langue française. 

epuis uné dizuine d'années, 
dans les centres les plus im- 
rtants, la diffusion de la té- 
évision anglaise soulève le 
même problème, à un fon 
lus intense, Créer des postes 
rançais, les nourrir d'argent 
et de programmes, voilà une 
entreprise dix fois plus diffi- 
cile que la création de postes 
de radio, 

Mais le climat des relations 
entre les deux, races histori- 
qués du pays! a singulière- 
ment changé depuis la guerre, 
La conservation de l'héritage 
français et son rayonnenient 
préoccupent les meilleurs es- 


# 
Communiqué spécial | 


Ÿ 


rits, Et vollà que la Soctété 
dio-Cannada elle-même dote 
Manitoba d'un poste de 
télévision française, Un pos- 
te financé par l'Etat, nourri 
des mellleurs programmes de 
Montréal, avec un personnel 
nombreux et un canal de 
choix, 

Le %4 avril marquera l'ou- 
verture de ce poste, Mais ce 
n'est pas simplement une inau- 

uration technique qui aura 
ieu, C'est une affirmation du 
caractère bilingue du piys, un 
monument à la gloire de tous 
ceux qui ont espéré et travail- 
lé à la survivance franco-ma- 
nitobalîne et un symbole des 
richesses culturelles et socla- 
les que la bonne entente peut 
promouvoir partout au pays. 

“La Liberté et le Patriote’ 
consacre environ trois pages 
à cet événement cette semal- 
ne, car nous croyohs sincère- 
ment que la collaboration dans 
une eémulation amicale, du 
journal, de la radio et de la 
télévision de langue française 
augmente le trésor commun à 
l'avantage éventuel de tous et 
de chacun, 


# 


OUVERTURE DE CBWFT 


Le dimanche 24 avril, à trois heures de l'après-midi, la 
population de la région de Winnipeg assistera à un événe- 
ment d'importance nationale: l'inauguration du premier 
poste de télévision de langue française dans l'Ouest canadien. 
Cette nouvelle station, 4e poste de base de la chaîne française 
de Radio-Canada, retransméttra à compter de ce jour et avec 
un délai de quelques semaines les émissions présentées à 
Montréal, Toutefois, à l'occasion de l'ouverture, nous r- 
rons assister à un programme entièrement conçu et réalisé 
en direct et qui sera télédiffusé de l’auditorium Notre-Dame 
à St-Boniface (admission sur invitation seulement), 


Programme spécial 

Au cours de cette émission d’une heure, nous entendrons 
quelques allocutions et un concert auquel prendront cn 
l'orchestre de Radio-Canada, sous la direction de Victor Feld- 
brill; la chorale de St-Boniface dirigée par Marius Benoist 
et les solistes Rolande Garnier, ano, Paul Fre- 
dette, basse, et Georges LaFlèche, ténor. Parmi les invités 
qui adresseront la parole, mentionnons Son Excellence Mon- 
seigneur Maurice Baudoux, archevêque de .St-Boniface, 
l'honorable C. Dufferin Roblin, prémier ministre du Mani- 
toba, Monseigneur Antoine d'Eschambault, président de la 
Société Historique du Canada, de même que quatre repré- 
sentants de la Société Radio-Canada, soit MM}. onse 
Ouimet,-pré R: finlay, directeur des Prairies, Marcel 
Ouimet, directeur général de la radiodiffusion française, et 
Léo Rémillard, directeur des progrimmes du nouveau poste. 
Cette émission sera réalisée par Jack Philipps. 

) Au fil des images 

Immédiatement après ce programme d'ouverture, nous 
entendrons un bref message de Son Exc. le Gouverneur Gé- 
néral, M. Vanier. 

On présentera ensuite un film intitulé Au fil des images. 
Ce court métrage, réalisé à Montréal, nous montre en quelque 
sorte l'envers du décor d'une émission de télévision. Nous 
découvrons à travers les studios de réalisation, les salles de 
costumes, de maquillage, de décors, ete,, tous les éléments 
que peut nécessiter la production d’une émission. Le centre 
de télévision de Montréal étant réputé comme le plus impor- 
tant dans la ction en langue française au monde, ce film 
d'une demi-heure devient une introduction presque néces- 
saire au monde du petit écran. | J 


Avant-Première 
Mais s’il est une chose utile au nouveau téléspectateur 
du réseau français, c'est de connaître les différents genres 
d'émissions qui seront désormais à l'affiche au canal 6. Sous 
le titre Avant-Première, les Services d’information de Radio- 
Canada à Montréal ont réalisé à l'intention des téléspecta- 
teurs de la région de Winnipeg un film qui a justement pour 
but de nous familiariser avec les séries télévisées de la chaîne 
française, ; 
ans ce film, nous ferons d'abord la connaissance du 
directeur des programmes des réseaux français, Roger Rol- 
land, qui parlera officiellement au nom de la direction de 
Radio-Canada à Montréal. Pour nous présenter les extraits 
d'émissions tels que le Téléthéâtre, les Belles Histoires des 
pays d'en haut, Bonjour Madame, le, Club des Autographes, 
etc., nous retrouverons un annonceur qui, dans l'Est, fait 
grandement honneur à St-Boniface, Henri Bergeron: 


Horaire régulier 
À compter de 5 heures, CBWFT diffusera les émissions 


de son horaire régulier, Mentionnons qu'à 8 heures, l’hôtesse 


de Music-Hall, Michelle Tisseyre, souhaitera la bienvenue à 
la population française desservie par le nouveau poste. 


Dernier Acte 

Dans la soirée, à 10 h. 30, on pourra voir une oeuvre 
framatique créée dans les studios de Radio-Canada à Winni- 
peg pour souligner à la fois l'avènément de la télévision fran- 

aise dans l'Ouest canadien et le 35e anniversaire du Cercle 
olière de St-Boniface, 

D'ailleurs avant la pièce nous entendrons une interview 
de M. Denis Bélair avec Mme Pauline Boutal, directrice du 
Cercle Molière qui remportait récemment, comme chacun 
ms un éclatant succès au Festival National d'Art Drama- 

que. : 

La pièce à l'affiche, Dernier Acte, est un texte de l'au- 
teur montréalais François Lemal et a été écrite spécialement 
ag les comédiens du Cercle Molière, Le drame se situe dans 

monde du théâtre où, au cours d'une répétition, nous assis- 
toris au meurtre d'un des comédiens. S'agit-il d'un assassinat 
ou-d'un suicide? Nous découvrons l'envers du décor avec ses 
haines, ses intrigues, ses amours déçues, - 

La distribution co: : Laurette Bergeron (Elise), 
Marie Laurencelle (Pauline), Louise Adams (Marthe), Léo 
Rémillard (Antoine), Jacques Ouvrard (André), Robert Tru- 
del Georges èche (Pierre) et Robert Séguier 


! Radio-Canada a confié à Jet: Foucher, ‘un des-réeliss- 
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9,00Du coq à l'âne 
930-—Reportage 
10,00—Affaires de famille 
10.30—Dernier Acte 


Lundi 25 avril 


4,00—Bonjours madame 

4,30—La boîte à surprise 

5.00—Le courrier du Roy 

5,30—Le grand duc 

6.00Pierre sur pierre 

6,30-- Nouvelles 

6.45-—Chez Clémence 

7,00Les trois mousquetaires 

7,30—En haut de la pente douce 

8.00-—Tribune libre 

8.30--Ln poule aux oeufs d'or 

9.00-—R.-C, vous invite , ,. 

9.30--Les belles histoires des 
pays d'en haut 

10.00-Récital 

10,30—Long métrage 


Mardi 26 avril 
4,00-—Bonjours madame 
4,30—La boîte à surprise 
5,00--La vie qui bat 
5.30--CF-RCK 
6.00-—Jeunes gage 
6.30-—-Nouvellès 
6,45-—-Les collégiens 

Troubadours 
7.00—Le comte de Mont-Cristo 
7.30—Le survenant 
8,00-—-Gendarmerie royale 
8.30-—Joie de vivre 
9,00-—C'est la vie 
9.30-—La pension Velder 
10.00—Pays et merveilles 
10,80——Long métrage 


Mercredi 27 avril 
4.00-—Bonjour madame 
4,30-—La boîte à surprise 
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Le dimanche 24 avrilisera jour de fête pour la population de langue française de Winnipeg et des environs, C'est en effet le jour qui marquera 
l'inauguration du poste de bas& de Radio-Canada, qui présentera des programmes de télévision française, Un autre chapitre qui vient s'inscrire dans l'his« 


toire déjà imposante de la Société! 


S. $. le Pape Jean XXII! a lavé les pieds | 


à une tradition liturgique qui re- 
monte à l'origine du christianis- 
me, le Souverain Pontife s'est 
prosterné humblement le Jeudi 
saint devant 13 séminaristes pour 
leur laver les pieds, Les partici- 
pants à cette cérémonie rituelle 
du Jeudi saint étaient de race 
blanche, jauné et noire. 


bn dit que le Saint-Père a décidé 
d'agir ainsi, non seulement pour 
roclamer le sens véritable de la 
raternité et du caractère uni- 
versel de l'Eglise catholique ro- 
Maine, mais aussi pour manifes- 
ter l'opposition de l'Eglise aux 
réjugés raciaux et à la violen- 
e qui prévalent dans certaines 
parties du monde, 


de 13 séminaristes blancs, jaunes et noirs 


CITE DU VATICAN -— Fidèle | 


ticipé à cette, première cérémo- 
nie de la Semaine sainte ont été 
choisis parmi les étudiants du 
Collège pontifical de la Propa- 
gation de la Foi, Ils viennent des 
ays suivants: Ruanda, Togo et 
anganyika, en Afrique: Japon, 
la Jamaïque, etc, 

La décision du Pape de laver 
les pieds de 13 séminaristes au 


lieu de 12, nombre des apôtres 
du Seigneur, met en lumière une 
légende du 6e siècle, selon la- 
qu le Va e saint Grégoire le 

rand s'était prosterné devant 
12 pauvres de Rome pour leur 
laver les pieds, Après la cérémo- 
nie, le futur saint s'aperçut qu'u- 
ne 13e poreonns avait pris place 
parmi les néophytes et que le 
nouveau venu n'était autre que. 


Dans les milieux du Vatican,! Les séminaristes qui ont par- 


De Gaulle au Canada: 


une étape “essentielle” 


OTTAWA — Le ainéeal Char-, Le président de la France a 
lès de Gaulle a déclaré ici qu'il! fait ces déclarations à sa descen- 
considérait son voyage au Cana-|te du Boeing 707 d'Air-France 
da “essentiel”, entre sa récente |qui l'avait amené de Paris à Ot- 
visite en Grande-Bretagne et son |tawa et il voulait sûrement dis- 


le Christ lui-même, Le plus cal- 


5.00-—Guignol et Barbarin prochäin séjour. aux Etats-Unis.|siper tout doute au sujet de ses|mement du monde, Grégoire le 
530—Le dernier des Mohicans| 11 a ajouté que le Canada fait/intentions, indiquer clairement| Grand s'agenoullla devant lui et 
Re Fanorantique rtie VA 4 $ gi Lau pe 4] De pas venu au Canada} répéta son geste une 13e fois. 
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8.00--Le point d'interrogation 

8.30—-Quatuor 


9.00-—Prise de bec 
9.30-Les belles histoires des 
pays d'en haut 
10,00-—Joindre les deux bouts 
10.30--Long métrage 


Jeudi 28 avril 
4,00--Bonjours madame 
4,30--La boîte à surprise 
5.00--Kosmos 2001 
5.30—Les boucaniers 
6.00--Jeunes visages 
6,30-.-Nouvelles 
6.45-—Les collégiens 

Troubadours 
7.,00--Passe-partout 
7.30--Le survenant 
8.00-—A la porte Saint-Louis 
8,30—Joie de vivre 
9.00—Scotland Yard 
9.30—La pension Velder 

10.00—Rendez-vous avec 

Michelle 

10,30—-Le téléthéâtre 


Vendredi 29 avril 
4,00—Bonjour madame 
4,30-—La boîte à surprise 
5.00-—Ouragan 
5,30—L'enfant du cirque 
6.00—Premières armes 
6.30—Nouvelles 
645-—Toi et moi 
7:00—Les idées en marche 
7.30-—En haut de la pente douce 
8.00—Long métrage 
9,30—Les à 6 FRE des 

ays d'en hau 
10,00—Concert 
11.00--Long métrage 


Lettre de Paris 


Des fêtes sans précédent pour 
le président et Mme de Gaulle 


OTTAWA — Le président, vieil ami du président françals. | 54 
Charles dé Gaulle, que l’on dé-| La table du banquet était dé- à 
crit habituellement comme un |corée d'un tribut floral épousant |A 
homme austère et distant, a été |la forme de la croix de Lorraine, 
lundi soir le centre d'attraction | symbole personnel du général de 
de l’un des événements sociaux | Gaulle alors qu'il dirigeait le 
les plus brillants jamais tenus à| mouvement de la France libre!} 
la résidence officielle du gou-|durant la dernière guerre. 
verneur général du Canada, Le lendemain soir, une autre |4 

Environ 500 personnes ont as-| réception de gala et un banquet 
sisté à une réception de gala|avaient lieu à l'ambassade de 
donnée à cet endroit en l’hon-|Yrance, alors que le président h. 
neur du chef d'Etat français quel-|de France et Mme de Gaulle |}# 

ues heures après son arrivée à | étaient les hôtes du général et 
l'aéroport d'Uplands pour une|de Mme Vanier. 
visite de quatre jours au Canada.| Le président de Gaulle de-|} 

Cette réception a été 7 sed meurait à Ottawa jusqu’à mer- 
d'un dîner d'Etat donné par le|credi matin. Par la suite, il se 
gouverneur général et Mme Va-|rendit: à Québec, Montréal et 
nier. Le général Vanier est un!Toronto, 


L'Ouest invite Québec 
"Vous pouvez saisir . . 


. le pouvoir 
d'achat de 175,000 Canadiens français” 


UEBEC — Un marché sym-| canadien. Ils doivent venir voir tionales à l'ouest des Grands 


lait un 


athique et épanouissant attend 
es hommes d'affaires de la pro- 
vince de Québec dans l'Ouest 


Une dangereuse mystification: 


le cinéma de la ‘nouvelle vague” 


par Maurice HERR 
Correspondant spécial de ‘’La Liberté et le Patriote” 


Certains journaux ont rica- 
né sans dissimuler leur satis- 
faction. La vedette féminine 
de ce film scabreux présenté 
avec éclat dévant le petit mon- 
de du “Tout Paris” n’a que 
17 ans. Et cette présentation 
se situait au lendemain même 
dû jour. où’ le gouvernement 
avait décidé d’interdir ; aux 
jeunes dé moins.de 18 ans — 
au lieu de 16 ans + l'accès 
des salles où sont projetés des 
films de moralité douteuse. 


Sn ait DE 
a e. 
on prétend interdire aux #5) 


ue telle 


 “au- 

verra interdire 
l'entrée des salles où ce film 
est projeté ASS vu 
4 ee tesque! 

Si le ridicule ee encore 


le oir homicide qu'on lui 
aitribuait 


ui 
cet ge! C'est-à-dire 
vedette juvénile d'un 


nes 
, ses victi- | 


ét aux jeunes filles la vue de 
certains films particulièrement 
nocifs, Ceux qui protestent là 
contre ne sont que des sous- 
pharisiens qui se couvrent de 
ridicule en avançant sournoi- 
sement que la vedette de la 
scandaleuse “Jument Verte” 
n'a que 17 ans. Car cette si- 
“tuation ‘paradoxale tend à 
prouver que la censure gou- 
vernementale en matière de 
films n'ést pas allé jusqu'au 
bout de son rôle avec la “Ju- 
ment verte”: c'est le film lui- 
même: qui aurait dû être in: 
terdit. 


Mais voilà! La ‘nouvelle va- 
! du cinéma français dé- 
PAS Met voubiie 
que espr nt, trou 
avant d'tre scandalisés. 11 se 
coutumance Nnngpet au 


Sr PE ie 


et décider si ces immenses pos-| Lacs. 


sibilités en valent la peine. Voi 
là le sujet d'une conférence re- 
marquable que M. Roland Cou- 
ture a prononcée devant 400 
membres de la Chambre de Com- 


\|merce de Québec, jeudi, à l'oc- 


casion d'un diner-causerie dans 
la vieille Enemy Homme d'af- 
faires de St-Boniface, M. Coutu- 
re a présenté un travail person- 
nel très concret sur “Le march 
de l'Ouest canadien et ses pos- 
sibilités”, 

Plusieurs compatriotes de 
l'Ouest, dit-il, sont déjà venus 
vous gi leurs problèmes 
dans le aine éducatif et cul- 
turel, Il est temps de vous parler 
de la production, de la circula- 
tion, de la répartition et de la 
consommation des richesses na+ 
turelles de la région À l'Ouest 
des Grands Lacs, 

Après avoir brossé le tableau 
industriel de cette région, M. 
Couture a fait valoir d prin- 
cipes d'un intérêt particulier aux 
financiers québecois: le beso 
d'industries secondaires et le be- 
soin de décentralisation. La pe 
sence d'une population de lan- 
gue française qui s'est taillée une 
place dans l' mie de cette 
région assure aux nouveaux ve- 
nus que le d ement est déjà 
un fait ac li, 


élla côte est de la rivière Rouge, 


qe Les 
française 


Au temps de La Vérendrye, 
l'endroit où s'élèvent St-Bonifa- 
ce et Winnipeg était connu sous 
le nom de la fourche. de la ri- 
vière Rouge. L'origine véritable 
de cette petite ville au nom fran- 
çais remonte en réalité à 1818 
avec l'arrivée des prêtres mis- 
sionnaires, à l'invitation de Lord 
Selkirk, Ils vinrent s'établir, sur 


La population de St-Boniface 
est aujourd'hui de 35,000 âme 
dont 40 pour cent de Canadiens 
français. Bientôt l’aînée des vil 
les de l'Ouest deviendra vassale 
de Winnipeg puisqu'un gouvér- 
nement Métropolitain a été créé 
et entrera en fonctions à l’a 
tomne: toutes les municipali 
en banlieue garderont, nous l'es- 
pérons, leur identité, mais seront 
soumises à un gouvernement cen- 
tral qui exercera son au 

dans certains domaines de ser- 
vices publics, Le tout sera com- 


dont 30,000 d'expression 
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Point de mire: l'école 


Pendant le ‘‘congé” de Pâ- 
ques, les élèves oublient l'éco- 
le autant que possible et les 
instituteurs y pensent plus que 
jamais. 

En effet, cette semaine est 
devenue au Manitoba la se- 
maine par excellence des édu- 
cateurs, 

* Plusieurs milliers de person 
nes ont, pris part au congrès, 
de la Manitoba Education As- 
sociation, où les orateurs les 
plus réputés discutèrent chau- 
dement: comment apprendre à 
lire, comment intégrer dans 
une journée scolaire, la musi- 
que, l'art, l'artisanat. 

La Manitoba Teachers So- 
ciety a eu ses réunions lundi, 
mardi et mercredi, avec par- 
ticipation d'une trentaine de 
délégués catholiques et de lan- 
gue française, 

On y a approuvé une réso- 
lution très forte en faveur de 
l'enseignement in fra qe is 
çom ang vivante, &.Rarr. 
tir du D rs n 

La question des octrois aux 
écoles privées a donné lieu à 
toute une série de manoeuvres, 
Depuis trois mois, certains 
membres influents de l'exécu- 
tif s'étaient montrés très hos- 
tiles à ces octrois, Il y avait 
raison de croire qu’une réso- 
lution dans ce sens serait pro- 

osée au moins sous l'étiquet- 

e “affaires nouvelles”, 

Dans ces circonstances l'As- 
sociation de la Division de la 
Montagné a bien voulu pré- 
senter une résolution deman- 
dant les octrois statutaires 

our tous les instituteurs dans 

es écoles approuvées par le 
Département, comme cela se 
fait paur les écoles publiques, 


Une autre résolution surgit 
à côté de celle-là, demandant 
que toutes*les associations di- 
visionnaires étudient la ques- 
tion de l’aide aux-écoles pri- 
vées et fassent rapport avant 
lé 30 novembre, Cette derniè- 
re résolution, proposée par 
l'exétutif de la MTS, formu- 
lan d'information en 
marge du débat, articles dans 
le Manitoba Teacher, orateurs 
invités à exposer les deux cô- 
tés de la question, etc. 

L'approbation de cette ré- 
solution, remettant toute Ja 
question à l'étude, donria lieu 
à la retraite de la résolution 

atronnée par la Division de 
a Montagne. Elle empêcha en 


NOTES DE LA SEMAINE 


même temps, effectivement, la 
présentation de toute résolus 
tion hostile, 

Il faut croire que dans l'in- 
telligence et la conscience des 
instituteurs le temps et la ré- 
flexion jouent en faveur des 
recommandations dé la Com- 
mission Royale au sujet des 
écoles privées. Les nôtres se- 
ront appelés à approfondir le 
sujet afin de pouvoir offrir 
leurs services comme confé- 
renciers, Ils ont déjà donné 
une pe attrayante à la 
discusion par la résolution en 
faveur des instituteurs qui en 
seignent dans les écoles pri- 
vées (paroissiales), un point 
qui intéresse la MS. directe- 
ment, Il est de plus en plus 
évident aussi, que la MTS veut, 
éviter un gschisme dans ses 
rangs. Enfin l'approbation d'u 
ne période d'étude garantit 
que la question ne séra pas 
tout simplement laissée de cd 
té, solution qui tente ceux qui 
veulent éviter la responsa 


ra 
croire que les : 
un rôle très utile à la cause 
catholique et à la cause pro- 
fessionnelle au cours du con 
grès de la MTS, 


* * + 


Le congrès de l’'Assoclation 
des Instituteurs de langue 
française débutait mercredi 
soir. Programme chargé avec 
conférences, cercles d'étude, 
discours par Son Exec, Mgr.M, 
Hermaniuk, C.SsR, et une 
soirée de folklore par les jeu- 
nes de plusieurs écoles. On 
publiera un reportage complet 
sur ce congrès la semaine pro- 
chaine. 

* 

Enfin, à Dauphin, les Cham- 
bres de Commerce de la pro- 
vince ont consacré leur con- 
grès à l'étude de ‘ 
avec l'hon. Stewa 
comme orateur principal. Il y 
a lieu de féliciter la très forte 
délégation d'hommes d'affaires 
des centres canadiens-français 
qui prennent part aux délibé- 
rations et feront valoir au be- 
soin les idées saines. 


Théologie populaire 
\ Un ‘parent catholique, ap- 
gas à expliquer le chapitre 
1 du rapport de la Commis- 
sion Royale, a dit tout bonne- 
ment: ‘Nous avons le devoir 
de faire instruire nos enfants 


(Suite à la troisième page) 


En direct et en différé à Redio-Canode 


Saviez-vous que . . .? 


par Gabriel LANGLAIS 
... Que le studio 42, à Mont- 


[réal, est non seulement le plus 


rand, mais l'un des deux studios 
e télévision les plus modernes 


de Radio-Canada. L'autre est à 
Toronto. À 


... Que le réseau français de 
stes: 
tario 
2 satellites. Hyena 
uatorzième à*Winnipeg, Ma- 
, cette semaine. 

... Que Radio-Canada exploi- 
us important réseau fran- 
télévision au monde, 


e. le studio 42, à Mont- 


4 , 
, 


.. le studio 2, à 
nt 


AA f 
Lt PRE ame rem 
sion du groupe français partout , ARE TMS 
au pays: “44 à. Durant cette même 1 
he lo rt hate 
Franco- 1! 


DER | DFA 
201 9,106.824 


... Que l'édifice Radio-Cana- 
da accueille 75,000 visiteurs par 
année et 50,000 personnes assis- 
tent en studio, à diverses émis- 
sions ouvertes au public. 

... Qu'en une seule année, soit 
de novembre 1957 à novembre 
1958, le Service des auditions et 
de la distribution à accordé 13,- 
642 on à la télévision 
seulement. 

.,. Que la télévision, à Radio- 
Canada, emploi 85 r teurs 
comparativement à la radio, 44, 
tait à 


e Radio-Canada 
ph ontréal, au 5 novembes 


CEE 


os Sue de janvier à juin 1959, 
les résea ont reçu 2,- 


FE 


ques de la 


dersonn 


L'excursion, tradibionneité 


\; sh de St-Boniface 


us on leva le 
les bagages, L'A.C, 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 
Vo ons mrqanagitipntinrtlhaagesce— nagumaion mans 


Jubilé d'or 


GUIDES CATHOLIQUES 


Sous le 
trèfle d'or 


tons nous attirer de nouveaux 


et nnaîtraient, grâce au 


St-Boniface, le 22 avril 1960 


AU POSTE 
 CBWT 


Emissions françaises | 


Les émissions françaises 
medi 28 avril présente 
10 h, 30 am, à 1 h, pm: “CF. 
ROCK", “La vie: qui bat" ‘iCour. 
rier du Roy” et ‘“Music-Hall”, 
avec Michelle Foeure qu mel- 
tra en vedette Gloria Lasso; 
Jackie Lee, instrumentiste; The 


bell, extrait de ‘’Brigadoon"; la 


À mx |, cette gg he ba un chemin * du Guidisme canadien chefs, jeunes filles ou jeunes | Kilroys, acro bate s; Claudette 
clan ee «le ee [roi de Po W Pol, ve ps (suite) femmes ui veulent se dévouer Bergeron et Paul-Claude Cor. 
de congé pour acc 


y ex- 
traditionnelle, En effet | tj 
13 Foulards-Rouges ont chaussé 
leurs bottes ‘de sent lieues'' et se 
sont joints à deux érs pour 


cette excursion de deu JA am 


Tous s'étant réunis avant l'of- 
fice de ee heures vendredi a- 
près-midi au local, parlaient a- 
vec abondance de la belle tempé: 
rature et du soleil rayonnant, 


cursion 

Boul | Jean-Paul Donse , 
e can- 0, 

] Dufault, Denis Chénier! 
et Denis leville: 

ont été expliquées 


et ‘Auprès de ma blonde”; Réci. 


Av le, La 8 
L er de, 


Pc 


nirent leurs 
rent vers St- 
he'd'environ six milles, mal 
a pesanteur des sacs et 


orbert, Une mar- 


une pensée #pé- 
2e me g chaque sta- 


x retour à l'emplacement on 
Ga da L pa Lu 'on man jeu 
ü 


suivit #) re 


Le moment venu les chefs réu- 
pre et tous parti- 


c 
Ml les élèves de 1” 


La photo ci-dessus 
roisade EE ax + 4 


lors de In grande semaine de la 
à Somerset du 24 au 27 mars par 
tle pi Là peu permit d'inten- 


Camps internationaux 


Chaque année, des camps in- 
ternationaux permettent des ren- 
contres enrichissantes, Voya- 
£eons-nous en Europe? Il faut 
nous arrêter à ‘Notre Chalet’, à 
Adelboden, en Suisse, centre gui 
de mondial. Le Mexique nous 
attire t-il? C'est à ‘Notre Caba- 
na’ que nous nous retrouverons, 
lout près de Guernavaca, “La 
Nef", à Paris, “Our Ark', à Lon- 


Gui Le catholique, la sérénité 
et le bonheur quapporté toute 
oeuvre de dévolement auprès 
des jeunes, Ecole de vie pleine 
et laborieuse, qui transpose dans 
le quotidien le goût du soleil, 
dé la lumière et de l'air pur pris 
au oamp, le Guidisme est plus 
jeune que jamais en son jubilé 
d'or et son esprit même garantit 
qu'il le restera jusqu'à son cen- 
tenaire! 


Chanson canadienne, Christiane 
Brelon, et Les Ballarins, 

Les émissions françaises de 
poste CBWT cesseront à ati 
du dimanche 24 avril alors 
le poste CBWPFT de télévis Le 
française entrera en ondes, 

La plupart de ces renselgne- 
ments sont de provenance de “La 
Semaine’ à Radio-Canada, 


Avis 


tations, “La gacile et la mourti” | Après l'office, l'assistant quar- sifler che men lonnaire, On voit, de : mes pas responss 
Mile Julienne |tier-maiire diviribua les tentes |Q4\ds, rayons du sobe ne ous gauche à droite, les orsiés Buganne Cirounrd, Réal Rébllard, Ger: dren, sont autant de centres d'ac- MIN: pond em 2 
‘Les deux eux orphel et des câbles aux cam-|{fé Une fois à St-Norbert ils Maine Landry et Maurice Pittet, elle, Cet été la Fédération comp. ; qui peuvent être apportés à ce 

peurs et tout était prêt. Quel- | eneontrèrent de nouveau le chôf tera deux représentants au Con- Sezons-iè programme, 


be F n mg 
“Mon ami me délaisse” et “Val: 
se''; Déclamations, ‘’Notre lan- 
aue”, Mile Jacqueline Constant, 
et ‘Le loup et le chien” par La- 
fontaine, Mile Danielle Blanchet 
et M, Alberto Bonomo; Danses, 
“Danse carrée” et ‘“Lorenze”:|C.C 


ques minutes plus tard trois mu 
tomobiles, remplies d'ardents 
cons assoiffés d'aventure et 
léin air fllaient vers St-Nor- 
ert. Non loin de la tour de 
KSB les membres du clan, sous 
la direction de Michel Soul 
, ændossèrent leurs sacs-à- 


Soulodre et sous sa direction 
continuèrent leur itinéraire vers 


le wigwam des Routiers, 
Ne pouvant parvenir au lieu 
convenu à cause de l'éau mon- 


,|tante 11 s'installèrent et préparè- 


rent le feu sacré et le souper. 
C'est alors que l'ASM, Gabriel 


École du Sacré-Coeur 
de Winnipeg 


rès des Cheftaines Catholiques 

Paris, et une, à une rencontre 
internationale à Munich. 

Pour celles qui ne peuvent 
voyager, le service de correspon- 
dance guide international permet 
de fructueux échanges avec des 


On. prie toutes les anciennes 
ques toutes les dames qui, dans 

passé, ont offert leurs services 
durant lès camps guides et toutes 
les anciennes du Comité Protec- 
teur qui n'ont pas reçu d'invita- 
tion assister au banquet du 
ubilé d'argent du guidisme à 


Un vieux sage 


On demandait à un vieux sa- 
ge pourquoi il ne faut pas re- 
mettre à demain ce que l'on peut 
faire aujourd'hui, 

…— C'est simple, rétorque-t-il 


Ghants, “A l'occasion?, Mile Das go i e sd ge PATES den Dufault sorti sa recette favorite Pourquoi j'aime ma Canada, Les années qui pat vs voyagent, aus Les, deux t-Boniface, de le signaler À |Demain, il pourrait fort bien y 
nelle Blanchet, La LA D le vomir pe j de café. Apparamment, elle n'est langue maternelle rent furent remplies de luttes |;5tres, “Vivre” pour les jeunes Mme Henriette Morin, 382, Place | avoir une iaxe nouvelle là-des 
Chansons he Got “Manito: Le signal donné, les tentes s'é- | bus si mauvaise car personne - Hi Hélène, dit Jeanne enacharnées entre Français et An-|et “Le Brasier” pour les ainées ES oprr deert Ÿ d'un da Fu A 

bains, levérent,. le feu de campse mit | n'est mort. arrivant à l'école, par un splen-|£lais. Malgré la défense héroï-! 4 je chefs, pénètrent dans 14 créalive, aute lieu le "dimanche : ME TTC 


à flamber et les chefs discutè- 
du ‘lende- 


rent le programme 


na quelques chants et enfin vint 
le palabre qui réveilla tout le 
monde, 


VOLCANO 
LIMITÉE 


WILFRID GIROUARD, prés, 


Une demi-heure plus tard le 
chef Soulodre quitta ‘l'emplace- 
ment avec trois autres Foulards- 
Rouges laissant en charge Ray- 


Montréal quelques instants le café bouil- 


lait et le repas disparut en peu 


“ 
(ee le livre de Comptes du Cultivateur de la 
B de M. Il m'indique où va mon argent ... pra- 
üquement jusqu'au dernier sou... 

“Depuis le moment où j'ai commencé à consa- 


Le repas terminé, les Routiers | dide ut tin printanier. 


reprirent la route et marchèrent 


daident pour les ramener à St- 
Boniface, 

La journée n'était pas encore 
terminée, car le feu sacré bâti à 
St-Norbert fut rallumé à la veil- 
lée pascale à la cathédrale au 
début des cérémonies impres- 


reux d'avoir fait leur ‘Service’; 
TOUJOURS PRET 


Voici mon 
bras droit. 


de Comptes du Cultivateur offre aux agriculteurs 
une méthode de comptabilité simple et complète, 
établie en fonction de leurs besoins propres, par 
des spécialistes en finance agricole. I1 vous permet 


il, répondit celle-ci, 


dant leur conversation se pro- 
longer. 

…— Pourquoi parlez-vous an- 
£lais, demande-elle? 

Celles-ci s'excusent d'un ton 
léger, disant qu'il n'y à aucun 
mal à parler anglais, 

e savez-vous pas ce que 


— En 1534, Jacques Cartier, 
navigateur français, découvrit le 


que, notre pays fut cédé à l'An- 
gleterre à la suite de la guerre 


ques françaises, D'autres injusti- 
ces suivirent en 1916 et c'est à ce 
moment que nos pères se grou- 
pèrent pour fonder l'Associa- 
tion d'Education, gardienne de 
nos droits, Maintenant la Com- 
mission Royale voudrait rendre 


coutumes, nos moeurs et nos ba 
ditions, Ne savez-vous pas 

c'est une langue universel er 
Tous des traités et les documents 
sont écrits dans cette langue 
claire et précise, Des personnes 
de différentes nationalités tra- 


pays et semblent fort goûtées 
en Italie, en Espagne, au Brésil, 


à la guide et une atmosphère de 
compréhension mutuelle qu'on 
respire dans les camps. 


Camps interprovinciaux 


Notre jubilé d'or canadien se- 
ra souligné de diverses façons, 
L'automne dernier, près d'un 


pour l'oeil et un symbole de no- 
tre anniversaire, Le gouverne- 
ment a émis un timbre-poste sp - 
cial pour souligner notre jubilé, 

Enfin, des camps stront pr 
dans chaque province du Cana- 
da et grouperont des filles de 


ler mai, L'inscription est de 


KR, J. Stanners 
OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 
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141, avenue Provencher 


M, N, Lecker OPTOMETRISTE 


2e étage, édifice Hurtig 
, ave Portage 


Tél, WHitehall 35-6628 


SUR RENDEZ-VOUS SEULEMENT 


Léon-H. Bénard, C.R. 


main. Le souper, à las manière jusqu qd ru A de Sept Ans, En 1890" les An- Ê 
. * squ'au périmètre de St;Nor Ta nouvelle camarade, Ma- à Cuba, etc, C'est vraiment un 'uides 
Avec les compliments de ou gotiers, js done Laveg bert Ls montèrent mors dans | deleine, les rejoignit en enten- (ie, AL NERe, RO esprit fraternel qu'on inculque HATRRI Len Guiee, AVOCAT et NOTAIRE 
arr : [trois automobiles qui les atten- catholi- Er one per one 


Edifice Banque Canadienne Nationale 
431, rue Main Winnipeg, Men, 


TELEPHONE WHiteholl 3-2155 


W. R. DeGraves 


de 5x8 mond Mulaire, A.C.C., et Gü-|sionnantes, nos ancêtres ont fait pour main- [justice aux Canadiens français | millions de tulipes jaunes furent ST-BONIFACE, MAN, AVOCAT et NOTAIRE 
Manufocturiers d'appareils de ||bjel Dutault, A.S.M.'et Rou-| Cette journée bien rempiie fut [tenir le français au Canada, con. | en leur aidant à défrayer les dé- | plantées pre les guides un peu de l'étude 
chauffage automatiques tier. très profitable aux Foulards-|tinua Madeleine, agitée? Eh bien | Penses de leurs écoles séparées, | partout travers notre vaste DeGRAVÉS & EGGERTSON 
Le lendemain matin, les chets | Roukes et aux Routiers, Ils se |c'est le temps que vous l'appre- Si nous abandonnions notre |pays. Au printemps, quand elles EXAMEN DE LA VUE ne 
8635, boulevard St-Laurent organisèrent le déjeuner et en|couchärent fatigués mais heu- |njez. parler, nous perdrions nos belles | fleuriront, elles seront un attrait 500 Power Building, 


James Shaen Ltd. 


Winnipeg 1, Main, 
Téléphone WHitehall 2-3149 


Grafton, Deniset 
Dowhan, Bétourna 


vaillent pour la Notre | 15 et 16 ans, venues des quatre 

reine, Elizabeth 11, la parle cou- | coins du pays, pour vivre une] J'épbones: non RES AVOCATS A von 
rammehñt, On trouve aventure merveilleuse! Quel ré- VOCATS et NO 
davantages de posséder deux ve Pour une guide du Québec| Dr H.-R. Du Charme’ Chambre 4 


langues. Je ne peux les énumé- 
rer tous. N'oubliez pas, chères 
amies, que la langue est la gar- 
dienne de notre foi et c'est pour- 
quoi les Anglais protestants 
cherchent à l'abolir, 

— Tu m'as gagnée à la cause, 
Nos ancêtres n'ont pas lutté en 
vain, dit Hélène, Je suis résolue 
de parler ma langue maternelle, 

— Moi aussi, je suis convain- 
cue Madeleine, riposte Jeanne, 
Notre langue est une langue vi- 


.| vante. Notre race me peut pas 


mourir. 
Parlons donc français fière- 
ment et librement, 
Hugette DESROSIERS, 
fe année. 


A la salle Guertin 


1 est neuf heures. C'est si- 
lence dans l'école, Tout à coup. 
la cloche sonne: l'exercice gén 
ral de la séance commence, “Il 
faut bien écouter, pas de bruit”, 
disent les maîtresses, Les élè- 
ves du jardin se placent sur le 
théâtre, ils chantent de toute 
leur voix, Déjà fini! Les petits 
du grade un chantent à leur 
tour, ainsi jusqu'au grade cinq. 
Maintenant Judith apparaît, elle 
joue avec sa poupée. Sa graride 
soeur lui conseille d'étudier ses 
leçons en vue du concours de de- 
main et d'arroser son jardin a- 
vant de s'amuser. ‘Ah, j'ai bien 
du temps d'ici là pour étudier, 
et mes fleurs peuvent attendre." 
ee fleurs animées par une fée 
t elles-mêmes lui dire 
quete sont tout près de la 
mort, La fée vient aussi lui re- 
procher sa négligence. Judith a 
de la peine, elle s'excuse et pro- 


er planter sa tente dans les 
Rocheuses; quel plaisir pour une 
uide des Prairies de s'installer 
ans les Maritimes! "Deux cent 
soixante-quatre jeunes, triées sur 
le volet, participeront à ces 
camps interprovinciaux, sans dé- 
bourser aucun frais de transport, 

Après avoir ces 50 an- 
nées de vie guide, 11 faudra faire 
le point et repartir, avec plus 
d'enthousiasme et de fierté, le 
vivre chacune plus intensément 
et le répandre avec plus d'ar- 
deur que jamais dans notre mon- 
de qui a grandement besoin de 
oie, de fraternité et de paix, 
uissent aussi ces démonstra- 


Le Vatican ne projette 
pas d'acheter les 
Lieux Saints 


CITE DU VATICAN — On a 
déclaré au Vatican que cet Etat 
est encore en faveur d'un sta- 
tut international pour les lieux 
saints, dans et autour de Jéru- 
salem, mais qu'il n’a pris récem- 
ment aucune mesure à cet effet, 

Cette source a rejété comme 
“absolument sans fondement” 
une, information publiée À 
l'hebdomadaire jordanien ‘A 
bar: Al Asbiya’ d'après lequel 
le Vatican projetait d'acheter des 
propriétés d'une valeur de $2,- 
000,000 dans la partie jordanien- 
ne de Jérusalem, L'information 
donnée par le journal affirme 
que le Vatican céderait ces biens 
à des organisations religieuses 
pour favoriser l'“internationali- 
sation” de la région. \ 

La source du Vatican déclare: 
“Cette nouvelle est sans fonde- 
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Aviseur légal pour le “Trade an 

Labor Council” de Winnipes 
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TELEPHONE WHiteholl 3-0626 
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Robert Trudel 
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Joseph-N: Landry, B.A. 
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Arpin & Rich 


met d'être fidèle au proverbe |,ent", D'ailleurs, ajoute cet in- 709, 100 Sharbreek Winnipes 
‘ne, remets jamais à demain, formateur, un achat fait par un Téléphone SPruce 5-5446 AVOCATS et NOTAIRES 
Là eee chante avec ses|crganisme privée n'aurait de Maurice-J, ARPIN, BA. LL. 


toute façon aucun effet sur le 


207-4, éditice Contederation Lite 


Bernard LOISELLE, statut international de Jérusa- Dr JACOB dr 1 Mi da 
5e année, em. DENTISTE i , rue Main, Winnipeg 
a D Il poursuit: ‘Aucun achat n’est et associés TELEPHONE WhHitehall 2-6516 


Ce que j'ai préféré au festival 


Hier, nous avons assisté au 
festival de l'école. Toutes les 


gr 

famille dont le père a perdu sa 
DDR. Ne € des filles, Jacqueli- 
ne, que à son papa que le 
nr, voa viendra à leur se- 
cours, si on le lui demande, On 
invoque le Sacré-Coeur et les 


DR L D P 
— 


en cours ou projeté, Indépen- 
damment du resté, des biens im- 
meubles ne constitueraient pas 
un investissement sûr à Jérusa- 
lem.” 

Ces dernières années, le Va- 
tican s'est fait publiquement le 
défenseur de l’internationalisa- 
tion des lieux saints, L'informa- 
teur qui a démenti l'information 
du journal jordanien a déclaré 
que le Vatican n'avait pas mo- 
difié son attitude et qu'il n'y 


Leurs nouveaux Bureaux 
sont situés au-dessus du 
MAGASIN METROPOLITAN 
Angle Portage et Carlton 
Winnipeg, Man. 
Téléphone WhHitehall 2-8531 


Marcoux,. Dureault 
et Bétournay 
AVOCATS et NOTAIRES 


702, édifice Great Western 
356, rue Main, Winnipeg 


TELEPHONE WHitehall 2-8241 


Tous les mercredis à St-Jean-Baptiste 


Tous les mardis à.St-Pierre-Jolys 
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de faire ma déclaration d'impôt sur le revenu.” 
L'expérience de ce cultivateur s'êst répétée dans 
toutes les régions du pays. Car, voyez-vous, le Livre 


votre terre, Demandez-en simplement votre exem- 
plaire, gratuit à la succursale la plus proche de 


la BdeM, 


Curé va venir bénir notre fa- 
mille et la consacrer au Sacré- 
Coeur de Jésus, On n’est pas des 


ingrats, 
FIX eue aire aussitôt et la cé. 
rémonie se déroule sur la scène, 


ce normale, vient d'assurer aux 
ports, M. He 


communes le ministre des Trans- 
ees. 

En réponse à une observation 
ue venait de lui faire le député 
e Sherbrooke, M. Maurice Al- 
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Je me suis dit: “Si beaucoup de 
familles se consacraient au Sà- 
cré-Goeur at quelle belle paroisse 


nous 
Judith PAZDOR, 
5e année, 


lard, sur le traitement de deuxiè- 
me ordre fait au français dans 
certains services d'Air Canada, 
le ministre a consenti à changer 
la phraséo gie relative aux exi- 
gences linguistiques du service 
des hôtesses de l'air. 


A l'article tinq des qualités 
uises des candidates, on peut 
qu’elles doivent lire, 
à parler couramment l'anglais. 
En ce qui concerne le service 
transatlantique, l'article cinq a- 
oute: “On souhaite en outre que 
es hôtesses du service trans- 
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Sur le front domestique 
—" Quand nous avons une dis- |V 
pute, ma femme devient fran- 
chement historique, 
Étar? 3.2 veux dire: ‘“‘hystéri- 
— Non, non. Je dis bien “his- 
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Message pascal de Jean XXII 


CITE DU VATICAN Dans 
le message de Pâquek qu'il a 
adressé au monde, le dimanche 
17 avril, le Pape Jean XXII a 
dénoncé avec une vigueur par- 
ticulière l'intolérance raciale 
dont sont notamment victimes 
les Noirs et autres gens de cou- 
leur dans le monde, 

11 a également rappelé les per- 
sécutions dont l'Eglise est l'objet 
dans les pays communistes, per- 
sécutions qui assombrissent ‘la 
grande joie du Christ ressuscité”, 

S'adressant directement aux 
quelque 150,000 Romains et pè- 
lerins italiens et étrangers rêu- 
nis dans la Place St-Pierre, et, 
par la radio et la télévision, au 
mohde entier, Jean XXII a no- 
tamment déclaré: 

“C'est une très vieille tradi- 
tion que, celle de la grande bé- 
nédiction de Pâques que donne 
le Pape du balcon extérieur de 
la basilique vaticane, et il Nous 

lait de nous y conformer pour 
a joie commune, 

“Pâques est une fête, une s0- 
lennité extraordinaire, qui dé- 
passe toutes les autres dans l'an- 
née ecclésiastique: elle est la fé- 
te des fêtes, la solennité des s0- 
lennités ,,, 

“En Faso de Pâques, Nous 
trouvons Notre joie la plus pro- 
fonde à rendre hommage à Jé- 
sus, rédempteur glorieux et im- 
mortel; car 11 à triomphé de la 
mort et de l'iniquité des hom- 


mes, du premier péché de l'hom- 
me et de tous les péchés du 
monde, 


“Comment ne pas être! recon- 
naissants à Jésus, fils de Dieu et 
fils de Marie, à Lui qui par Son 
sang précieux à obtenu le par- 
don à ses bourreaux eux-mêmes 
et mérité celui de l'humanité pé- 
cheresse tout entière, brisant ses 
chaines, la rachetant et la sau- 
vant à jamäis? 

D'un côté. .., de l'autre... 
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«nel M Lan HA tint 08 


classe, Ministère des Postes, Otiawa 


| “Eh bien! chers fils de Rome, 
chers fils du monde entier qui 
êtes à l'écoute, les positions de 
chacun étant bien nettes, il est 
nécessaire, 11 est noble que vous 
tous, fassiez honneur aux vôtres, 
Ceci exige de vous un vif sen- 
timent de vos responsabilités, la 

ratique de la droiture morale, 
e refus de compromis, la sincé- 
rité absolue de vos intentions et 
de vos actes devant Dieu et de- 
vant les hommes, 


“Nous sômmes réconfortés par 
l'assurance que le Seigneur est 
fidèle à Ses promesses, et Qu'il 
nous réserve même ici-bas les 
bienfaits de son amour et de sa 
victoire, Mais cette assurance, 
nous devons la mériter ,,, 


“En ce matin de Pâques, tan- 

dis qu'autour de Nous tout invite 
à la joie spirituelle, tant et tant 
de nos frères — et il Nous est 
bien pénible de revenir sur ce 
oint — ne Apuient pas de la 
iberté, ni individuelle, ni civile, 
ni religieuse; depuis des années 
et des années, ils sont en butte à 
la contrainte, à la violence et 
accomplissent un sacrifice où 
l'oppression sans fin ne rencon- 
tre que leur silence, 

“Nous voudrions qu'eux aussi 
puissent entendre, ne serait-ce 
qu’un écho de la vole paternelle 
et réconfortante arrivant jusqu'à 


ue. 
“La part que Nous pores en 
esprit et dans la prière à leur 
souffrance sert au bien de toute 
la sainte Eglise, car de l’admi- 
rable exemple de force intrépide 
u'ils nous donnent, l'Eglise re- 
tire une édification nouvelle et 
un regain de ferveur, 

à L'injustice 

“Vers tous les autres fils de 
Dieu qui souffrent en raison de 
leur race ou de situations écono- 
miques embarrassées et angois- 


“Ces souffrances, cette mort|santes, ou à cause des restric- 


si douloureuse et si humiliante, 
que nous avons, ces jours-ci, sui- 
vies le coeur brisé, furent cepén- 


tions imposées à l'exercice de 
leurs droits naturels ou civils, 
Nous tournons également un re- 


dant un glorieux combat, Nous |gard anxieux, tandis que Notre 


l'avons rappelé d'un ton triom- 
phal en chantant dans la liturgie 
de Pâques: ‘La mort et la vie se 
sont livré un étonnant combat, 


parole affectueuse et émue vou- 
drait communiquer à l'âme de 
chacun d'entre eux un vif sen- 
timent de la solidarité humaine 


mais l'Auteur de la vie en estlet chrétienne qui ne peut man- 


sorti vainqueur. l1 vit et règne 


“Or, vous le savez bien, vous 
en faites l'expérience, chers fils, 
ce combat dure encore sur la ter- 
re, Nous en sommes à la fois 
spectateurs et acteurs, 

“D'un côté, se tient le Christ 
et ceux qui dans l'Eglise Le re- 
présentent, Le suivent dans la 
sainteté et la charité; et, avec 
la sainte Eglise, se trouvent la 
saine doctrine, la vérité, la jus- 
tice, la paix, 

“De l’autre côté, il y a l'esprit 
antichrétien, qui est exreur, faus- 
se conception de’la vie privée et 
de la vie sociale, abus de pou- 
voir, et même violence matériel- 
le, désordre, malheur et ruines. 

‘Telle est la condition de la 
vie ici-bas, 


———— 


" 


Le général de Gaulle a très 
souvent témoigné beaucoup de 
respect à ses adversaires, Il a 
traité avec égards, par exem- 
ple, Staline, Maurice Thorez 
ou Roosevelt (qui pour être un 
allié n'en était pas moins à 
certains égards, un adversai- 
re), 11 semble que la plupart 
du temps, ses opposants lui 
aient rendu ce respect. A cet 
égard, l'opinion d'un nationa- 
liste algérien recueillie à l'oc- 
casion d'une conversation sur 
les problèmes français et algé- 
rien, nous a semblé particuliè- 
rement significative, 


“Le général de Gaulle, di- 

sait-il, a sur ses prédécesseurs 
une supériorité qui se mani: 
feste surtout de deux façons. 
D'abord, prodigieusement or- 
ueilleux et désintéressé, cet 
omme n'a aucune espèce de 
crainte en ce qui concerne sa 
personne ou sa situation. 


‘“‘Parfaitement intègre, ex- 
tréêmement courageux, il fait 
ce qu'il a décidé de faire sans 

u'aucune’ considération secon- 
dure ne vienne jamais entra- 
ver le cours de son action. 
s'est à ce point identifié à la 
France, qu'il s'est.à peu près 
complètement détaché de tout 
souci d'ordre personnel, ce qui 
lui donne une grande liberté 
d'action. d 

“De Gaulle, poursuit cet Al- . 
érien, a su comprendre que 
fe meilleur atout de la France, 
en matière de politique étran- 
ère, c'est son Ver à peyche 
ogique traditionnel en Occi- 
dent, 11 a misé là-dessus, il à 
-_ ranimé et revigoré ce prestige 
. au point qu'il tient lieu main? 

tenant de tout ce qui manque 

à la France. à 

“Toutes ses décisions — Y 
compris Con mènent 

atives — com- 

. me le retard de la conférence 


des mesures 


he is the Gaïlic counterpart 


| time. 
| chill's stubborn conviction in 


quer de fleurir au jour marqué 
par la Providence, 

“Jésus, sauveur et rédempteur 
sois maintenant et sois toujours 
notre amour, la source perpé- 
tuelle du courage pour nous et 
pour tous ceux qui souffrent à 
cause de Ton nom, et de Ton 
évangile tel que tu L'as vécu et 
scellé du sacrifice de ton sang... 

“Accorde-nous Ta bénédiction 
et répands Ta paix dans le mon- 
dé entier, à Jésus, comme Tu le 
fis en apparaissant de nouveau 
pour la première fois le matin 
de Pâques à ceux qui étaient les 
plus chers à Ton coeur; et com- 
me Tu as continué à le faire dans 
les rencontres qui suivirent au 
cénacle, sur le lac, sur le che- 
min: ‘Ne craignez pas, c'est moi, 
La paix soit avec vous’," 


De Gaulle vu par un adversaire 


comparer à l'URSS, aux Efats- 
Unis? Et au sein de l'OTAN, 
que vaut la puissance militaire * 
française, sans, cesse requise 
par la guerre d'Algérie? 
“Enfin, sur le plan intérieur, 
de Gaulle ne résoud pas grand- 
chose, mais il comble un vide 
et donne aux Français ce dont 
ils ont besoin: la stabilité et 
la conscience d’être forts, Mais 
la vraie partie ne pourra se 
jouer, qu'une fois de Gaylle 
parti. Il est l'interrègne, mais 
un interrègne nécessaire pour 
le bien d’un pays qui, avant 
son retour au pouvoir, était en 
roie aux divisions, à la con- 
usion, aux déchirements." 


Hônored Guest 


‘Today Canada is payin 
tribute to. an honored guest, 
General Charles de Gaulle, 
EL ge of France. He is 

ing warmly welcomed as 
head of the French Republic 
and as spokesman for à people 
with whom this country has 
long had deep tiés. And he is 
also being welcomed in his 
own right as one of the out- 
standing personalities of our 
imes, , 

Hete is a man who com- 
mands respect and admiration 
as à soldier, a patriot and a 
statesman with dedicated 
singleness of purpose in the 


service of France. In a sense 


of Sir Winston Churchill, to 
whom his le turned in 
of crisis, has Chur- 


the righteousness of his cause, 
some the discomfiture 
and irritation men. 


au sommet ou les essais nu-. 
sont de 


les 
FA  - are Sons 
| pee 


ün tolli 
à Paris, 


tant, mis à 


eux du centre de l'unité catholi- 


Une dangereuse 
(Suite de la premiére page) 


de l'immoralité grandissante 
d'un certain nombre de films 
de. Ja production française, 
“Non seulement, disent - ils, 
cetle immoralité s'étale dans 
les thèmes et les images, mais 
— fait nouveau et plus grave 
…— il semble que certains au- 
teurs manifestent la volonté 
très nette de libérer l'homme 
de toute morale, même natu+ 
relle, L'influence de ces films 
pente l'atmosphère généra- 
e de la société et oriente ain 
si la manière de penser et d'a- 
gir d'un grand nombre.de nos 
contemporains, en France et 
à l'étranger, Ainsi, le compor- 
tement spirituel de notre pays 
et même du monde moder 
ne -— se trouve directement 
atteint”, En conséquence, a- 
près avoir flétri les déborde- 
ments actuels du cinéma en 
France, les cardinaux et ar- 
chevéques invitent de façon 
pressante ‘ous les honnêtes 
gens de toutes croyances pour 
qu'ils exigent le respect de 
leur propre dignité et de l'a- 
venir de leurs enfants , , 


Cet appel vient à son heure, 
car jamais, semble-t-il, le ci- 
néma français n'a autant utili- 
sé la ‘recette du cinéaste a 
méricain John Ford: ‘A girl 
and a gun'' (Une femme ebun 
fusil), Les jeunes producteurs 
de Ja ‘nouvelle vague”, qui 
prétendent affranchir le ciné- 
ma de toutes les servitudes 


morales et bourgeoises, ont 
fait de cette formule améri- 
caine —— mais que les Améri- 


cains n'emploient qu'avec une 
certaine retenue — la règle 
d'or de leur métier, Une fem- 
me aussi déshabillée que pos- 
sible, et un fusil qui crache 
ses balles dans tous les azi- 
muts, c'est-à-dire l'érotisme et 
la violénce sont les seuls thè- 
mes de la plupart des films de 
ces jeunes loups. 


M. Roger Vadim, l'homme 


qui ‘révéla Brigitte Bardot | 


— il la révéla tant et si bien 
que nul n'ignore, désormais, 
un pouce carré de son ana- 
tomie —— a ouvert la voie à la 
“nouvelle vague'', M. Claude 
Chabrol a produit ‘Le beau 
Serge" et ‘Les Cousins'; M. 
Louis Malle a réalisé ‘Les a- 
mants” et M, Pierre Kast, ‘Le 
bel âge’, tandis. que M. Va- 
dim, avec “Et Dieu créa la 
femme’, les ‘“Bijoutiers du 
clair de lune’ et surtout ‘Les 
Liaisons dangereuses”. exploi- 
tent à fond un filon audacieu- 
sement mis à jour, 

Tous ces films, et d'autres 
encore auxquels il est inutile 
de faire une publicité gratuite 
révèlent de la même volonté 
de bafouer systématiquement 
les vertus morales et les règles 
sociales: l'union libre, la poly- 
gamie, la violence, le meurtre, 
en sont les inévitables séquen- 
ces. Le tout au nom des exi- 
gences de l'Art, de l'art pro- 
gressiste, arraché à l'emprise 
des conventions bourgeoises. 

L2 


De tout temps, les jeunes 
ont éprouvé le désir de jeter 
leur gourme et d'‘“‘épater le 
bourgeois”. par des attitudes 
non-conformistes, Mais il ne 
s'agit plus de cela “aujour- 
d'hui, où le non-conformisme 
est devenu un conformisme à 
rebours, aux règles immua- 
bles, devant lesquelles s'incli- 
nent avec allégresse les jeunes 
metteurs en scène de la ‘“’nou- 
velle vague”, Ainsi sont-ils 
dans l'erreur, à la seule‘lumiè- 
re des principes qu'ils enten- 
dent défendre et imposer, Cet- 
te ‘liberté totale” qu'ils récla- 
ment, est enchaînée, derechef, 
à des idoles qui s'appellent 
Eros, browning, Saint Tropez, 
whisky et Jaguar. Leurs pi- 
toyables personnages évoluent 


«dans cet univers plus étroit et 


‘ plus factice encore 


sport 
Mais 


ue l'uni- 
vers traditionnel ét bourgeois 
contre lequel ils s'insurgent, 

Bien entendu, l'opinion pro- 

ressiste soutient ardemment: 
es productions de la ‘’nouvel- 
le vague", y compris les com- 
munistes. Ceux-ci, pourtant, 
n'ignorent rien des consignes 
et des directives qui pleuvent 
sur le tinéma soviétique, le 
lus pudibond du monde, Mais 
ls jouent à terme et, pour 
l'instant, ils visent à précipi- 
ter la décadence du cinéma 
bourgeois, en aidant celui-ci 
à se détruire lui-même, 

Mais les autres, ces intellec- 
tuels — ou prétendus tels -—— 
de gauche qui acclament Va: 
dim et portent Chabrol en 
triomphe, ne voient-ils pas a- 
vec quélle pauvreté intellec- 
tuelle, avec quelle indigence 
d'imagination, avec quelle ab- 
sence d'idéal travaille Ta “nou- 
velle vague”, Elle se disait 
“bourrée d'idées”, chargée de 
message! Et ses caméras nous 
livrent une vision.de la Fran- 
ce réduite aux dimensions d’u+ 
ne surprise-partie sur la Côte 
d'Azur, où quelques garçons. et 
filles montés en graines s'exet- 
cent sans joie au marivaudage 
et aux jeux de l'amour et du 
hasard. k j 
La terre tourne de plus en 
plus Vite, les fusées tracent 
dans le cle dés signes ul, pe 

mpent pas, l’hu di 
ète de ses lendemains, 


, ses NOR RES le 


ses intro 
t littoral de, 
LE Trop', dit-e n 
À cette énorme mystifi- 
cation 
ra ad er dors 
o E e jeu- 
pr 'enrôlent dans la cohorte 


n’est hélas pas gratuite. 


LOST OT 2 TT EE CT 


|manche prochain, Ts assisteront à la messe à la cathédrale Ste-Ma 


leur seront réservés à la place d'honneur, 
Au cours de leur séjour au Manitoba, ils se soumettront à 


le plaisir d'entendre un message du gouverneur général, à l'occasi 
télévision française CBWFT, (Ce message a été enregistré à Ottav 
Le mardi 26 avril, la ville de St-Boniface recevra officiellen 


nue et présentera les membres du Conseil et leurs épouses, ainsi qu 
neur; les élèves des'écoles seront aussi invités à prendre part à cet 
rendront ensuite à l'hôpital St-Boniface. 


| présence des représentants de la Re 


ne dans quelques jours. Tous 
venue à de si augustes visiteurs. 


(Suite de la prêmière page) 1 Quarante-trois pour cent de 
(lg superficie des provinces de 
coutumes et notre mode de vie.| l'Ouest est située dans le bou- 
De plus en plus la population|clier canadien qui constitue la 
se dirige vers les centres urbains. | principale source de nickel, de 
On constate, par exemple, que! métaux radioactifs du pays. On 
la ville de Montréal a augmenté | y trouve aussi en abondance du 
de 41.5 pour cent en 15 ans; celle! cuivre, du plomb et du zinc, 
de Québec 37.9 pour cent, soit! Les récents progrès réalisés 
de 224,756 en 1941 à 309,959 en! 4,55 la mise en valeur des gise- 
1956, Cet exode vers les villes 
démontre clairement que le Ca- 
nada devient de plus en plus un 
pays fortement industriel, 
Même dans une province a- 
gricole come celle du Manito- 
ba, l'économie a beaucoup évo- 
lué, L'agriculture, en 1946, re- 
résentait 45,4 pour cent du vo- 
ume de la production; en 1956 
ce pourcentage tombait à 27.3 


pour cent, Les produits manufac-| jnes A 
! e Lynne Lake, Thomp- 
turés ont augmenté de 34.1 pour don, au: nord: du (Manitübe Au 


cent à 39,3 pour cent et la cons-| ; 
{nord-ouest de l'Ontario, à 300 
truction de 11.4 pour cent à 23,3 | milles de St-Boniface, on y trou- 


pour cent de 1946 à 1956. . h 
Ce tableau est incomplet, mais ve la mine de Steep Rock, C'est 


s ait) à cet endroit qu'un lac a 
Il suffit peut-être à vous démon- \iétérajement vidé afin d'avoir 
trer que les forces latentes du pi + inérai 

ays sont en ébullition et que! CCG AUADURGEAR 
e Canada est ce lutteur qui flexe! , En Saskatchewan il y a des 
ses muscles avant de se lancer à | dépôts importants de potasse et 
la conquête des ressources qui.en Alberta on trouve des mines 
cèdent devant l'irrévocable du|de charbon qui représentent 48 
progrès, | pour cent de la réserve de char- 

A la découverte Aa - du pays. 

Redécouvrons cette partie du} Mais passons maintenant À 
pays qui s'étend du nord-ouest |l'huile, Vous êtes tous au cou- 
du lac Supérieur jusqu'au pied 
des Rocheuses. J'exclus la Co-|ta dont les réserves se chiffrent 
lombie-Britannique, car la su-!à 2 milliards de barils. Avant 
erficie des trois provinces des|1951. il n'y avait pas de puits 

rairies, jusqu'à la tête des lacs, d'huile au Manitoba, mais en 
dernière escale dans le parcours |novembre 1955, soit quatre ans 
de la voie maritime du St-Lau-|plus tard, 537 puits étaient en 
rent, est de 908,000 milles car-| Production et aujourd'hui 800 
rés. Elle abrite 3,000,000 de Ca. | peuvent faire jaillir l'or noir des 
nadiens , . 
ront d'ici 1980 . . . Elle peut 
nourrir l'univers. 

Il est évident que les quelques 
arpents de neige d'antan ou que 
les terres incultes, décrites dans 
le journal d'Henri Kelsey, où 
seuls lès buffalos pouvaient vi- 
vre, n'étaient qu'un mythe. 

11 y a un siècle, selon un quo- 
tidien du temps de la Métropole 
canadienne, ‘le climat de la Val-! 
lée de la Rouge se prétait mal 
à la grande culture des céréa- 
les . . , les étés brûülants étaient 
de trop courte durée . . . les sai-| lines ont franchi les Rocheuses 
sons mitoyennes presque inexis-|et les plaines. D'un côté comme 
tantés et, naturellement, les hi-}de l'aütre cette industrie a créé 
vers trop rigoureux”. Aujour-|de nouvelles richesses dans cha- 
d’hui le blé numéro un Northernique province qu'elle traverse. | 
fait l'envie de-tous les autres| Dans quelques mois ses réserves 
producteurs de blé et est con-| presque inépuisables permettront 
voité par tous les pays impor-|l'élan vers l'ouest centre pour at- 
tateurs. teindre ensuite le sud du conti-| 

L'Ouest canadien fut d'abord |nent nord américain , . . et seu- 


des vastes ressources forestières 
et hydrauliques, ont attiré dans 
{la région plus de nouvéaux ve- 
nus que jamais. Par exemple, la 
|Hudson's Bay Mining & Smel- 
ting, qui exploite la mine de 
Flin Flon à 500 milles au nord- 
ouest de St-Boniface, a déjà ex- 
trait au-delà de $500 millions en 
minérai précieux, 11 y a aussi les 


vertes eurent lieu dans le sud- 
ouest de la province où la cul- 
ture se faisait depuis déjà de 
| nombreuses années. En 1955, dis- 
|je, l'exploitation des puits d’hui- 
e du Manitoba fournissait 60 
pour cent de la consommation! 
manitobaine et les puits d'huile 
de l'Ouest répondaient à 55 pour 
cent de nos besoins canadiens. 

Des 
champs immenses de gaz natu- 
rel, on ne fit qu'un bond. Des 
frontières de l'Alberta des pipe-| 


Vous pouvez saisir le pouvoir... 


ments de minéraux, ainsi que! 


5,000,000 l’occupe- | entrailles de la terre. Ces décou-| 


[ont dû 


champs pétroliers aux] É ) | / 
avenir. Mais ce n'est ni le temps 


LA LIBERTEZMET LE PATRIOTE 


Son Exe, M, le gouverneur général du Canada et Mme Vanier arriveront à Winnipeg di-| 


rie après avoir été reçus liturgi- 


quement par Son Exo, Mgr P, F, Pocock, archevèque, à:la porte extérieure, Des prie-Dieu spéciaux | 


un programme chargé de récep- 


tions, de visites officielles, particulièrement aux vétérans, ete,, mais ils pourront tout de même jouir 
de quelques temps libres pour dés visites auprès d'amis personnels, 


Les Franco-Manitobains auront 
on de l'inauguration du poste de 
wa sur ruban magnétoscopique.) 
rent les éminents visiteurs à d'au- 


ditorium Notre-Dame, à 8 h. 30 p.m. 8, H, le maire J, G, Van Belleghem leur souhaitera la bienve- 


‘une cinquantaine d'invités d'hon- 
te réception, Leurs Excellences se 


La population de ee 1 a pr du Manitoba jouira donc d'une façon particulière de la 


souhaitent la plus cordiale hien- 


C'est ici, je crois, que le, mé- 
canisme de la décentralisation 
| doit entrer en jeu. Déjà plusieurs 
|de nos villes sont trop grandes; 
l'ouvrier doit parcourir une trop 
longue distance pour se rendre 
au travail. De plus, plusieurs În- 
dustries de l'Est du pays ont æt- 
teint leur maximum de rende: 
ment et l'érection d'une filiale 
dans l'Ouest apporterait une ré- 
|duction plus marquée dans le 
[coût de production que l'expan- 
{sion des facilités actuelles, 

La décentralisation diminue le 
danger de fermeture involontai- 
re ou de chômage, y compris 
| également les difficultés ouvriè- 
|res, la pénurie de matières pre- 
mières ou les pertes causées par 
Ile feu, l’inondation, Dans plu- 
{sieurs industries elle aide à ré- 
duire le coût de transport, de 


distribution et l'accès au marché, 
| C'est un fait’ reconnu égale: 


ment que les plus petites usines 


té ou manufactures coûtent souvent | n 1 
ÿ FAUNE que venez-vous donc voir au Manitoba? Tout ce qu'on y voit c'est ” 


|meilleur marché que celles de 
plus grande egvergure, ce qui 
|représente un meilleur profit et 
| plus de flexibilité, 


Les manufactures régionales 


ou locales répondent souvent à| 


des besoins régionaux; de ce fait 
lelles profitent d'une plus grande 
stabilité que de "grandes entre- 
lprises qui s'éfforcent de répon- 


rant des puits d'huile de l'Alber- | dre, d'une seule localité, aux exi-! 


|gences d'un pays aussi vaste que 
|le nôtre, 

|  Jadis on conseillait aux hom- 
imes d'affaires de procéder len- 
|tement, par étapes; aujourd'hui 
les distances sont un facteur de 


du pays en quelques heures, 

Je ne suis pas ici pour vous 
dire ‘venez dans l'Ouest”, mais 
plutôt pour vous dire “venez voir 
ce qui se passe chez nous”, 

Le progrès, qu'il soit écono- 


|mique, culturel ou scientifique, 


ne s'achète qu'avec le travail, la 
peine, les sacrifices . , , et Dieu 
sait si vos compatriotes de l'Ouest 
travailler quelquefois 
| d’arrache-pied pour se tailler un 


ni l'endroit des doléances, car 
les visiteurs du Québec dans nos 
plaines constatent qu'il y a pro- 
grès, et progrès marqué à l'Ouest 
des grands lacs. , 

Nos agriculteurs, ils sont 12 
à 15 mille, ont saisi le sob et, 
sans le tourmenter, ils en ont 
fait un véritable grenier du mon- 
de; nos industriels ont connu cerx 
tains succès; nous avons nos .ju- 
ges, nos.avocats, nos ingénieurs, 


connu pour son agriculture. Des|lement la surface de ces riches- 
quelquès poignées de grain de|ses en huile et gaz à été exploi-| 
semence jetés en terre en 1812,|tée. | 
ar les colons de Lord Selkirk,| La nomenclature de ces dons) 
e revenu de l'agriculture dans | de la nature nous force à passer | 
les provinces de l'Ouest s'établis-| à vol d'oiseau l'industrie du pois-| 
sait à 24 millions en 1901, pour | son, de la fourrure, des forces 
atteindre 1 milliard et quart en|hydrauliques déjà développées 
1956, A chaque automne les|ou qui sont sur le point de faire 
entrepôts de la côte du Paci-|jaillir la lumière dans les régions 


nos médecins. Nous nous infil- 
trons dans les autres sphères de 
l'économie. 

Il y a certains écarts à corri- 
ger, certains torts à redresser, 
mais la porte est ouverte, le ter- 
rain a été défriché, vous pouvez 
saisir sur les lieux un pouvoir 
d'achat de 175,000 clients cana- 
diens-franaçis, c 


"|fique, du port de Churchill, de|les plus isolées. 
la tête des lacs, regorgent de} Qu'il suffise de mentionner le! 


[blé ‘que des moissonneuses-bat-| barrage de la Saskatchewan, le! 


teuses géantes recueillent dans 
“les champs. Ce blé peut don- 
en bd | SRG eee à ’ qi alimenter la raftinerte de nickel 
|tons à cela les millions de bois’ Perret a So 
eaux d'orge, d'avoine, de seigle, | {ants que celui que la compagnie 
de lin — la betterave à sucre|Infernational Nickel exploitera 
qui est devenue l’une des nn à d'ici un an, ont été découverts 
fa ph NA NRTEnes 1 9 |récemment dans la même région. 
1H : N'oublions pas qu'à 350 milles 
ebre Ÿ:ÿ Leger à l'est de peg on trouve 
pr un port de mer en plein coeur 

du pays e au pe M 5 or 

de la voie maritime du St-Lau- 
rent, À 500 milles au nord, autre 
port de mer, celui de Churchill. 
La capitale manitobaine est 
dotée d'un aérogare internatio- 
nal; la capitale de l'huile, 
ton la porte des Territoi- 
res du Nord et du Yukon 
où la DANS a des richesses 


Tous les jours le génie de 
l'homme fait de nouvelles dé- 
Me rl reculent les hori- 


nouveau pouvoir hydraulique! 
dans lé nord du Manitoba pour 


Québec, malheureusement, est 
peu ou mal connu dans les pro- 
vintes de l'Ouest. La vieille pro- 
vince est étalée au grand jour 
lorsqu'il s'agit de nouvelles à 
sensation, mais son vrai visage 
est trop souvent ignoré dans les 
grands quotidiens de l'Ouest. 


Le grand salon d'agriculture 
de Montréal n'est jamais men- 
tionné si ce n'est par la radio 
française. Les progrès, les ac- 
complissements de la vieille pro- 
vince, à tous les niveaux, ne trou- 
vent presque jamais leurs échos 
dans les dépêches des agences 
d'informations. Chose curieuse, 
cependant, ce n’est pas dans le 
domaine économique, mais bien 
dans celui du sport que les chro- 
niqueurs ont finalement capitulé 
et, dans l'Ouest, ils ont été una- 
nimés à déclarer M pr les Cana“ 
diens de Montréal forment la 
lus puissante équipe de tous 
es temps. Il est vrai qu'ils se 
trouvaient-en face d'un fait ac: 
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Carnets de voyage 7 
St-Boniface... Gaspé. St-Boniface 
sur les roues de l'Hirondelle 


(suile) 

Après avoir traversé le magnifique pont de Québec et admiré 
quelques-unes def maisons seigneuriales du boulevard Laurier, 
| nous arrêtons à Sillery chez des cousins qui seront auési nos hôtes, 
Et puis nous visitons la maison des Jésuites construite en 169% 
| Cela commence bien notre séjour à Québec, Car, permettez-mol 
de le dire ici, si vous voulez voir des vieilleries du temps de nos 
ancêtres, allez visiter cette maison, la plus ancienne du Canada, et 
bien d'autres qui permettent une plongée dans l'hiss 


| 


anciennetes"" 
loire 

A Québec 
s'annonce un peu froide 
nous sommes huit dans 


le lendemain matin, le temps est gris el la journée 
mais Celn Vault peut-être mieux Ainsi, CAF 
l'Hirondelle, Un gentil Québecois, M, Fors 
Un, nous sert aimablement de cicerone, À 10 h, am, nous visitons 
d'abord l'impressionnante Citadelle de Québec, le Gibraltar d'A: 
mérique, au sommet du Cap Diamant, Son érection fut commencée 
en 1820, Nous assistons à la relève de la garde effecluée par le 
suite d'un guide officiel 
ancien magasin à poudre 
fusils armes d'antan, 
années 1700 et même 


| 
Royal 22e Régiment, puis nous visitons à la 


| tous les coins de la citadelle, Son musée 


| du régime français, conserve des ancien des 


des casques et nombre d'autres objets des 
avant 


Plaines d'Abra 
1759 où Montcalm et Wolfe 
perdirent la vie, Comment décrire les sentiments que nous ressens 
la bataille décisive 


Ensuite noûs foulons avec émotion le sol des 
ham, lieu du combat mémorable de 


tons en traversant ce champ où s'est déroulée 
qui remettait à jamais la Nouvelle-France aux mains des Anglais! 
ne peux détacher 


Je crois que c'est impossible, Pour ma part je 
mes veux de ce lieu quasi sacré 

Après un succulent diner 
la chère vieille ville de Québec 
souvenirs à jamais précieux, Combien nous goûütons cette visite 
trop courte hélas! À Québec tout est beau, tout est cher à un coeur 
vraiment français, tout, même et surtout les vieux quartiers, le 
château Frontenac, la petite rue Sous-le-Cap, l'église Notre-Dame: 
des-Victoires, joyau historique dont la construction a débuté en 
1688 

Québec, 


nous reprenons Ja ‘rue pour visiter 


ses églises, ses monuments, ses 


c'est la ville du souvenir, On y trouve des sites et 


|monuments historiques, des vieilles rues étroites, des maisons soll: 
| des et très anciennes, des fortifications, des canons, des portes (St: 


Louis, Kent et St-Jean) qui donnent accès à cette partie de la ville 
contournée par un mur de pierre Les Remparts — qui constituait 


jadis la forteresse de Québec, Dans cette partie nous visitons la 
basilique de Québec, la chapelle du vieux séminaire où repose le 
corps de Mgr de Laval, le château Frontenac, le bureau de poste 
et l'Hôtel-Dieu qui sont aussi à l'intérieur des Remparts, Nous nous 
rendons ensuite au Parlement provincial et à l'Université Laval, 
nouvelle cité universitaire dont on a raison d'être fiers, Sur les 
terrains de l'Université, de nouvelles constructions ont été érigées 
récemment, Sur ces mêmes terrains Québec possédera son sémi- 
naire moderne en voie de construction, Comihe Québec ne possède 
pas moins du'une quarantaine d'églises, nous devons nous contenter 
de les admirer pour la plupart à l'extérieur seulement. Une fois 
de plus notre temps est limité, mais je suis sûre que nous n'oublie- 
rons pas de sitôt notre brève visite dans la capitale du Canada 
français. Nous sommes si heureux et si émus de voir toutes ces 
belles choses, que nous n'en pourrons oublier la grandeur, l'aspect 
ni même l'endroit, 

Les gens de Québec nous disent: “Il fallait que vous veniez et 


{moindre importance, car on peut | 
| se transporter d'un bout à l'autre 


que nous voyions ÿotre réaction pour réaliser nous-mêmes combien 
noble et belle est notre ville, Le fait d'être toujours {ci fous habitue 
aux beautés et aux grandeurs de notre ville”, Par contre Chantal 
leur disait, un peu à mon déplaisir: “Mais vous, les gens de l'Est, 


| la plaine à perte de vue”. Et eux de répondre: “C'est justement ce 
que nous allons y.voir, la plaine, pour nous reposer de nos côteaux, 
de nos montagnes: La plaine du Manitoba est fascinante et vos 
couchers de soleil.coupent la respiration! Nous concluons done 
| que tout ce que le bon Dieu fait est beau et bien fait, 


| 4 (à suivre) 


Billet du vendredi 
La poésie vivante: 
: Marceline Desbordes-Valmore 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote”) 


* Des anniversaires célèbres ! 
de.1959, si nombreux qu'ils 
débordent sur 1960, celui du 
centenaire de la mort de Mar- 
céline Desbordes-Valmore ne 
saurait s'oublier. Sous peine 
de faute gs contre la ga- 
lanterie. Elle fut de l'époque 
de Victor Hugo et de Lamar- 
tine, de Musset, de Sainte- 
Beuve, De tant d'autres qui 
brillèrent dans les lettres ou 
les arts. Elle connut la plu- 
part d'entré eux, fut avec eux 
en termes d'amitié. Elle con- 


de Ja confusion, quiique cho 
se de non-fini, “À vingt ans, 
écrit-elle, des peines profon- 
des m'obligèrent de renoncer 
au chant, parce que ma voix 
me faisait pleurer, Mais la mu- 
sique roulait dans ma tête ma- 
lade, et une mesure toujours 
égale arrangeait mes idées à 
l'insu de ma réflexion. Je fus 
forcée de les écrire pour me 
délivrer de ce frappement fié- 
vreux, et l’on me dit que c'é« 
tait une élégie”, 


nut aussi la pauvreté, la mi: 
sère, le malheur sous des for- 
mes multiples, qui lui inspi- 
rèrent ses Vers larmoyants, 
Car elle est la pleureuse de 
son siècle. 


Ne manquant ni de courage 
ni de volonté, elle est la tris- 
tesse incarnée, Ce qui s'expli- 
que, la vie lui ayant été amè- 
re, Elle tire d'elle-même, d'un 
fond riche en abjection, des 
ty es qu'elle ne songéait pas | par la mort, elle débute au 

écrire. Le plus curieux, c'est | théâtre, Du talent, disent ses 
qu'elle annonce de loin Ver- | maitres, mais trop de sensibi- 
laine, son art ‘spontané. et | lité, 
chantant. 11 Jui vint un jour, Blonde comme les blés, 
dans une sorte de demi-con- | d'une remarquable beauté et 
science suivant un rêve, à la | pourvue d'une jolie voix, l'a: 
suite de quinze nuits âssées venir paraît lui sourire, 
au chevet dersa seconde fille | malheur, plutôt, est à l'hori- 
mourante, des vers d'une me- | zon, Sa-voix se casse, à la suite 
sure insolite: One pie pres d'une pan d'amour, et elle ne 
coupure ap e cinquième, eut chanter. Elle n'a qu 
Cela donna le Réève intermit- Vingt deux na ue 1817, ù 


Qu'eût-elle donné avec plus 
de formation et de discipline? 
Peut-être davantage dans le 
sens de la vigueur, de l'origi- 
nalité, de l’art, mais elle n'au- 
rait pas été Marceline, Marce- 
line Desbordes naquit à Douai 
le 20 juillet 1786, Revenue en 
France à quinze ans, après un 
voyage inutile à la Guadelou- 
pe, en compagnie de sa mère 
qui n'en revint pas, emportée 


‘tent d'une nuit triste, qui com: | épouse à Bruxelles l'acteur 
mence par ces alexandrins qui osper Lanchantin, connu 
n'en sont pas: sous le nom ks Valmore, Elle 
O champs paternels, hérissés | Partage sa vie de déplacements 


et de misères, courant d'une 
ville à l'autre avec une trou- 
ge ambulante, jusqu’en 
inte-Beuve dit qu'ell 
défaire son 


de charmilles, 
Où glissent le soir des flots de 
jeunes filles! 
LA L LL 


Verlaine, beaucoup plus 
lard, se En Vis M de ces on: 
zains, Ils lui ind quaient d'ail- 
leurs une voie qu’il suivit, où 
il découvrit én quelque sorte 
son moi, comme eût dit Bar- 
tès. Si Marceline fut amour.et 


ar 
Ent ; 


li, mai $ w'il| pelle Fortunat Stro 
ÿ a progrès, que la barrière etre hi Léconte de Lisle 
st Québec peut èti jer lui 


franchie. 


Disons en terminant. que vous 


h 


deux volumes en deux lignes, | curés conne, FEV ans * ros on Mary, Dour l'homme 
lots — Mois excellents mue, 0 comme des quêleux.  , si l'on | par leurs sacrifices, ù 
JEANNE"S as at à" populaires La Part-Dieu comprenait mieux, Lon Anges Voili une partie de la vi DU F ! 
ARSTAUR ue " | rait plus et plu ment, nette qu'il ne faut pas ou- FY TAXI 
Beauty Parlor 144, rue Higgins Le ‘Catholie Times de | "Au fond, cependant, l'ésnes l'en #t James Walsh, âgé 


196, avenue Provencher 
Télenhone Cdar 3-3030 


! Nouvelle permanente joe De Gagné, prop, chaîre, en contemplant sa con- mposer un plan en provenan: | niste, ainsi que treize prêtres 
à le crème 55,50 et plus “On parle français" grégation: “Où ji dar les pau. | °e des colonies Un hinkable! | chinois, qui n'acceptent pas DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


Tél. (Ré) Globe 2-2016 


J.-R. PICHÉ 


Peintre-décorateur 
112, Crowtord 


orwood, Man, ordonnances de méfesins at Washington, Kwai au Burma, #48 M : ; 
y Nous payons les frais de ponte, Ca Commercial mano ete, Les chets d'état sont tous md og dre DAPX Ingénieurs et Entrepreneurs Généraux 
)0 ; - 4 Q ' 
be ntroduced here”, d'écrire rendus ailleurs avec des poi surveillance, ete, Un prêtre St-Bonifoce Tél.: CHapel 7-1135 


Monuments 
BRUNET 
PIERRE BRUNET, prop, 
405, rue Bertrand, $t-Bonitace 


Tél, CHapel 7-1864 


Tél Chopel 7-2789 
Ferblanterie 


_ Beaulieu & Souchon Co. 
General Sheet Metal Contractors 
160, avenue Provencher 


L. BEAULIEU 
S4û Da la Morénie tél. CEdur 3-1003 


H, SOUCHON 
M1 Bdrewoodi tél. CHapel 71-0483 


‘ . 
Delannoy's Electric 
436, run Louis Riel, St-Bonitace 
Téléphone: CEdar 3-5258 


installation et réparation 


Brochage pour industries, 
Magasins et maisons 


Park Confectionery 


412, ave Toché 
Téléphone CHapel 7-3891 


Fruits frais — Fleurs 
Confiseries et magazines 


Téléphone CEdor 3-6102 


Marion Beauty Nook 


Votre coûteur français 
vous oftre tous les soins de beauté 


2246, rue Marion, Norwood, Man, 
Corinne DUFAULT, propriétaire 


Norwood Cleaners 
and Shirt Launderers 
288, rue Taché 
Téléphone CEdar 3-5610 : 


SERVICE DE DEUX HEURES 


— Nettoyage — 
Service de chemises 


Acheteurs d'automobiles 


Notre Service d'Assurances et de Fi- 
nances à taux modiques vous aidera 
À faire une meilleure. transaction. 
Avant d'acheter, consultez-nous, 


AGENCE 
Goeorges-J. Forest 
250, rue Marion CHapel 7-1323 


POUR VOS FOURRURES 


voyez toujours 


MECKLING FURS 


146, avenue Provencher 
St-Boniface 


Téléphone CHapel 7-8182 


Pourvoyeurs: mariages, diners 
et banquets 


Pâtisserie PELLAND 


D, PELLAND, prop. 


161, ave Provencher, St-Bonitace 
TELEPHONE CHapel 7-3319 


Harold M. Black 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 
MITCHELL COPP LTD, 

Portage et Hargrave 

Téléphone WhHitehall 2-5108 

Ouvert tous les jours de Dh. à 6 h. 


Taché Hardware Co. “|| 


298, AVENUE TACHE 
Péinture, quincaillerie et 
accessoires électriques 
ARTHUR TOUGAS, propriétaire 
Téléphone CHapel 7-1047 


Keat's Television 
& Radio Service 


Un service complet pour toutes les 

marques de postes de radio et d'apy 

pareils de télévision, tourne-disqueg. 
radio d'automobiles, accessoires 


143, rue Marion, Norwood 


Téléphone CHapel 7-9964 


Cusson Lumber 
Co., Ltd. 


Renseignez-vous sur nos prêts 
pour améliorations aux maisons 
— jusqu'à 83,000 — sans verse- 
ment initial 

Estimés fournis gratis 


© Matériaux et bois de construe- 
tion de tous genres 

© Ameublements d'église baits sur 
commande 

© Portes, chénsis, moulures, ate. 


(Hapol 7-4893 


Provencher et des Meurons 
St-Bonifoce, Man 


Mise au point, huile, 


0 X& 
ASSELIN MOTORS sanvict 
an, vue Vouville + CHapel 7-h05 


Résidences: (Fred) C | 418) 
{ rRés) an 


| “Joe & Gerry 


Pharmacie St-Boniface 
354, vus Marion, Norwood 
Tél: CHapel 7-3932 


Nous remplissons aven 
soin et promptitude toutes les 


Téléphone CHapel 7-7468 
Agents de pneus DUNLOP 


BARIL'S Tire Service 


Vulcanisation 
Balancemént dés roues 


Entretien complet des pneus 
Prop, N° BEAULIEU 
164, ave Provencher, S5t-Bonitace 


Pour travail de qualité, appelex: 


NOËL ÉMOND 
ROOFING & SIDING 


44, rue Champlain 


Pose de toiture d'asphaite, 
de revétement, de toiture nêuve 
et de bardenux de tous genres 


Tél: CEdar 3-1081 #t-Bonitace 


Plaques commémoratives en bronze 


dans tous les cimetières 


pai 
MEMORIALS IN 
BHONZE LT). 
200, rue Osborne Nord 
Winnipeg 1, Manitoba 


installées 


BICYCLE & HOBBY SHOP 


NELSON'S 
187, rue Merion - CEdar 3-3724 


Service de ventes et de réparations 
Scies, Ciseaux, Couteaux et Haches 
aiguisés —- Soudage et Brasage 


Patins aiguisés et réparés 


Hub Service Station 


Taché et Proyencher 
Essence - Huile - Accessoires 
Pneus - Réparations - Remorquage 
Téléphone: CEdar 3-4654 
Gérard Privé — propriétaire 


SERVICE MACHINE WORKS 
100, rue, St-Joseph Tél: CH 71-4533 


Poils disgracieux 


et des extrémités 


Finlevés sûrement #t de façon per- 
manente, Consultation gratuite, 
Etabli en 1936. DERMIC INSTI- 
TUTE, 203 Norlyn Medical Bldg, 
309, rue Hargrave, Winnipeg 2. 
Téléphone WhHitehall 2-4110 


Industrial Hose Lines Co. 


lournissant à l'industrie manitobaine 


AEROQUIP-—tuyaux flexibles et 
ferrures remployables 


MARMAN--serre-joints industriels 
de Qt 
GENERAL LOGISTICS—équipement 
pour le contrôle des cargaisons 
Téléphone: CHapel 7-3793 
449, ave Provencher, St-Bonitace 


WESTERN 
Plumbing & Heating Co. 
541, rue des Meurons, St-Bonitace 

Plomberie -— Chauffage 


Réparations de tous genres 


Téléphones: 
A, Neyron, CHapel 7-3603 
Roger Fourneaux, CEdar 3-1387 


enlerés dun visage sur la position légale de la Ville 


TACHÉ 


Auto and Body Works 


317, rue Taché, Norwond, Man, 
Téléphone CHapel 7-7145 
Réparations générales 
l'Service qui plait” 


LAFRENIÈRE 
Shoot Metal Ltd. 


Brüleurs et fournaises à l'huile 
97, Place Knudsen, Norwood 


Téléphones: Bur,: CHapet 7-2356 
Rés.: CHapel 7-1568 


DeGagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


Envoyez-nous Vos générateurs, ré- 

gulateurs de voltage, démarreurs, 

carburateurs, pompes à carburants, 

essuie-glace, pour révision complète 
et entretien 


Angle Marion et des Meurons 
CHapel 7-3041 —  CHapel 7-1018 


LEO’'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, p:ep. 
206, rue Goulet, Norwood 


Entreprise —— Posage de fils 
Réparation 


Téléphone CHapel 7-1694 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: malles, valises, menbles 


SERVICE RAPIDE 


en toujours CHapel 1-1245 
34, rue Aubert, St-Boniface 


1.-J, Robitaille, prop. 


{ de la première page) 


dans une atmosphère catholi- 
que, Nous avons droit à notre 
Part des fonds que la province 
co re à l'éducation des en- 
fants de la province”, Voilà 


London rapporte cet incident, 
Un curé, épris de réforme s0- 
ciale, s'exclame du haut de la 


vres?", Plus tard, dans la sa- 
cristie en regardant la quête, 
s'écrie: “Où sont les ri- 


il 

gent. 
L'anecdote qui précède a été 

publié en marge d'une grande 

nouvelle dans le monde catho- 

lique britannique, En effet, la 

compagnie Cathos vient de s'y 


les journalistes, 

Lek commentaires ne révè- 
lent cependant rien d'original, 

“La pression ne remplacera 
jamais la loyauté comme mo- 
nr, 
rien si on m'y oblige , 


, de ne donnerai plus | 


, « de | 


A l'Hôtel de 


La 


par M, Henry LANE 


courrieriste municipal 
de La Liberté et le Patriote 


Le lundi 18 avril avait lieu la 
réunion régulière des comités de 
la Ville, Un résidant du Chemin 
Bruce demande que la Ville ren- 
de ce chemin passable jusqu'au 
chemin 59, le pont Bruce étant 
sous l'eau à cause de la crue de 
la Seine; ceci fut référé à J'ingé- 
nieur qui verra ce qu'il peut fai- 
re pour le moment, car c'est l'in- | 
tention de la Ville d'élargir ce 
chemin probablement cet été, 

Un résidant de la rue Giroux 
qui opère un établissement pour 
le service des victuailles aux no- 
ces et réunions demande qu'une 
zone de chargement soit établie 
Asa porte, car ses Voisins sta- 
tionnent leurs automobiles de- 
vant son entrée et il ne peut en 
tn oil avec ses camions, 

» comité des travaux publics 
recommandé que le contrat gé- 
néral pour le viaduc sur la rue 
Archibald, sous la voie ferrée du 
Pacifique Canadien, soit accordé 
à la compagnie McCan & McDo- 
hald, de St-Boniface, au montant 
de $393,000, Une vive discussion 
s'éleva entre les membres du co- 
mité et le représentant des ingé- 
nieurs, Haddon Brown & (Co. 


accordant un contrat, au cas où 
la Ville serait dans l'impossibili: | 
té de faire faire ces travaux à | 
cause de refus de certains pro- | 
priétaires du côté de Winnipeg | 
de vendre la partie requise de | 
leurs propriétés, puisqu'aucun | 
contrat n'est encore signé, la Vil- | 
le est protégé contre toute pour- | 
suite légale, a-t-on conclu, | 

Au comité des incendies on] 
apprend que M, Humphreys, qui 
se retire le ler mai pour devenir 
chef de la division de la préven- | 
tion des incendies au service de | 
la province, aura droit à 3 mois 
d'allocation de retraite grâce au 
congé de maladie et à 3 semaines 


de vacances puisqu'il A plus de| 


30 ans de service à son crédit. 

La branche centrale des ré- 
servistes français renouvelle, sa 
demande pour l'aide de la Ville 


afin de relever la base du monu- | 


ment ‘Le Poilu" qui se trouve 
à l'éntrée du cimetière de la Ba- 
silique; l'an dernier la Ville a- 
visait les réservistes que le dé- 
partement du génie de la Ville 
n'était pas équipé pour ce genre 
de: travail: l'échevin Turner pro- 
pose que le comité demande aux 
réservistes quel serdit le coût des 
travaux requis. 

Une plainte était recue d'un 
résidant du chemin Dugald à 
propos de l'inondation de son 
terrain; ceci fut remis à l'ingé- 
nieur 

Dûü au congé de la Semaine 
Sainte, les rapports de l'ingé- 
nieur sur l'égout Enfield et Gou- 
let nnt été remis à la prochaine 
réunion, 

Le comité de la circulation re- 
commahde que le stationnement 
soit permis pour une période 
d'une heure sur le côté est de la 
rue Laflèche, au sud de la rue 
Provencher. 

Les demandes pour les posi- 
tions d'inspecteur des bâtiments 
et d'ingénieur adjoint des bâti- 
ments sont référées à l'ingénieur 
de la Ville pour étude et recom- 
mandation, 

Comme il n'y a pas eu de de- 
mandes de la part du personnel 
de Ja Ville pour la position d’ins- 
pecteur en plomberie, cette posi- 
tion séra maintenant mise à l'af- 
fiche parmi le grand public. 


Le commissaire des évalua-| 
tions recommande que M. Mau- | 
soit nommé évalua- | 


rice Noël 
teur senior et que M. Philippe 
Perrin soit nommé évaluateur, 

Le comité de législation re- 
commande que les personnes au- 
torisées à se rendre au congrès 


des Maires et Municipalités qui | 


se tiendra à Chicago du 11 au 14 
mai prochain soient S. H, le Mai- 


re, l'échevin Hant et le greffier. | 


M. Maurice Prud'homme, et que 
toute autre recommandation 
contraire soit annulée, ce qui 
provoquera sans doute une dis- 
cussion animée à la prochaine 
séance du Conseil. 

La réception officielle de la 
Ville et du Club Optimiste pour 
les visiteurs distingués qui se- 
ront ici lors du grand banquet 
de i prochain en l'honneur 
de ‘‘Lalo” Couture, aura lieu au 


Veille 


du lundi soir 


| demandé un permis pour l'érec- 


LA'LIBERTE, ET 


NOTES DE LA SEMAINE 


n'ai pas besoin d'agents payés 
pour retirer l'argent des pos 
ches de mes gente, , , 

Et d'autre part, ‘Il est vrai 
que les Américains sont béau: 
coup plus généreux que nous 
.., U est grand temps que non 


sition londonienne doit être 
lus intense qu'ailleurs, Nous 


Ceux qui voyagent et 
ceux qui ne voyagent pas 


Un artiste populaire a ré« 
cemment publié une maquette 
d'illustrations qui montrait M, 
K, à Paris, Ike au Brézil, De 
Gaulle à Londres, Mac à 


gnées de main et de larges 
sourires, * 

Parmi les spectateurs de ces 
visites d'amitiés, il y en a qui 
ne sourient pas, car on leur a 
arraché les dents au cours de 
procès dans le but de prépa: 
rer leurs aveux, Ils ne donnent 


Ville 


M, Ross, inspecteur suppléant 
des bâtiments, fait rapport au 
sujet de l'érection d'une pigeon- 
nière sur la rue de la Morenie: 
un résidant de cette rue aurait 


tion d'un garage, 

Le Canada Safeway voudrait 
obtenir la permission d'ouvrir 
son magasin le jeudi soir afin 
de permettre à ceux qui partent 
en villégiature le vendredi a- 
près-midi de venir s'approvi- 
sionner le jeudi, 

Malgré le fait que la Ville de 
St-Boniface ait voté contre 


{l'heure avancée, n'oubliez pas de 


changer l'heure de votre horlo- 
ge dimanche matin, puisqu'il 
vous faut suivre les décisions de 
la grande majorité du Winnipeg 
Métropolitain, 

N'oubliez pas la visite du _gou- 
verneur général, le Major-Gêné- | 
ral Georges Vanier et de Mme 
Vanier, le mardi 26 avril à l'au- | 
ditorium Notre-Dame à 8 h, d 


pm. 

N'oubliez pas non plus la se-| 
maine d'austérité ou de priva- 
tions, pour venir en aide aux ré. | 
fugiés du monde entier; 11 suffit 
d'y penser un instant pour réa- 
liser combien grand est leur be- 
soin, 


ORNTITEE] 106 CUT 


[its TS 


LE PATRIOTE 


a de poignées de mains, car 
eurs mains sont liées, par la 
mort, par des chaines, par des 
murs, Ce sont des victimes de 
la croyance à la liberté humai- 
ne et à la primauté de Dieu et 
ce qui est À craindre est que 
les chefs d'état fassent perdre 
par leurs reticences et leurs 
compromissions ce que les hé- 


de 68 ans, condamné à 20 ans 
de prison en Chine commu- 


l'église catholique nationaliste 
ét communiste de leur pays. 
Mgr Cekada, emprisonné en 
Yougoslavie, ainsi que deux 
autres prêtres et deux laïcs. 
Mer Hifd, condamné à neuf 
ans de prison en Tchécoslova- 
quie, Dans ce pays, il ne reste 
que trois évêques dans l'église 


polonais vient d'être condam- 
né à trois ans d'incarcération. 
A Winnipeg, récemment, on a 
rappelé l'holocauste de l'hié- 
rarchie ukrainienne, de mil- 
liérs de prétrgs et de dizaines 
de milliers de fidèles dans ce 
ays martyrisé, En Afrique du 
Sud, les évéques et leurs fidè- 
les risquent les pires traite- 
ments en défendant leurs éco- 
les et la dignité humaine 

Négocier sans tenir compte 
de ces faits serait une trahi- 
son, 

.. . L1 


Windsor Park en ébullition 


Après avoir été doté d'éco- 
les modernes, grâce à la géné- 
rosité des contribuables de 
toute la ville de St-Boniface, 
certains résidants de Windsor 
Park s'acharnent à critiquer 
la commission scolaire de la 
ville, 

Il serait peut-être bon de 
leur rappeler que cette partie 
de la villen'a pas l'évalua- 
tion foncière suffisante pour 
faire construire et maintenir 
ces écoles, 

Des plaintes légitimes 11 y en 
aura toujours, Cependant il ne 
faut pas jouer sur les mots, 


Demander des instituteurs 
ualifiés pour l'enseignement 
e la culture physique de fa- 

on à laisser entendre que les 
nstituteurs en fonction dans 
les autres cours à l'heure ac- 
tuelle ne sont pas qualifiés est 
malhonnète. 

Faire cas du doublement de 
certaines classes, comme si ce- 
la était exclusif à St-Boniface 
n'est pas plus honnête, cela se 
fait à Winnipeg aussi. La rai. 
son est évidente: les enfants 
ne se présentent pas nécessai- 
rément à l’école en groupes de 
trente, nombre normal par 
classe, 


Ce sont des prétextes de 


mécontentement, Aux citoyens | 


bien équilibrés de ne pas s'y 
laisser prendre, 


| 
| 


\ 


| 


Le journal publiera avec en- 
| 


ouglasme les lettres que nos 
ecteurs nous feront parvenir 
au sujet du poste CBWFT, On 
ne salt pas encore le rayonne- 
ment réel dont ce poste est ca- 
pable, 


M, E,-J, Gallant était de pas- 
sage À St-Boniface merdtodl et 
jeudi dans le but de préciser les 
détails du voyagé en Europe qui 
s'organise sous le haut patrona- 
e de Son Exec, Mgr Maurice 
audoux, Ancien du Collège de 
St-Boniface, M, Gallant est chef 
de la section spéciale d'Air-Ca- 
nada, chargée de voyages à mo- 
tif religieux, 11 a été nommé à ce 
poste l'automne dernier et s'oc- 
cupe surtout de la populntion de 
langue française au pays. Com- 
me on le sait, le voyage de St- 
Boniface, partant de Montréal 
le dimanche 10 juillet, durera 
41 jours et incluera le congrès 
eucharistique de Munich et la 
représentation de la passion à 
Oberammergan, C'est un voyage 
organisé en collaboration par 
Air-Canada, l'American Express 
et Anta, \ 
PETITE NOTE 

M. et Mme Fernand Tougas 
sont heureux d'annoncer la nais- 
sance d'un fils, Jean-Marc-Jo:+ 
seph-Arthur,, né le 14 avril À 
l'hôpital St-Baniface. Parrain et 
marraine, M, et Mme Arthur 
Tougas. Merci à M, le Dr Nor- 
mandeau. 


LL ù * * 
$. GENEST 
373, rue Desautels, 
St-Boniface, Man. 
TONDEUSES À GAZON 
à bras ou à moteur 


aiguisées avec précision, 


BICYCLETTES ET Ê 
MACHINES À LAVER 
réparées. 


Signalez CHapel 7-7153, 


St-Boniface, le 22 avril 1960 


HENRI D'ESCHAMBAULT LTÉE 


Assurances * Voyages Toutes Lignes 
136, ave Provencher Tél,: CHapel 7-1137 


SPruce 2-24351 


BOCKSTAEL 
CONSTRUCTION LIMITED 


peu coûteuse 


pour PUITS de SURFACE 
où PUITS PROFOND 


seulement $138.50 
LA POMPE JC 


FAIRBANKS-MORSE 


C'est une pompe robuste, conçue pour assurer le maximum de 
rendement à un prix extrêmement bas, Ce bas prix a été 
réalisé en simplifiant la pompe —— et non pas en réduisant la 
qualité des matériaux de fabrication, 


e S'adapte aux installations 
plus profondes, 


+ Moteur de grande puissance, 


e Pos de fuites à la jonction 
de l'arbre et de la pompe, 


te Toutes les pièces s'adaptent 


pour puits de surface où pour 
puits profonds jusqu'à 


* Facile à installer. 

e Fonctionnement économique, 
e Se présente soit pompe seule! 

40 pieds, ou assemblée avec réservoir 

# Lubrifiée à vie, de 12 ou de 30 gallons, 


Voyer ce système d'eau économique F-M chez 


PAULHUS GARAGE 


NOTRE-DAME-DE-LOURDES, MAN. 


| 


Drdsons Du Conpans. 


INCORPORATED 2"? MAY 1670, 


Heures d'affaires! 9 h. am. à 5 h. 30 p.m. 
Le vendredi: de 9 h, am. à 9h. pm. 
Signalez SUnset 3-2112 —— Tous rayons 


Qui s'habille à la Baie reflète l'élégance 


et la Baie vous permet de répondre à toutes 


les exigences de la mode du printemps et 


de l'été —— sans oublier les aécessoires 


offrant Une touche douce, flatteuse et 


féminine , .. tout cela d'un dessin exquis. 


Illustré ici, un des très nombreux articles 


des collections nouvelles de la Baie, 


Les fleurs s'épanouissent 


au printemps sur de 


Mignons Petits Chapeaux 


de paille légère, relevé 


d' io 
une violette vaporeuse 


mu. 508 


Les coquets petits chapeaux s'avèrent les préférés 
des dames qui aiment une touche légère au prin- 
temps! Dans la vignette ci-jointe, un modèle parrni 
Plusieurs de cette nouvelle collection excitante, 
Blanc éblouissant, gris brouillard, beige, rose pâle, 
menthe, lilas, marine et noir. Voyez-les et lès au- 
tres aussi. Choisissez votre chapeau printanier et 
estival en harmonie avec vos costumes à la mode! 


La Baie, Rayon des Chapeaux, 3e étege 


EE 


Cercle Ouvrier le lundi 25 avrii 
à 9h, 30 pm. | 

M. Johnson, gardien de l'en: | 
clos, aura à paraître devant le 
comité de Santé et des licences | 


pour faire son rapport au et | 
des chiens qui pr 4 Ag 
les ts de la Ville, } 


Automobiles PAUL PAQUIN Incendies 


Accidents Agent général Eftets personnels 
ASSURANCES — FINANCES — POLIO 

999 Autumnwood Drive, Windsor Park, St-Bonitace 

Tél: Alpina 3-9805 -— Adresse postale: C.P. 68, S-Bonitace, Man. 


me 


St-Boniface, le 22 avril 1960 


La pensée Française reçoit 


un des quarante immortels 


Les membres de la Penséé 
Française recevaient “à diner, 
mardi dernier, à l'hôtel Marion 
un membre de l'Académie fran- 
caise, M, André Chamson, direc- 
teur des Archives nationales de 
France qui, en compagnie de son 
épouse, est actuellement eh vi- 
site au Manitoba, M, Roland Tru- 
deau présidait à la table d'hon- 
neur, Parmi les 40 convives, on 
remarquait plus spécialement la 

résence de Mille Suzanne Trem- 
Pia , agent consulaire de France 
à Winnipeg, Mme E, T} Etsell, 


présidente de l'Alliance Françai- 
se du Manitoba, etc, 

Le R, P, Ludger Guy, 8,1. pré- 
senta l'invité: d'honneur à la fin 


ZLunic & Sobkowich 


ARCHITECTES 


Chambre 204 
éd, Canadian Bank of Commerce 
Angie Taché et Mariod. 
St-Bonitace Manitoba 


Téléphone WHitehall 3-6421 


157, ave Provencher, St-Bonitace 


ACCESSOIRES ET 
ARYICLES 


202, ave Provencher, $t-Bonitace 
J.-C, Daoust 


JOS. 


Vendeur pour 


IAT'EPELE 


» Ke] 
. 


388, rue Bertrand, 


et de renoncement, 


Les fonds PRE pendant cette 
consacrés à l' 

fonder un nouveau foyer, 
ver l'espoir, 


prêteront leur concours afin de 
réfugiés. 


C'EST POURQUOI, EN MA 
SAINT-BONIFACE, JE PRO 


a 


DES REFUGIES DU 


établi pour cette 
Je dés 


èq 


née Mon: 
nécessaires, 


DIEU PROTEG 


t-Boniface, 
le 19 avril 1960. 


Iteur des Archives nationales de |France, pour 


WALLACE and WALLACE PAINT HOUSE 


Conseillers experts 
pour tous produits en peinture et décoration 


SERVICE — QUALITE — VALEUR 


Pharmacie Paquin 


À.-E, PAQUIN, propriétaire 
Produits pharmaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avec soin 
Cartes de souhaits françaises pour toute occasion 


. Daoust Grimard Led. 


ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 
INSTALLATIONS ELECTRIQUES # 


M: E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 
Voyages 

Chemin de fer — Paquebot — Avion 

195, avenue Provencher, St-Boniface 

Téléphone CHapel 7-1351 


PIERSON 
National. Motors Ltd. 


des autos Mercury, Meteor 
et de la NOUVELLE FRONTENAC 


Aussi automobiles usagées 
en bon état à prix spéciaux 


276, rue Colony, Winnipeg 
Téléphone: SPruce 2-2411 


— BOIS ET CHARBON — 
._ MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION 


Frank BOISSELLE, représeñtant — 
Bureau et dépôt de charbon 


. CITÉ DE ST- 
Proclamation 


La Semaine du Sacrifice en faveur des Réfugiés. du Monde 
entier, du 24, au 30 avril 1960, constituera une expression de 
sympathie à l'endroit des réfugiés par les individus, les fa- 
milles et lès organisations en géñéral au mayen d’abnégation 


ntention des réfugiés pour leur permettre de 
de vivre sRémairi et de retrou- 


Lés maires et les préfets des municipalités canadiennes 


participer à cette oeuvre human 
QUALITE DE MAIRE DE 
CLAME F 


. La Semairfe du 24 au 30 avril 1960 : 
(gr comme étant ! 


LE SEMAINE DU SACRIFICE EN FAVEUR 


et j'incite les sr Aa Saint-Boniface à contribuer au fonds 

par leur économie, abnégati 
annoncer en même temps que les fonds pour la cause 
des réfugiés god sm à mon bureau, à l'Hôtel de Ville — 
on acceptera des ues payables à “L'Année Mondiale du 
Réfugié” pour les transmettre au comité canadien de “L'An- 
le du Réfugié” qui, à son tour, émettra les reçus 


Joseph G. Van BELLEGHEM 
Maire 


publié en 1924, Plusieurs autres 
suivirent, dont le plus connu est 
sans doute ‘Le Chiffre de nos 
jours’, L'oeuvre d'André Cham- 
son, dit le Père Guy, est avant 
tout sincère et morale, jarnais 
essimiste, toujours vigoureuse, 


du repas, rappelant qu'il a été 
élu membre de l'Académie fran- 
valse en 1957, à l'âge’ de 51 ans, 
C'est en effet en 1906 :que M, 
Chamson naissait à Nimes, Après 
la première guerre mondiale, il 
fréquente l'Ecole des Chartes et 
en sort archiviste-paléographe | D'abord considéré comme régio- 
en 1924, Après un stage à la BI- | naliste provençal, il atteint l'u- 
bliothèque nationale, il devient | niversel dans ses derniers buvra- 
secrétaire de la Commission des |ges et occupe une place enviée 
Beaux-Arts, puis conservateur! parmi les écrivains contempo- 
adjoint au Musée de Versailles, | rains, « 
Mobilisé en 1989, il est attaché! Membre de l'Académie: fran- 
à l'Etat-Major de la 5e armée | çaise, il est Commandeur de l'Or- 
sous les ordres du général de re de la Légion d'Honneur, et 
Lattre de Tassigny, Durant l'oc: | décoré de la Croix de Guerre et 
eupation allemande, il prend une |de la Médaille de la Résistance, 
part active à la résistante, En! Au début de sa courte allocu- 
1944, après le débarquement de |{jon, M, Chamson rappela qu'au 
l'armée: en Provence, il combat|moment où, au milleu du 17e 
aux côtés d'André Malraux, A-}siècle, le cardinal de Richelieu 
près l'armistice, il devient con-|fondait l'Académie française, la 
sérvateur du Petit Palais, En-|hlus renommée des cinq acadé- 
fin en 1959, il est nommé direc-|}hjes constituant le Collège de 
la défense de Sa 
France, Majesté la Langue française par 
Sa première oeuvre littéraire, | l'établissement et la revision pé- 
le roman “Roux le bandit’ fut |riodique du Dictionnaire officiel, 
-|des groupes de colons quittaient 
certaines provinces de France, 
|travergaient l'Atlantique et fon- 
daient en terre d'Amérique la 
Nouvelle-France*où depuis trois 
siècles s'accomplit constamment 
le travail même de l'Académie, 
la défense et la diffusiontde la 
langue française, 

Après avoir développé ‘très 
entiment cet heureux parallèle, 
‘éminent visiteur montra com- 
ment l'exercice même de ses 
fonctions d'Archiviste national 
le constitue en quelque sorte le 
ardien des documents mêmes 
e notre histoire canadienne- 
française, Avant son départ pour 
le Canada, dit-il, il put étudier 
certains documents qui le prépa- 
rèrent à bien nous comprendre, 

Il parla aussi de l'amour re- 
connaissant que l'on nourrit'en 
France envers le Canada qui sut 


Téléphone CHapel 7-3863 


être au ragg des premiers dé- 
fenseurs dé la patrie au cours 
des deux grandes guerres mon- 
diales. 

Ses paroles furent écoutées a- 
vec émotion par chacun des con- 
vives et provoquèrent ‘de cha- 
leureux applaudissements, M. 
Lucien Paquin, professeur, au 
Collège de St-Boniface, remer- 
cia le conférencier. 


M. Chamson est déjà depuis 
quelques semaines dans l'Est du 
pays et c'est la générosité du 
Conseil des Arts du Canada qui 
nous vaut l'honneur de sa visite 
dans l'Ouest, Lundi les autorités 
de l'Université du anitoba, 
spécialement le professeur Me- 
redith Jones, lui permirent de 
connaître les milieux étudiants 
de la province, Le lendemain, 
après le diner de la Pensée Fran- 
çaise, il partait en tournée dans 
la, campagne manitobaine, et il 
fut reçu chez Mme Edmond:Pré- 
fontaine, à St-Piérre. Au retour 
à Winnipeg, une réception en 
son honneur fut donnée chez 
Mme E, T, Etsell, puis an souper 
réunissait à l'Institut Collégial 
St-Joseph quelques convives. 

Mme Chamson accompagna 
son mari dans chacun de ses dé- 
placements. Iis quittèrent le Ma- 
nitoba, märdi soir, pour se ren- 
dre vers les-autres provinces de 
l'Ouest, 


Le clergé d'un diocèse 
du Portugal proteste : 
contre l'évêque éloigné. 
LISBONNE (CCC) — Une dé-! 
: légation de Prêtres du diocèse de 
Porto (Portugal) a remis à Son 
Exec, Mgr Giovanni Panico, non- 
ce apostolique à Lisbonne, une 
pétition signée bar 300 ecclésias- 
tiques de ce diocèse protestant 
l contre l'attitude du gouverne- 
ment portugais à l'égard de Son 
Exec, Mgr Antonio Ferreita Go- 
É mes, évêque de Porto, 
BE : Celui-ci avait quitté le Portu- 


DE SPORT 


Tél: CHapel 7-1447 
0.-L. Grimard 


a ||gal au mois de juillet dernier 
= et, depuis, les autorités portu- 
gaises ne lui ont plus permis de 
rentrer dans le pays. Après être 
démeuré quad temps en Ga- 
»1 lice, le prélat's'est fixé à Valen- 
ce (Espagne), où il enseigne au 
Grand Séminaire de cette ville. 

Son Exe, Mgr Ferreira Gomes 
avait adressé au chef du gou- 
vernement, dans le courant de 
l'année 1958, à l’occasion de la 
campagne électorale pour la dé- 
signation du nouveau président | 
de la République, une lettre dans 
laquelle il exprimait ses doléan: 
ces au sujet de certains vo 
du régime. Cette lettre fut divul- 

uée, ronéotypée ét circula sous 
e manteau dans tout le pays; 
elle semble être à l'origine des 
déboires de l’évêque, de Porto, | 

Entre-temps, le Saint-Siège a 
confié l'administration du dio- 
cèse de Porto à Son Exc. Mgr 
Florentino de Andrade e Silva. | 


Téléphone (rés) CEdor 3-3453 


St-Boniface. Man. 
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Mme R, À, Kinnear, présiden- 
te nationale, était invitée d'hon- 
neur à une réception du Club 
Libéral des Femmes de St-Boni- 
face, à la résidence de Mme 3, 
Davis, le 19 avril, 


Le Conseil de la Vie française lance la 
campagne de la Fraternité française 


QUEBEC — A l'occasion de 
sa réunion mensuelle, le Conseil 
de la Vie française a rencontré 
les organisateurs de la souscrip- 
tion de la Fraternité française 
dans le diocèse de Québec, Le 
président du’ Conseil, Me Paul | 
Gouin, qui est aussi président 
général de la souscription, les! 
a rémerciés de leur dévouement, 
Il a remis un chèque de mille 
dollars de la part du Conseil de} 
la Vie française aux organisa- 
teurs de la campagne, Il a ex- 
primé le voeu que nombre de 
sociétés et d'institutions imitent 
ce geste afin que la campagne | 
soit un succès. | 

M. Ernest Desormeaux a com- 
muniqué à ses collègues le pro- 
gramme des! manifestations qui 
se dérouleront à Ottawa dans la | 
semaine de Pâques, pour souli- 
gner les noces d'or de l’Associa- 
tion canadienne-française d'Edu- 
cation de l'Ontario. Les direc- 


Une comédie désopilante 
au Beacon du 21 au 30 


Que s'est-il passé au moment 


LA; LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Le Chapelet Perpétuel! 


Le mois de mâi commencera 
bientôt, et aussi la récitation 
perpétuelle du ‘chapelet dans la 
cathédrale de St-Boniface sous 
les auspices de la Légion de Ma- 
rie, Les réunions préparatoires, 
chaque dimanche, ont permis 
aux représentants des diverses 
organisations paroissiales de pré 


À l'Alliance Française 


La dernière réunion de la sal: 
son 1959-60 aura lieu au Uni- 
versity Women's Olub, 59, rue 
Westgate, le lundi 25 avril, à 
8 h, 30: Cette réunion promet 
d'être très intéressante, puis- 
qu'elle comprendra la lecture des 
rapports de l'année et se termi- 
nera par une causerie, donnée 
par le professeur David À, Mit 
chell, maître de conférences dans 
le département de français à l'U- 
niversité du Manitoba, Son sujet 


gramme pour tout le mois: grou 
pes qui se succéderont au pied 
de la Vierge, programme 
Chant, décoration florale de l'au 
tel, musique à l'extérieur de la 
cathédrale pour rappeler aux 
passants qu'on honore la Mère 
de Dieu durant ce mois, etc, 
Le grand tableau placé ay 
fond de la nef, près de la grande 
porte de la cathédrale, commen 
ce à être couvert des noms des 
priants volontaires, Des familles 
au complet ont même promis de 
passer Loute une nuit en prière 


J1 est certain que cette croisa 
de de prière mariale honorera 
grandement notre Mère: Imma 
culée et l'incitera à répondre 
aux demandes de paix et d'uni 
é que lui soumettront, durant 
744 heures consécutives, les fi- 
dèles de St-Boniface 


Potites Notes 


de | 


sera ‘Les poèmes du Rhin’, de Mariage 
Guillaume Appolinaire, Un goû- pd 
ter sera servi, Mlle Louise Guénette, fille de 
: hab «DATE D'ESNSE M, et Mme Herménégilde Gué 
nette, rue Ritchot, St-Boniface, 
épousera M, Ralph King, de 
ew York, le 30 avril prochain, | 
Le mariage aura lieu dans l'égli 
se du Saint-Nom à New York, 
où Louise travaille depuis envi- | 
|ron cinq ans, et sera bénit par 
teurs ont décidé de tenir leur | M, l'abbé Ubald Lafond, son on 
assemblée d'avril à Ottawa afin!ele, missionnaire de St{Bonifa-. | 
de participer à ces fêtes françai- | ce en Bolivie, Amérique du Sud, 
ses, Me Paul Gouin y rendra !qui revient au Manitoba pour y | 
hommage à l'Association jubl- | jouir d'un peu de repos et aussi | 
laire. faire mieux connaitre dans, tout 
Sur la proposition de M, Ar-|le diocèse le travail missionnaire 


mand Godin, les membres ont 
adopté une résolution de félici- 
tation à M, Omer Héroux, qui 
vient de recevoir le Prix du Jour- 
nalisme de la Société St-Jean- 
Baptiste de Montréal, 

L'Union des Mutuelles-vie 
françaises d'Amérique a désigné 
à nouveau, comme ses représen- 
tants au Conseil de la Vie fran- 
çaise, MM. Armand Godin, de 
Montréal, et Florian Carrière, 
d'Ottawa, L'Union est une fon- 
dation du Conseil de la Vie fran- 
çaise, Elle a toujours collaboré 
M ol aux oeuvres du Con- 
seil, ù 

Les directeurs ‘ont précisé le 
programme de la Semaine de la 
vie française, Celle-ci aura lieu 
du 22 au 29 mai, Elle aura pour 
thème notre langue parlée,’ Elle 
inclut aussi la célébration de la 
fête de Dollard qui, revêt une 
importance particulière cette an- 
née en raisoh du troisièmé cen- 


où l’armée américaine d'occupa- 
tion envahit l’île Okinawa dans 
l'océan Pacifique? Comment les 
insulaires ont-ils réagi devant 
l'occupation? Ceux qui se ren- 
dront au théâtre Beacon, du,21 
au 30 avril, apprendront de la 
bouche des interprètes de la piè- 
ce “The Teahouse Of The August 
Moon!’ que “l'histoire d'Okinawa 
contient une liste remarquable 
de conquérants, Nous avons ew 
l'honneur d’être soufis au 14e 
siècle aux pirates chinois. Au 
16e siècle vinrent les mission- 
näires anglais. Au 18e siècle ce 
furent les guerriers du Japon: 
Et maintenant c'est le tour des 
commandos américains”. 


L'occupation n'est donc pas un 
événement nouveau), pour les 


tenaire de l'exploit du Long- 
Sault, j 

Les directeurs avaient exami- 
né avec soin des cartes géogra- 


nement canadien. Ils avaient 
constaté avec Ssürprise que les 
auteurs de ces cartes avaient lit- 
téralement traduit en anglais des 
noms Pro es de lieux dans la 
province Québec. Ils avaient 
communiqué avec Ottawa à ce 
sujet. Is ont appris avec plaisir 
que des démarches officielles é- 
taient en cours à ce sujet entre 
Québec et Ottawa. Ils ont adopté 
une résolution exprimant leur 
satisfaction aux deux gouverne- 
ments pour l'heureuse issue des 
négociations, L'honorable Com- 
tois a. fait savoir en effet qu’il 
avait donné des instructions pour 


gens d'Okinawa qui sauront bien 
créer un ensemble de circons- 
tances et situations comiques 
pour provoquer les rires de l'au- 
ditoire au Beacon, alors que la 
troupe du Manitoba Theatre 


dront maintenant revoir “The 
Teahouse Of The August Moon” 
sur la scène. 

Les billets sont en vente 
($1.90, $1.50 et $1.00) au Cele- 
brity Box Office. On peut les 
De en signalant WHitehall 
2-3683, k 


Le méchant touche un salaire 
trompeur; à qui/sème la justice, 
la récompense ést assurée. 


de John Patrick 


Réalisé pour 
le théâtre par 
DESMOND SCOTT 


des 


7 CANADIAN PUBLISHERS LTD, 
| 619, avenue MeDermot, Winnipeg 2, Manitoba 
_ Téléphone: SPruce 4-3414 


“Hervé SALA, gérent de ventes 


que les noms géographiques fran- 
çais soient, indiqués tels quels 
sur les cartes du ministère qu'il 


Le mémoire du Conseil sur la 
compétence linguistique aux. Af- 
faires extérieures a été envoyé 
à tous les députés et sénateurs 
de”langue française à Ottawa, 
aux journaux, postes de radio 
et de télévision. Le ministre in- 
téressé Dr en Lai 
Le Conseil de la Vie française 
a reçu A ss même une 
réponse de l'honorable M. Green. 
Me Paul Gouin a précisé que le 
mémoire n'était pas un reproche 
à qui que ce soit, mais une col- 
laboration à l’organisation d’un 
service en pleine expansion et 
d’une grande importance’ pour 
tous les Canadiens. 


avec 
Bernard BEHRENS, 
Ken PAULI 
et Sy SHIBUYA 
comme 
Lotus Blossum 


au théâtre 
Beacon 


à 8h. 30 pm. 
du 2] au 30 
avril 1960 


Billets au guichet 
des Célébrités: 
$190, $1.50, $100 


Réservations à 
WhHitehall 2-3683 


Une impression soignée 
est le fruit d'un 
outillage moderne 

et de la compétence 
technique des ouvriers. 


Permettez-nous d'exécuter 
vos travaux d'imprimerie 

| ‘en peu de temps, 
avec précision et élégance. 


: 


.: . 


PA 


Del PHANEUF, 


phiques publiées par le gouver-|la 


offert à l'équipe sacerdotale de 
St-Boniface en Bolivie, 

M, et Mme Guénette, ainsi que 
Philippe et Denise, se rendront 
à New York pour assister au 
mariage de leur fille et soeur, 

L] L 1 D 

M, et Mme Norbert Jubinville 
sont heureux d'annoncer les 
fiancailles de leur fille, Marie- 
Paule, à M. Rodolphe Comeault, 
fils de M. et Mme Charles Co- 
meault, Le mariage sera célébré 


en la basilique de St-Boniface le | 


samedi 4 juin à 11 h. am, 


à 


Ste-Marie 


, Cà et là 

Lés paroissiens tiennent à re- 

mercier M, le Dr André Lachan- 
ce, qui récemment, a bien voulu 
accepter de devenir Maître de 
Chapelle, J1 occupera le poste 
laissé vacant par le récent décès 
de M. Henri DeMoissac, Un ap- 
pél spécial est lancé à tous ceux 
qui ont la voix nécessaire pour 
participer au choeur de chant de 
paroisse. 
Voeux de succès à Mme Mar- 
cel Roussin qui ouvrira, le ven- 
dredi 15 avril, à 479 chemin 
Ste-Marie, un magasin de vête- 
ments d'enfants, du berceau à 
l'âge scolaire, Les travaux déli- 
cats:qui ÿ sont démontrés attire- 
ront la clientèle, 

ll he faut pas oublier la der- 
nière partie de cartes de la sé- 
rie, Elle aura lieu, comme tou- 
jours, à l'église Ste-Marie, angle 
des rues Haïg et Des Meurons, à 
8 h, 15 p.m., le dimanche 24 a- 
vril, Une collation sera servie à 
la fin de la soirée, Invitation gé- 
nérale, 


‘tives existeront., 


‘progressives. 


La seule manière dont ils pouvaient se protéger était d'organiser des Coopératives 

avec leurs voisins. Grâce aux Coopératives de consommation, ils paient un prix 
juste pour ce qu'ils achètent, Les choses allèrent de mieux en mieux dès que les : 
Coopératives furent sur pied —.et il en sera ainsi 


Mais ils ont aussi un devoir — celui de garder les coopératives florissantes « 


.… Aides à éteblit 1e sécurité pou lès vbtreé à : 2 ‘à 
Joignez-vous et apportex votrg appui à 


Offre swpéviale de 30 jours \ 


Service pour la moitié du prix régulier 
AJUSTEMENT ET ADAPTATION AU CANAL € dl 


NOTRE DAME TV F 


490, avenue Portage Tél.: SPruce 5-1294 d 


Yvonne LAHEDES, prop 
AU-DESSUN DU MAGASIN KRENGE 
201 - 3744, ave Portage —— WM 3:32796 
Spécialistes on ondulations à froid 


* COIFFURES MODERNES 
+ ,TEINTURES 


* COUPES DE CHEVEUX 
hervice prompt fondes-vous non requis 


Toutes permanentes abvolument garanties 


Vous êtes cordialement invité 


b Che ob Fa 
prendre [4 afe où Le ./ne 


A L'ASSEMBLY HALL DE T, EATON COMPANY 


(7e étage) 


LE LUNDI 25 AVRIL 1960 


POUR AIDER 
le fonds de construction des Franciscains 
233, rue Cortton, Winnipeg 


sous les auspices du Tiers-Ordre de 5t-Françon 
Café: 11 h, 30 am. à 2h.pm. Thé: 2 h, à 4 h, pm, 


Bonbons — Patissenes de confection domeutique 


voyacE Au VIEUX QUÉBEC 
À PRIX D'AUBAINE 


0 
Offert tout spécialement à la populatiort 
d'expression française de l'Ouest canadien » 


par le SUPER CONTINENTAL | 
du CANADIEN NATIONAL 


Coût du voyage 
$83.95 


(pour un groupe de \ 
15 personnes où plus) 


Départ de Winnipeg 4 
le 7 juillet — 8 h. 20 am, 
) 


Arrivée à Montréal 
le 8 juillet — 5 h, pm, ( 
Le prix comprend le billet de chemin de fer dller-retour 
(jusqu'à Montréal), en classe touriste, et une chambrette simple, 


Pour renseignements additionnélè et rébervationt 
communiquer avec! 


Monsieur Charles Lemay 


Chombre 203, Gare Union, 
Winnipeg, Mon. 
Téléphone: WHitohall 6-2285 


Voyage en groupe À l'aller; 4 
retour au gré dés voyogeurs dans les trente jours. 


CANADIEN NATIONAL 


P.60-3NF 
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. 


We: / . 
Si nous mavions pas 


organisé nos 


COOPÉRATIVES 


ils auraient à le faire” 


en 


Les uoopératives n'ont pas 
commencé parce que les 
consommateurs étaient 
désireux de brasser, des 
affaires, 


Les consommateurs ont été 
forcés de s'organiser afin 
de combattre 
l'exploitation. 


Ils ont pu constater qu'ils 
étaient passablement 

à la merci des autres 
lorsqu'ils achetaient des 
instruments aratoires,  ; 
du gaz et de l'huile, et 
cent autres nécessités, 


Souvent, ils savaient 

qu'on leur chargeait trop : 
cher pour ce qu'ils 
achetaient, 


aussi longtemps que les Coopéra- 


É + 


EN sde 


ement à cause 
RUES 
go aussi à eau 4 
i 
ul garde le té- 
oi des 7 dé- 
à la fin du progranune, 


poux concurrents pe 1 og 
rd face au cours d'une éli- 
mination que leur fait subir 
l'animateur de l'émission, Ro- 
ger Baulu, Le vainqueur se 
mérite le privilège de se choi- 
sir un oeuf et une enveloppe, 
Cette enveloppe renferme un 
montant en argent qui peut 
s'élever à 1,000,00, Dans l'oeuf 
se trouve le numéro indiquant 
le ou les cadeaux que peut se 
mériter le concurrent , , , ou 
mieux, le gros lot, 

Ainsi, si le montant que ren- 
ferme l'enveloppe est plus ou 
moins intéressant, le concur 


rent doit choisir, dilemne sou- 


Obtenez 
DAVANTAGE 
Le. 


MEILLEUR MARCHÉ 


ACHETEZ LES 


SEMELLES NEUVES METHODE O USINE 


Tirestone 


SANS TUBE 


POUR SEULEMENT 


#70:15 
Plus votre 
échange Classe À 


Flancs blancs, 
un peu plus 


chers 


Les 
Semelles 
Neuves 

Firestone 
sont votre 
achat le plus économique 


© DESSIN ‘’LAMELÉ" DE SEMELLE 
tel que sur les autos 1959 

© CAOUTCHOUC-X FIRESTONE 
composés de semelle plus meilleur 
millage 

+ CONSTRUCTION DE PNEU NEUF 
même profondeur et largeur que 
dans les pneus neufs Firestone, 

* CARCASSES SANS TUBE 
Première qualité seulement et 
soigneusement examinées 

© GARANTIE À VIE 
Chaque pneu porte la fameuse 
garantie de semelle neuve Firestone 


Achetez-en une paire aujourd hui chez 


E. Labossière 
et Fils 


353, ave Provencher—St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7:3970 


em : l'argent 
Fran SR Mois 
une dure d jon soit 
un heureux çoup e veine, 


Clé de sol 


Anmusant quis musical, Clé 
de sol présente aux téléspecta- 
teurs des concurrents qui doi- 
vent identifier des 

dom on ne leur fait entendre 
qu'un court extrait, Quelques 
minutes avant la fin du pro- 
gramme, le gagnant de l'é- 
preuve choisit des notes musi- 
cales qui correspondent à des 
prix en argent qu'il doit se 
mériter en. trouvant le titre de 
chansons, les noms de leurs 
auteurs ou de leurs interprè- 


tes. 
Michel Noël est l'animateur 
de Clé de sol, L 


Du coq à l'âne 

Du cog à l'âne réunit cha- 
que semaine les meilleurs fan- 
taisistes du monde du specta- 
cie et les soumet à une épreu- 
ve d'imagination et de verve à 
laquelle ils prennent un réel 
plaisir, Du coq à l'âne est sans 
doute l'émission au cours de 
laquelle les téléspectateurs en 
tendent les conversations les 
plus saugrenues, les plus co- 
casses, Le meneur de jeu, De- 
nis Drouin, raconte le début 
d'une histoiré invraisemblable 
que les deux concurrents doi: 
vent continuer, à tour de rôle, 
au commandement d'une son 
nerie qui survient au moment 
le plus inattendu, Les dialo- 
gues du Coq à l'âne n'en sont 
que plus amusants, 

LL 


Le Point 
d'interrogation 


Le Point d'interrogation est 
un des programmes-question- 
naires les plus populaires à la 
télévision, Le public aime sa 
formule changeante mais tou- 
jours attrayante, comme il ai- 
me son élégante animatrice, 
Nicole Germain, Celle-ci fait 
appel aux connaissances et à 


un sujet toujours nouveau et 
qui est abondamment illustré 
en studio par des personnes 
ui prennent une part prépon- 
érante à l'émission. 

L . 


Edition spéciale 

Les témoins des grands évé- 
nements d'un passé récent où 
lointain et ces mêmes ATX 
ments sont les vedettes d'Edi- 
tion spéciale, Quatre person- 
nes cherchent à identifier l'é- 
vénement important qui justi- 
fie la présence d'un invité en 
studio, Si cet invité est trop 
connu, il sera caché aux yeux 
des participants mais pas à 
ceux des téléspectateurs qui 
auront d'ailleurs été rensei- 
gnés sur son identité, Les ex- 
perts d'Edition spéciale sont 
aidés dans leur recherche par 
des indices qui leur sont mon- 
trés sur un tableau lumineux, 
Qu'ils aient réussi ou non à re- 
tracer l'événement en cause, 
les participants interrogent 
ensuite l'invité et un court 
film sur cet événement est 


montré aux téléspectateurs, 


Dr Steven Sonya 


VETERINAIRE 


305, avenue Reimer 
Steinbach, Manitoba 


Téléphone: DAvis 6-3321 


HÔTEL YORK 


et YORK CAFE 


(en tace de l'Hôpital St-Boniface) 


Chambres confortables à prix 
modérés — Taux réduits nour 
visiteurs à l'hôpital 


Terrain, de stationnement gratuit 


394, rue Taché - Tél, CE 3-9034 


THE WESTERN PAINT CO., LTD. 


Veuillez demander nos prix avant d'acheter Vos peintures, vernis. hulles, 
blanc de plomb, Nous faisons une spécialité de matériaux 
pour églises et maisons religieuses 


521, rue Hargrave — Tél, WHitehall 3-7395 — Winnipeg 


Salon funéraire Loewen 
Service complet pour funérailles et tramsport par ambulance 
Fondé en 1931 


Steinbach, Man. 


Téléphone 63 R 3 


À, T, LOEWEN, prop. 


SPÉCIALE 
APPAREILS DE TÉLÉVISION 


GENERAL @Ÿ ELECTRIC 


ches 


FONTAINE & COMPAGNIE 


165, avenue Provencher, St-Bonitace 


Téléphone: CHapel 7-1425 


cet outillage moderne sera mis à la disposition du nouveau 
(CBWFT), à partir du 24 av 


À une récente exposition des À 


ril, 


4 
mu 
6 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


L rm, fs kr h UT 0 
$ Ÿ dr xt 4r 
je à Lg k dus 


rts graphiques, au Musée des Beaux-Arts 
les maquettes illustrant la préparation d'un programme de télévision dans les studios de Radio-Canada. On sait que tout 
poste de télévision française de Radio-Canada, à Winnipeg 


\ 


# 


Emissions éducatives au poste CBWFT 


l'initiative, de ses invités sur ; Opinions 


Opinions, titre vague qui cè- 
de la place pourtant à des opi- 
nions souvent très précises, 
puisqu'il s'agit de celles de 


Films français 
à l'AECFM 


A travers l'Ungava 

Quatre savants explorent l'Un- 
fes En compagnie de guides 
ndiens,, le botaniste Jacques 
Rousseau, le géologue de LakRue, 
le géographe Pierre Gadbois et 
l'anthropologiste Jean Michéa 
s'enfoncent au coeur de cette pé- 
ninsule inconnue de l’extrême- 
nord québecois, À chaque étape 
de cette incroyable randonnée 
en canot, ils collectionnent plan- 
tes et roches, mesurent les pro- 
fondeurs auxquelles le gel est 
permanent, relèvent à la bous- 
sole l4 position exacte des lacs 
et des rivières, Une autre vaste 
région du pays livre son secret, 
(20 minutes) 


Aspects du Grand Nord 

Ces terres hostiles connues 
sous le nom de Grand Nord ca.’ 
nadien repoussent encore les a- 
vances de la civilisation. Mais 
le Canada semble bien décidé 
à avoir raison de cette barrière 
de glace, de cette région de con- 
trastes où alternent. la tempête 
et le silence, la plaine et la mon- 
tagne, le jour sans fin et l’obs- 
curité totale, Il y a également 
l'Esquimau. Il a ses traditions, 
sa langue, ainsi que sa psycholo- 
gie propres, Son intégration dans 
le ‘tout’ canadien pose un pro- 
blème délicat que divers servi- 
ces gouvernementaux s'efforcent 


de résoudre, (30 minutes) 
Pierres vives 

“Pierres vives’, tourné au ap 
t Dorset sur la Terre de Baffin, 
tente de préciser le sens; l’origi- 
ne de cet art de la sculpture, 
intimement lié à la pensée et à} 
la vie de l'artiste, C’est de plus 
une étude du mode de vie de 
l'Esquimau. 

On peut 8e procurer ces films 
et 200 autres documentaires au 
Secrétariat de l'Association d'E- 
ducation, 577, rue Des Meurons, 
St-Boniface, Man, 


La Cie PARENT Ltée 
COURTIERS 


118 - 120, édifice Grain Exchange 
Winnipeg, Man. 


Téléphone WhHitehall 2-6634 


Régulier. 


5379.95 
Réduit à 


$3 39.95 


Jusqu'à 


$150.00 


en échange 


OFFRE 
VALABLE 
jusqu'à 
l'ou verture 
du nouveau 
poste de TV 
CBWFT 
le 24 avril 


jeunes, surtout d'étudiantsset 
d'étudiantes, : 

Opinions s'occupe en effet 
de refléter l’état d'esprit de la 
jeunesse vis-à-vis une foule de 
problèmes, grands et petits, 
Jeanne Sauvé est l'animatrice 
de cette série dont chaque é- 
mission se présente sous for- 
me de tribune. 

L] L1 L 


Prise de bec 


Le titre dit tout: Prise de 
bec. Les participants à cette 
série d'émissions télévisées de 
Radio - Canada ont diautant 
plus de suctès qu'ils sont au- 
dacieux et capables de setirer : 
d'affaires dans cette Prise de 
bec au sujet de questions sou: 
vent fort complexes touchant 
la vie canadienne ou la vie hu- 
maine, Et s'il arrive souvent 

e la Prise de bec devienne 
fort tendue, elle n'en demeure 
pas moins toujours courtoise 
grâce à ‘un mêneur de jeu quis 
agit comme modérateur 
grâce aussi à la retenue des 
participants. 


Les idées en marche 


Les sujets d'actualité aussi 
bien que les problèmes d'inté- 
rêt. humain font l'objet des 
discussions de spécialistes aux 
Idées en marche, Qu'ils soient 
d'ordre politique, éducation- 
nel ou religieux, cés problè- J 
mes reçoivent une attentiort 
particulière au cours d’une des 
émissions de la série les Idées 
en marche, C'est .ainsi que 
des sujets aussi variés que la 
Censure des ‘films, l'Immi- 
grant parmi nous, la Retraite 
à 65 ans et des dizaines d'au- 
tres sont soumis à: un. jury 
composé de personnalités qui 
apportent leur contribution à 
la récherche dé solutions aux 
problèmes de notre temps, 

L 
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C'est la vie 


C'est la vie est l’une des é- 
missions de vulgarisation les} 
plus appréciées des téléspecta- 
teurs. Elle aborde des sujets 
très variés: une semaine, un 
pompier viendra exposer les 
grandeurs et les servitudes de 
son métier; la semaine suivan- 
te, un plombier parlera des 
services qu'il peut rendre à ses 
clients, Un dentiste, un méde- 
cin, un avocat viendront aussi 
expliquer les difficultés de 
leurs professions et les bénéfi- 
ces que peut en tirer la popu- 
lation. 

L'invité de l'émission prend 
part à un sketch illustrant son 
métier ou sa profession, Cette 
formule ren plus vivantes ét 
plus claires les explications 
qu'il fournira ensuite à l'ani- 
mateur, Me Alban Flamand. 


Le Roman. 


de la science 


Cette série d'émissions faits 
appel à la fois au goût de l’his+,, 
toire, au goût des sciences et 
au désir d'apprendre comment 
l'humanité a progressé dans le 
domaine des idées et des réali- 
sations, Chaque programme 
fait revivre la figure d'un des 
grands hommes de l'histoire 
de la science et rappelle les 
difficultés auxquelles il s'est 
heurté de même que les ré- 
sultats de ses découvertes, 

L'animateur de l'émission, 
Fernand Séguin, replace les 
téléspectateurs dans le con- 
texte historique où se déroule 
le gramme et il les fait bé- 
néficier de ses vastes conmais- 
sances scientifiques, qu'il sait 
NS sine leur rendre accessi- 

es. 


. L 


Premier plan 


Il est certaines personnali- 
tés dont nous avons tous er: 
teñdu parler mäis que peu 
d'entre nous ont eu la chance? 
d'approcher, 

C'est précisément l'un des 
buts de la série Premier plan 
de donner aux tél eurs 
l'occasion unique de voir et 
d'entendre des personnalités 
de rébutation internationale 
dans des domaines aussi variés 
aue la musique, la litérature, 


la politique, les arts, le ciné- 
ma, etc, 

Premier plan se propose é- 
galement de présenter aux té- 
léspectateurs des enquêtes sur 
des problèmes sociaux et des 
analyses de l'actualité, Judith 
Jasmin, René Lévesque, Wil- 
frid Lemoine, Gérard Pelle- 
tier, Jean Vallerand et Guy 
Viau animent tour à tour l'é- 
mission, 


Pays et merveilles 

Pays et merveilles est l'uné 
des plus anciennes émissions 
du réseau français de Radio- 
Canada; elle débuta au cours 
de l'automne 1952, 

M, André Laurendeau, jour- 
naliste, en a été l'animateur 
depuis les débuts. Il reçoit 
chaque ine un invité, gé- 
néralement une personne de 
passage dans la métropole ca- 
nadienne, Celle-ci l'entretien, 
soit de ses voyages, soit de son 
payé d'origine. 


% 


notre époque, tel est le thème 
de la série Affaires de famille. 

Alternant d'une somaine à 
l'autre, Marcel Dubé, Pauline 
Lamy et André Laurendeau 
illustrent par des textes dra- 
matiques les différents aspects 
de Ja vie d'un ménage dans le 
contexte social, économique et 
religieux que nous connais- 
sons. À chaque émission, le 
sketch dramatique est suivi 
d'un commentaire ou d'un en- 
tretien d'un animateur avec 
dés spécialistes invités (psy- 
chologues, sociologues, etc), 


Tribune libre 

Tribune libre est un foyer 
ouvert à la discussion franche 
où toutes les idées ou opinions 
authentiques et valables peu- 
vent être énoncées et défen- 
dues, 

Lieu de confrontation et 
d'échange, Tribune libre est 
aussi un carrefour des préoc- 
qui dominantes de notre 


ieu. 
La formule même de l'é- 
. mission est déterminée par 
son contenu qui. peut aussi 
bien être une table ronde, une 
prise de bec, une conférence 
de presse ou simplement une 
discussion à deux ou à quatre, 
menée par un animateur dont 


LA KL 
Ste-Amélie 
Çà et là 

Prompt rétablissement à Mme 
Edouard Denis, patiente à l’hô- 
pital de Ste-Rose depuis au-delà 
d'une semaine; à MM. Anthime 
Therrien, F, Vandenbesch et 
Mme Vitaline Landry, patients 
au même hôpital. 

Mme F, Pinette est allée à St- 
Boniface quelques jours, au com- 


mencement du mois. U 
M. Gustave Verha est allé 
à Winnipeg pour affaires, der- 


nièrement, 

M. Benoit Pinette, du Junio- 
rat de St-Boniface, a passé ses 
vacances de Pâques chez ses pa- 
rents. re 

Mlle Lorraine Pinette, institu- 
trice à St-Eustache, a passé quel- 
ques jours de congé chez ses pa- 
reuts, à Pâques, et est partie à 
Winnipeg pour assister au con- 
grès des instituteurs, 

M. Alfred, Archambault, de 
Winnipeg, et M. Gérald Archam- 
bault, du collège d’Otterburne, 
sont venus passer la fête de Pâ- 
ques et leurs vacances chez leurs 
parents, M. et Mme L, Archam- 


bault. 
M. Elsime Soucy, de Winni- 
peg, était aussi chez ses parents 


pour les vacances. 
Mile Noëlla Soucy, qui était 
employée à Lx À ns Ont., est rt- 
le, 
et Mme Dale Myrha et 
leurs fils, Danny et, Bryan, de 
Red Deer, Aa, SEE RIQNS de 
{Mme Rodoïiphe Pinette, de Wi- 
liams Lak: 


rec, André Pinette, fils, et Noël 
Ramsay et autres parents durant 
trois jours. 

M, et Mme Paul Martin et M. 
Jules Peeters sont allés à Gimli 
pour affaires, récemment, : 


de Montréa 


Affaires de famille 
Les problèmes du couple à 


AN RS Thu 
4 h js 


TIR 


{il AP sent 
|, M, J,-Paul Boîleau exhibe 


le rôle consiste à identifier, au 
bénéfice des CRE 
l'idée maîtresse de Tribune 11- 


bre, 
L LZ 


Joindre les deux bouts 


Formule heureuse et tout à 
fait nouvelle que celle de l'é- 
mission Joindre les deux 
bouts, au réseau français de 
Radio-Canada, que les télé- 
spectateurs voient avec un 
double intérêt, puisqu'il s'agit 
d'un programme non seule- 
ment agréable, par la façon 
dont il est présenté, mais'en- 
core ‘très instructif. 

Chaque semaine, Joindre les 
deux bouts décrit les situa- 
Loris concrètes dans lesquelles 
les diverses catégories de télé- 
spectateurs se reconnaissent, 
aux prises avec les problèmes 
du budget familial. 

Emission d'économie domes- 
tique, certes, mais faite de tel- 
te sorte qu'il devienne intéres- 
sant pour le téléspectateur 
d'apprendre à Joindre les 
deux bouts, Ÿ 


Films à l'affiche à 
CBWFT cette semaine 


Lundi 25 avril, 10 h, 30 pm. 
Le Secret de Soeur Angèle: 


Drame policier, cas de conscien- |: 


ce ,,. Soeur Angèle est témoin 
d'un crime . , . Un film de Léo 
Joannon avec Sophie Desmarets, 
Berthe Bovy et Raf Vallone, 
Mardi 26 avril, 10 h, 30 p.m. 
Rendez-vous de juillet: Drame 
LE QE rer er de Jacques 
Becker, Un jeune anthropologue 
a pour idéal une expédition chez 
les L 4. dont il veut étudier 
l'évolution. 11 communique son 
enthousiasme à ses copains et à 
certaines autorités dont il ob- 
tient finalement l'appui. Avec 
Daniel Gélin, Brigitte Auber, 
Nicole Courcel, Pierre Trabaud 
et Maurice Ronet. 
Mercredi 27 avril, 10 h, 30 p.m. 
Soyez les bienvenus: Comédie 
française de Pierre Louis avec 
Jean.  Nohain, Pauline Carton, 
Anneîte Poivré, Pierre Louis et 
R. Bussières. La Compagnie 
Jean Nohaïn se voit obligée 
d'improviser une émission radio- 
phonique . ,. 
Vendredi 29 avril, 8 h. p.m. 
Fantômes en croisière: Comé- 
die avec Constance Bennett, Ro- 
land Young et Billie Burke, 
Vendredi 29 avril, 11 h, p.m. 
Tapage nocturne: Drame avec 
Simone Renant, Raymond Rou- 
leau et Yves Vincent, à 
Samedi 30 avril, 10 h, 30 p.m. 
La Belle de Tanger: Film poli- 
cier de Harold Daniels avec A- 
dèle Jergens et Stephen Dunne, 
Enquête conjointe de la police et 
d'un détective privé autour d'un 
vol de 50 millions, 


A 
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Reportage 

Cette émission met en rg- 
lief certains secteurs de la v 
yes) autant artistiques 

u'économiques ou soctaux, 

'une durée d'une demi-heu- 
re, les émissions de cette série 
CEUE un excellent dos- 
sier de la Vie quotidienne et de 
ses implications humaines, 


Temps présent / 


Cette série se propose de 
mettre en rellef les personna- 
lités marquantes du Canada 
français et de souligner, pur 
des émissions dramatiques, des 
caractéristiques de personna- 
kes savoureux, qu'ils soient de 
type paysan ou citadin, 

La L . 


Passe-partout 


Passe-partout est une série 
‘qui traite des sujets les plus 
variés allant de l'Avocat de In 


Fils de Dieu 


Connaissez - vous le père 
Ambroise? De son véritable 
nom l'abbé Ambroise Lafor- 
tune, celui qu'on appelle fami- 
lièrement ‘le père Ambroise” 
a promené sa longue silhouet- 
te et sa barbe sous tous les 
ciels du monde, 11 a rapporté 
de partout des tas de souvenirs 
et des milliers d'anecdotes 

u'il raconte avec une facilité 
éconcertante, 

Le père Ambroise adore ra- 
conter ses histoires aux en- 
fants et possède l'art dé leur 
enseigner même le catéchisme 
et les vérités révélées sous la 
forme d'histoires, C'est la ma- 
tière même de son émission 
Fils de Dieu, À cette émission, 
les jeunes téléspectateurs 
prennent sans s'en douter des 
leçons d'histoire sainte qui les 
captivent autant que des his- 
toires tout court. 

L] LA 


Pierre sur Pierre 


La réputation du Père Emi- 
le Legault, C.S.C, a dépassé 
depuis longtemps les frontiè- 
res diQuébec, Qui ne connait 
déjà ce religieux de grande 
culture, ancien directeur des 
Compagnons de St-Laurent, 
homme de théâtre, directeur 
actuel de la revue ‘l'Oratoire" 
et orateur distingué, Anima- 
teur de plusieurs séries d’é- 
missions religieuses à la télé- 
vision depuis quelques années, 
il a accepté de nouveau cette 
année de s'occuper de la série 
Pierre sur Pierre qui est, en 
somme, une tentative d'actua- 
lisation du Christ et de la vie 
chrétienne dans notre vie quo- 
tidienne, 

À Pierre sur Pierre, le Père 
Legault cherche le contact a- 
vec le public par le moyen 
d'enquête avec ‘l'homme de la 
rue” ou par des interviews en 
studio avec des hommes et dès 
femmes de tous les milieux 50- 
ciaux, * 


L LI * 


La bonne nouvelle 

Confiée à un animateur laïc, 
Jeah Pellerin, et à un anima- 
teur religieux, le R. P. Louis- 
Marie Régis, O.P., doyen de la 
Faculté de Philosophie à l'U- 
niversité de Montréal, l'émis- 
sion La bonne nouvelle est té- 
lédiffusée une fois la semaine. 
A cette émission, on traite 


eee ER ALES 


&t-Bonifoce, le 22 avril 1960 
. Emissions documentaires 


Les émissions religieuses | 


metière “Holy Sepulchre’”, 


défense au Vieux bien en pas- 
sant par Un pays d'Amérique, 
Les scénaristes qui ont travail. 
lé à cette série sont inald 
Boisvert, Léonard Forest, Fer- 
nand Dansereau et Jacques 
Bobet, 

Les films de la série Passe: 
partout sont une production 
de l'ONF, 


Panoramique 


De la série Panoramique, 
les ” téléspectateurs pourront 
voir un remarquable docu- 
mentaire sur la vie des colons 
du nord du Québec: les Brûlés, 
L'histoire des défricheurs de 
l'Abitibi se prêtait naturelle- 
ment à la réalisation de cette 
série de huit films d'une demi- 
heure auxquelk les mellleurs 
comédiens ont prêté leurs con- 
cours, notamment Félix Le- 
clerc, Roland Bédard, Jean 
Lajeunesse, Georges, Bouvier 
et J,-Léo Gagnon, 


de tout ce qui peut intéresser 
les catholiques disséminés aux 
quatre coins du Pays. C'est 
ainsi que l'équipe de a bonne 
nouvelle s'est transportée en 
Abitibi, pour interviewer sur 
place une petite communauté 
de religieuses carmélites wiet 
namiennes qui ont ouvert un 
Carmel au Cangda, C'est donc 
une série d'émissions qui de- 
vrait intéresser tous les catho- 
liques désireux de connaître 
les manifestations de la vie 
chrétienne au Canada et à l'é- 
tranger, 


L'Heure des quilles 


Les amateurs de sport peu- 
vent suivre toutes les semaines 
les joutes de quilles disputées 
à Montréal par des champions 
venus des quatre coins de la 
province de Québec, 


Triés sur le volet, ces quil- 
leurs ont participé à des éli- 
minatoires serrées avant d'é- 
tre admis à prendre part aux 
parties télévisées. Ce sont tous 
d'excellents joueurs qui dé- 
montreront aux  téléspecta- 
teurs leur, science et la rapi- 
dité de leurs réflexes, 

L'Heure des quilles est com- 
mentée par Yvon Blais et Mi- 
chel Normandin, ‘ 


Hamilton, Ont. 


Décès 

Le lundi 29 février, Mme Ma- 
rie-Elisabeth Martel, née Fayol- 
lat, de Hamilton, Ontario, est dé- 
cédée à l’âge de 78 ans, à sa de- 
meure. 

La défunte naquit à Château 
Bernard, Isère, France, le 4 juin 
1881, et avait vécu à St-Claude 
de 1906 à 1921, à St-Boniface de 
1921 à 1946, à Vancouver de 
1946 à 1948 et à Hamilton de- 
puis 1948, 

En plus de son époux, Mme 
Martel laisse dans le deuil un 
fils, Raoul4J,, de Hamilton, Ont.; 
quatre petits-enfants et un ar- 
rière-petit-fils, 

Le service fut chanté en l'6- 
glise St-Jean-Baptiste d'Hamil- 
ton, le 3 mars, par M. l'abbé T, 
B, Traynor, curé. 

Les porteurs étaient MM. Paul 
et Raymond Martel, petits-fils de 
Ja défunte, Liguori Dorge et Au- 
guste Joyal d'Oakville, Ont. 

L'inhumation se fit dans le ci- 


la chronique sportive 
6h.05à6h. 10 pm. 
mardi, jeudi et vendredi 


Elle vous est présentée 


avec les hommages de 


BREEN'S 


205, rue Scott (angle MacMitlan) 
près du pont Midtown à Winnipeg 


En plus des bateaux et moteurs hors-bord, Breen's a 
tout ce qu'il vous faut en fait de remorques, quais 
flottants, skis aquatiques, jaquettes de sauvetage ap- 
prouvées, aussi bien que tous les accessoires dont vous 
pourrez avoir besoin pour le canotage ou la croisière, 


Pour plus de rensel, 


eux, 
A 


AIR CANADA 


Dép. R, C.P. 508, Montréal, PQ. 


Veuillez me faire parvenir tous renseignements 
sur le pélerinage partant le 10 juillet. 


NOR sais aninlieiansgninelén sms 
Reneeresee 
ADRESSE mme PROVS ind 


Assistez, cette année, 

au CONGRÈS EUCHARISTIQUE, 
à la “PASSION” d'OBERAMMERGAU 
et visitez les sanctuaires d'Europel 


Un groupe de pèlerins de notre région, sous | 
la direction spirituelle de Son Exec, 
M. Baudoux, archevêque de St-Boniface, 
partira le 10 juillet; le voyage les conduira à 
Londres, Aylesford, Paris, Lourdes, Montserrat, 
Fatima, Rome, Munich et Oberammergau. 


Mgr 


Le directeur spirituel vous accompagnera tout au long de=ce 
voyage de 31 jours. Grâce aussi aux services d'un guide epé- 
rimenté, vous pourrez profiter pleinement de votre voyage, La 
traversée transatlantique est assurée par Air Canade 


ements sur ce pèlerinage et sur les autres 
ressez-Vous À une agence de voyages où à 


cireui lg 
bureaux d'Air Canada, ou encore envoyez £e coupon, sans tarder, 4: 


(eee nee 


St-Boniface, le 22 avril 1960 
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RADIO-CANADA 
LE RÉSEAU FRANÇAIS DE TÉLÉVISION 
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CBWFT 
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24 AVRIL — 3 HEURES P.M. 


8 Emissions pour la jeunesse + Emissions éducatives et d'affaires publiques 
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W. G. Carpentier LR Finlay + Alphonse Ouimet | Marcel Ouimet 
DIRECTEUR DE LA TÉLÉVISION , "DIRECTEUR , er PRÉSIDENT ._ DIRECTEUR GÉNÉRAL DE LA 
(PRAIRIES) | 2 DES PRAIRIES k pas V4 SOCIÉTÉ RADIO-CANADA. J RADIODIFFUSION FRANÇAISE 
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COMBAT PRINCIPAL » 
(combat équipes) 


* Don Leo 
Lehuites mur À où | heure Arbitres: Yvon Durelle et Bronke Naguraki 


ALEX TURK 
SPORTS PROMOTIONS 
241, rue Donold Tél; WHitehall 3-7307 


WINNIPEG |, MAN, 


rochain gate de lutte 


avril 1960 


à l'Arena de Winnipeg 
Gene Kiniski 


Ivan Kalmikott 


VS Korot Koimikott 


Jonathan 


COMBAT SEMI-FINAL: Fronk Townsend vs Joe Poxendak 
1 CHUTÉ OÙ TROIS QUARTS D'HEURE 


COMBAT SPECIAL: Roy MeClerty vs Emile Dupré 


1 CHUTES SUR 


COMBAT D'OUVERTURE 
1 CHUTES SUR 


h, avan la ÿ 


en ouUvru) 


Ah enez 


5 OU UNE DAMI-HAURE 


: Popper Perez vs Larry Memmig 
à OÙ UNE DEMI-HEURE 


7 à connaîlre 
? 
es FR / 6) )arqne 


l l un comple 
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BANQUE CANADIENNE NATIONALE 


595 bureaux au Canada 


QUATRE SUCCURSALES AU MANITOBA: 
© ftehonitace — St-Joon-Baptiste — St-Pierre — Winnipeg 


POMPE ÉJECTRICE pour 
PUITS de SURFACE 


DERROS ui Te 


Fannystelle 


à la nouvelle famille qui est ve- 
rétablissement à ‘Ra- 
hé qui est patient à 
M, Claude Melloi et Mme Al- 
fred Hamel, 


à Fannystelle, 
pee 
‘hôpital St-Boniface, ainsi qu'à 
Parmi les visiteurs venus chez 


on remarque: 
du Collège 
üurne: Réginald Todd: 
Patricia Piché, de l'Académie 
St-Joseph; Jules Arnal; Denise 
Cyrenne; Roger Guyot: Roland 
et André Ménard; Denise Piché; 
Ernest Lavoie; Mine Irène Gen- 
dre: M, et Mme Alphonse La- 
voie: M, et Mme Bob Nolan: M. 
et Mme Arthur Godin; Mme Pe- 
ter lswak; M, et Mme Bud Mac- 
Alinden; M, et Mme Lemoine; 
M. Noël Painchaud et sa fiancée, 
Mile Doris Melnik: Mile Noëlla 
Painchaud et son fiancé, M, Lar- 
|ry Rose, Cécile et Edouard Da- 
oust: Lucien et Roland Boulan- 
der: Ronald et Gisèle Cyrenne: 
Bernice, Beatrice et George, fila, 
Murray, A 


. 
La Broquerie 
Baptémes 

Le 10 avril; Marie-Alice*Do- 
ris, fille de Lucien Laramée et 
de Rachelle Courcelles, née le 
4 avril, Parrain et marraine, M. 
et Mme Isidore Courcelles, on- 
cle et tante de l'enfant, 

Le 16 avril: Marie-Laure-Gi- 
sèle, fille de Marc Brémaud et 
|d'Ange-Aimée Simard, née le'#8 
avril, Parrain et marraine, Al- 
|bert Champagne et Laüre Bré- 
| maud, 

Le 16 avril: Marie-Line-Moni- 
que, fille de Roméo Gauthier et 
de Jean Connelly, née le 9 avril. 
Parrain et marraine, M, et Mme 
Bernard Fournier, oncle et tan- 
te de l'enfant, 

Inondation 

La Seine a de nouveau fait des 
ravages dans la région ce prin- 
temps, Avec les pluies abondan- 
tes de l'automne, la fonte des 
neiges fit déborder la petite ri- 
vière Seine qui inonda une gran- 
de surface de terrain le long de 
son parcours et rendit plusieurs 
chemins impraticables durant 
quelques jours, Le chemin entre 
Marchand et La Broquerie était 


î 


LA LIBERTE ET 


LÉ PATRIOTE 


Une des danses interprétées par les élèves du “Ballet Conservatoire" de Mireille Grandplern: 


au Festival des Arts le 23 avril au théâtre Playhouse (en matinée à 2 h,, en soirée à 8 h.) sur un 
poème lu par Me Robert Trudel est illustrée ci-dessus, L'on voit Pierrot (Norman Osborne) qui re- 
présente Timidité, Colombine (Lynn Johnson) qui incarne Frivolité et Arlequin (Adrien Gaudry, 


de St-Boniface) qu joue le rôle 
vie”, Un autre ballet a pour titre 


chorégraphie de tous les ballets au projramme est l'oeuvre 


par Jacques 


de l'Inconstance, Ces 


jeunes jouent dans le ballet ‘Carnaval de la 


“La Beauté et la Bête re musique de Messager et Delibes, La 
e 


M. 


LEMOYNE 


Exclusif à ‘’La Liberté et le Patriote” 
New York aurait décläré que |phat, Norwood; Goulet, East Kil- 


La victoire décisive des Cana- 


Grandpierre, (Photo Free Press) 


; S |Clinique de sang des 
y , j \£ Chevaliers de Colomb 
fl Les Chevaliers de Colomb des | 
conseils de la région du Grand- 
[Winnipeg tiendront leur clinique 
à de semi-annuelle le lundi 
k 25 avril 1960, La clinique de la 
‘ ° Croix-Rouge sera ouverte de 7 h. 


à 9’h, pm, Tous les membres 
sont invités à s'y rendre, 

Les Chevaliers des conseils de 
Winnipeg, St-Boniface, St-Josa- 


Coneours 

Le concours Bally a récolté 
442 etes ga ue semaine, La 
gagnante, e À, Proteau, a- 
valt la bonne j eur 
symbolique de Pâques est le lys 
blane, 

Avis aux éleveurs de volailles: 


avec toute nde de $25,00 | pro 
chez Oak Hatcheries, de | sab 
Winnipeg, B on où Daupliin, 
vous avez Groit au tirage de 


#10.00 chaque semaine, Faites- 
nous parvenir votre coupon d'a- 
chat et. votre chance sera dans le 
panler hux oeufs. 

Avis aux coupeurs de bols: a- 
vec. l'achat d'une scie à chaine 
Pioneer d'iel le 16 mai, vous par- 
ticipez au tirage d'une magnifi- 

ue chaloupe à moteur, Voyez 
done avant le 15 mai votre ven- 
deur Pioneer, Dans la région mé- 
tropolitaine, c'est H Paul, 
654, rue King Edward, qui vous 
présente chaque mercredi soir la 
Fée à la chandelle", 
ous rappelons en passant que 
ce programme accueille tous les 
amateurs, Nos plus récents hôtes 
dans la cabane de bois rond fu- 
rent les ‘Oiseaux bleus”, mieux 
connus sous le nom de ‘Blue 
Skies'!, qui ont déjà des succès 
de gcène à leur crédit, 
{ Bienvenue à la TV 

lei au poste CKSB on agoueil- 
le . la télévision française avec 
autant de joie, et même plus, 
que tout le monde, Le chroni- 
queur a demandé à quelques em- 


ployés comment jls voyaient l'a, 


venir, de nôtre grande soeur, 
Voici les réponses 


Constance G.: ‘Ça ne pourra 


pas être pire que la télévision 


anglaise!" 

À, N,: “Si da radio a réussi, 
pourquoi pag-la télévision?" 

Gilbert L: ‘C'est hypothéti- 
quel , ,, D'après ce qu'on dit 
un peu partout, liaccueil sera 
très favorable, Les téléviseurs 
se vendent.à, St-Boniface comme 
des petits pains chauds; depuis 
duelque te LL 

Yvés Ri1,'' Beaucoup de succès! 
De deux ans ils devront agran- 

jr..' 

Roôgse] Vi: ‘La TV française 
dâns l'Ouest est une gageure, 
N'oublions pas qu'il n'existe mê- 
me un cinéma français à St- 
Boniface ni ailleurs. Quant à la 
radio, elle a encore des croûtes 
à manger! Par exemple, l'agence 


St-Boniface, le 22 avril 1960 


Chronique de CKSB 


1050 Kilocycles 


ve comme un COMPLE- 
MENT mais semble plutôt en dé- 
mesure avec ce qui existe déjà, 
et c'est ce que j'entends en di- 
sant qu'elle est une gageure, Les 
Canadiens trançais ne représen- 
tent lei qu'une bien faible pro- 
portion de la population, et une 

tion souvent méconnais- 
e, 

‘Mais enfin, c'est une gageure 
rhAgEMEqUe, Ce n'est pas la pre- 
mière, Au fond, toute notre his- 
toire en est une. 

“De plus, la TV française jouit 
ay départ d'une assurance que 
la radio n'avait pas: elle relève 
d'un organisme d'Etat, et lens 
dangers et les griefs auxquels 
elle s'expose ne retomberont pas 
sur les épaules d'un individu ou 
d'un groupe quelconque, mais 
sur le dos anonyme el conforta- 
ble d'une société nationale," 

Christian L,: ‘Pour les débuis, 
le succès est acquis d'avance, 
Eusuite !l sera peut-être rela- 
tif, L'influence du français se fe- 
ra plus sentir dans l'étément 
majoritaire anglais." 

Pensant lout à coup à ses pro- 
grammes de jeunesse et de musi- 
que, qui risquent d'être empor- 
tés dans le nouveau canal com- 
me les détritus de la rivière Rou 
ge au temps de la crue printan- 
mère, Christian ajoute: ‘Tu 
peux leur dire aussi qu'ils ne 
nous Jächent pas, hein!" 

Christian a eu l'honneur d'a- 
voir une! entrevue avec M, An- 
dfé Chamson, C'était la premiè- 
re fois, dit-on, qu'un Académi- 
cien passait là rivière Rouge 
et doublement honoré de se voir 
offrir une cigarette par le grand 
homme, notre repprter déclare: 
“C'était ja première fois qu'un 
Immortel m'offrait une gau- 


loise! 


miné et des étudiants des grades | diens de Montréal a prouvé in- 
supérieurs qui, font leurs études | contestablement le grand talent 
à La Broquerie, se rendaient é-|de Jacques Plante, En plus de 
crire leurs examens l'avant-midi | blanchir ses adversaires au cours 


son club a l'intention de prendre | donan, Transcona, St, James et 
tous les joueurs que les Cana- |Provencher se présenteront. Les 
diens "ne, pourront placer sur |membres du Conseil de Norwood 


de presse qui alimente nos ser- 
vices d'information n'a pas en- 
core l'omble d'un service fran- 


FAIRBANKS 


leur liste de repêchage, cette 


MORSE 


PEU COÛTEUSE! 


seulement 


51225 


avec réservoir de 4 gollôns 


POUR INSTALLATION PERMANENTE 
OU PROVISOIRE AU CHALET, 


AU CAMP, ETC, 


@ Se ronge soigneusemant sou: 


l'évier ou autres espaces 
restreints, 


e Une seule pièce mobile, 


«+ Fonctionnement axtrémemen 
économique. 


@ Pompe l'eau des ruisseaux, 
des lacs ou des puits. 


Voyez-la 


ROCAN ELECTRIC 


Pourquoi les adolescents ne devraient-ils pas boire? 


* Pos de fuites à la jonction 
de l'arbre et de la pompe: 

+ Moteur de grande puissance} 

+ Facile à installer, 

t . 


Amorçage automatique, n 


« Se présente toute ossemblée 
avec réservoir de 4, 12 ou 
30 gallons, 


dès maintenant chez 


— ST-CLAUDE, MAN. 


MANITOBA COMMITTEE 
on ALCOHOL EDUCATION 


Département d'Education, appartement 42, Edifice du Parlement, Winnipeg 1 


Des copiss de celte annonce peuvent être oblénues sûr demande 


Il a été prouvé que les derniers talents et | 


qualités acquis par une personne sont F 
les premiers à disparaître sous l'effet de 
l'alcool, C'est durant la jeunésse 


qu'une personne acquiert le contrôle mo- 
ral, un jugement sûr et une juste ap- | 
préciation des autres personnes. Alors, 
quand une jeune personne boit, le 
contrôle moral, le jugement sûr et l’appré- 
ciation juste des autres personnes sont 

les premières qualités à disparaître, CAR 
ELLES SONT LES DERNIERES A | 
AVOIR ETE ACQUISES. Ces qualités sont | 
pourtant essentielles pour vivre une 

vie saine, et la jeunesse ne peut se permet- 
tre de les perdre: 


Les jeunes ont encore de la difficulté | 
à prendre des décisions . . 
sentir mal à l'aise en présence d’étran- 
gers et de personnes du sexe opposé. Lors- 
qu'une jeune personne boit au mo- 
ment où elle doit affronter ses problèmes, 


l'alcool devient pour elle un refuge ; 
dans lequel elle oublie ses difficultés, mais 
au risque de devenir alcoolique. 


Tous les jeunes veulent paraître “vieux”, 
Ils veulent tous faire ‘comme le‘reste 

de la compagnie”, Mais, boire pour l’une 
de ces deux raisons, cest faire preuve 
d'immaturité. La meilleure preuve de ma- 
turité est de prendre des décisions sa- 

ges — sans s'occuper des ‘qu'en dira-t-on”’ 
et de toute autre influence. 


Pour toutes ces causes, la loi interdit aux 
mineurs de boire de l'alcool, 


Un d'une série présentée dans l'intérêt du public par le 


par train et retournaient à pi 

à Marchand: (distance de 7 ou 8 

milles), ce qui prouve qu'il y a 

du courage chez les jeunes! | 
Veilléeé pascale ‘ 

La veillée pascale fut suivie 
avec piété par un grand nombre 
de fidèles, M. Urbain Bonin, gé- 
minariste, faisait la lecture poùr 
expliquer au peuple les différen- 
és cérémonies de cet office, Au 
cours de cette cérémonie j} y 
eut deux baptêmes. L'églisé é- 
tait magnifiquement décorée .de 
béaux bouquets de fleurs natu- 
relles, don du Conseil des Che- 
valiers de Colomb de la paroisse, 
Merci aux Chevaliers pour ce 
beau geste de piété à l'occasion 
de la fête pascale, Aussi les en- 
fants ,de choeur revêtaient de 
belles soutanes neuves confec: 
tionnées par les Filles d'Isabelle, 
Mentionnons spécialement Mmes 
D.-N, Normandeau et C, Savard 
qui ont donné beaucoup de leur 
temps pour réaliser ce travail, 
Merci à toutes celles qui ont fait 
leur part pour cette belle oeu- 
vre. 

Un Dieu parle à voix basse 
dans notre poitrine, d'une voix 
très basse mais très distincte, 
[nous indiquant ce qu'il faut fai- 
re et ce qu'il faut éviter. 
| GOËETHE, 


. et peuvent se | 


| ferait pôur élever sa famille la- 


| chance l'an prochain. Si les bles- 
|sures ne viennent pas mettre un 


de la quatrième et dernière jou- 
te de cette série, il est parvénuy 
en quatre parties à l'étranger, à 
ne se faire déjouer qu'à deux 
reprises, Et n'allons pas dire 
qu'il n'avait pas de travaël! Plan- 
te a bloqué plus de lancers que 
ses adversaires et il est parvenu 
à effectuer les arrêts clés dans 
les deux séries. Ceux qui lui aus 
ront préféré Glen Hall dans la 
consultation populaire , auront 
beaucoup à faire pour expliquer 
leur, choix, Les Canadiens ont 
gagné facilement parce qu'ils &- 
vaient le meilleur club, Ils aus 
raient pu faite encore mieux #i 
l'opposition avaÿt été meilleure, 
mais on dit que l'an phochain. 
la situation sera bien différente! 
Une chose est certaine: Toe Bla 
ke vient d'établir un record qu'il 
faudra au moins sept ans pour 
briser et nous croyons qu'il ne 
terminera pas sa série de vic: 
toires immédiatement, Après #4 
voir vu les Habitants à l'oeuvre 
on se demande qui pourra mets 
tre un frein à leur puissance, 4 


Quatre! 


Le chiffre quatre a été un 
chiffre heureux pour le Tricolo- 
re, Aveg quatre bonnes lignes ils 
ont gagné quatre joutes à zéro et 
remporté la victoire par 4 buts à 
zéro. C'est Doug Harvey quita 
fait une remarque semblable, et 
c'est Henri Richard qui a dit: 
“le elub qui a le mieux joué, qui 
a eu l'avantagé du jeu est le club 
qui a tout perdu”, faisant ainsi 
allusion aux articles publiés par 
les journaux de Toronto au len- 
demain des premières joutes dis: 
putées à Montréal. Les quatre li- 
gnes des Canadiens seront pro: 
bäâblement ‘intäctes la saison 
prochaine, car nous ne croyons 
pas que Maurice Richard songe 
sérieusement à se retirer, On dit 
qu'il n'a plus d'inquiétude fi- 
nancière, comme ce fut le cas 
pendant longtemps alors qu'il $e | 
demandait toujours comment il | 


près sek exploits comme joueur 
de hockey. Libéré de ce souci, 
peut-être capable de se mettre 
en bonne condition, le Rocket 
tentera probablement encore sa 


terme à sa carrière, tout indique 
qu'il atteindra le chiffre mai: 
que de 20 buts, minimum ail 
se propose pour une saison coms 


L'instructeur des Rangers. de 


us Gin ana, + Pas Connu de- | s'est qnpressé d'oublier Jes ar. | 
Ne Pas bitres, qui ont quand même fait 
La pêche! 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR | 


saison. C'est une opération fort 
coûteuse qui n'affaiblira pas les 
Canadiens, : Les. Habitants ont 
ellement de bons joueurs en ré- 
serve qu'ils ont pu alimenter 
deux excellentes équipes dans 
la ligué professionnelles de l'Est, 
fournir des,jouéurs à la Ligue 
Américaine et conserver un ‘ré- 
seau de très bons joueurs de ca- 
libre junior et:senior qui, passe- 
ront la Nationale d'ici très 
peu de temps, Les Canadiens on 
beaucoup de jou en réservè, 
ce qui ne saurait les em: er 
d'aller. eux aussi, au r hage 
cette saison, Il n'y 4 rien comme 
de profiter des erreurs de ses ad- 
versaires et de leur enlever des 
joueurs qui peuvent.ensuite ren- 
dre de très grands services. Nous 
crayons que les/Habitants aime- 
raiènt laisser partir un joueur 
de défense'pour faire une place 
sur leur alignement à Ab McDo- 
nald., Toe Blake a déclaré qu'il 
mettrait le gros McDonald à la 
ligne bleue la saison prochaine, 
pour voir s'il n'avait pas toutes 
les Fr d'un véritable joueur 
de défense, 


Amélioré! 


Et puisque nous en sommes à 
la victoire des Canadiens, par- 
lons donc du Junior Langlois, le 
joueur le plus prometteur de la 
ligue, sur la défensive. Langlois 
a été, au coùrs de certaines jou- 
tes des finales, le joueur le plus 
brillant du Tricolore, Sous la tu- 
telle de Blake; il a fait des mer- 
veilles Ke} il est malheureux 
qu'une b op "l'ait forcé ‘à 
prendre un lorig repos au début 
de la saison. D'iéf‘deux où trois 
ans, gloisipourraiït ‘fort bien 
être le* méilletir joueur de dé- 
fense de tout le circuit: Et on dit 
que le jeune Tremblay est prêt 
lui aussi à passer à la Nationale 
et qu'il serä un digne succes- 
seur de Doug Harvey, si jamais 
Doug se retire; bien entendu, En 
parlant d'Harveÿ,- savait-on que | 
les Canadiens ont failli l'échan- 
ger aux Black Hawks au début 
de sa écarrière, car Doug était 
trop nonchalant, au dire des con- 
näisseurs, Heureusement que 
Frank Selke s'y est opposé car | 
les Canadiens auraient perdu] 
un des joueurs les plus spectacu- | 
laires du hockey professionnel. | 


Terminons sur une note gaie:|: 


soulignons le fait! qu'une fois la 
série terminée, tout le monde 


du bon travail. Mais ils n’ont pas | 
gagné! | 


JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 
1019, éditice Grain Exchange, Winnipeg * eu Tél, WHitoholl 2-3452 
Prix déchorgé à Fort Williom ou Port Agthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


ont mérité les honneurs à la der- 
nière clinique, ayant enregistré 
33 donneurs de sang, et ils es- 
saieront certainement de conser- 
ver leur réputation de grande 
générosité, . 


1 


cais, A CKSB, nous devons TRA- 


DUIRE quinze éditions de nou- 
vellés par jour, et ces mêmes 
fouvelles sont traduites séparé- 
ment par les tfois autres postes. 

“Ainsi la TV française n'arri- 


Ecole St-Pierre Centre 


Encore le grade XII — les 
thanceuses! 


— Un film gratuit? Où ça? 
Quand? Pourquoi? En quel hon- 
neur ? \ 

— En l'honneur des élèves du 
grade XII et de Hamlet, le héros 
de notre grande tragédie shake- 
spearienne; aujourd'hui vendre- 
di,,8 avril, à St-Jean-Baptiste., 

— À prendre où à laisser? 

— C'est pas de refus — mais 
avec qui irons-nous? 

— Il y a certainement encore 
des âmes charitables à St-Pier- 
re se ; 

— Avez-vous des suggestions, 
les filles? "y 
© En moins d'un quart d'heure, 
nous avons geux automobiles à 
notre disposition. MM, À, Lacas- 
se et À. Carrière sont nos aimä- 
bles “victimes”! , + 

Pensez! toute üre après-midi 
de congé! Chic n'est-ce pas? 

Quelques élèves des autres 
igradés sont témoins de notre dé- 


vois dans cés regards tristes? 
L'entie, vous savez, c'est un des 
sept péchés capitaux HQE" 
pourquoi la tristesse? La vie est 
belle —— aloms, ‘‘souriez, bonnes 
gens, souriez nafquoisement . . .!! 
“Partohs, joyeux cortège 
sourire aux lèvres et le codur al- 
légé, / 
St-Jean-Baptiste déjà! 


f:t-t! le vent 
nous escorte jusqu'à la porte de 
la salle paroissiale, Oh! nous 
sommes un peu en retard. Péné- 
tons dans l'obscurité, Nous dis- 
tinguons quelques petites for- 
mes noires. Et, à l'instant même, 
soeur Elisabeth, toujours ac- 
cueillante, nous indique nos pla- 
ces, Une autre religieuse s'avan- 
ce , ,. elle a des airs familiers 
Mais si ce n'est pas notre 
bonne soeur Paul-de-la-Croix! 
Silence! Hamlet nous rappelle 
à l'ordre, On nous transporte at 
Danemark où se déroule la piè- 
ce, Les personnages de Shake- 
speare revivent devant nos yeux 
— le prince Mamlet au visage 
mélancolique, la reine Gertrude 
avec sa figure *algre-douce, le 
roi Claudius, le vilain, le meur- 


|trier, la charmante Orphélia et 


le fameux conseiller, Polonius, 
qui se mêle de tout et de rien. 
En somme, le film est magni- 
tique! Aucun détail, aucune pa- 
role, n’a été omis. Dans la scène 


Lundi  Mordi Mercredi: Jeudi Vendredi | 4 duel entte Hamlet et Laer- 


tes, une chose cependant m'a 
beaucoi — Gertrude, 
lorsqu'elle but à la santé de son 
fils Hamlet, semblait savoir que 


|Claudius avait emmpoisanné le 


vin, tandis que dans la pièce mé- 
e saisit la coupe de 
vin se douter de rien, Mais 
ce détail est de moindre impor- 
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Nous ‘‘déboulons'” en bas de|, 
| l'automobile et 


A vendre 
Des pommes de terres Pontiac” * 
de très bônne qualité 


100 livres... $100 
| LIVRAISON PROMPTE 
__ Signalez: CASTLE 2-6377 


tance et n'enlève rien à la va- 
leur du film, k 

C'est une représentation qui 
nous aidera ‘sûrement. à mieux 
comprendreset à mieux étudier 
notre pièce, 

Après une courte visite à no- 
tre chère soeur Arthur-Marie, au 
couvent, nous reprenons la rou- 
te de St-Pibrre, 

Un gros merci aux autorités 
scolaires de St-Jean-Baptiste qui 
nous ont encore une fois accueil- 
lies à bras ouverts, A votre tour 
maintenant, car nous espérons 
Vous recevoir dans un avenir 


rapproché, ’ 
Henriette RUEST, 
12e dnnée, + 
LA L1 L * 


Le Pain vivant 
Oh! nous sommes inquièles 
Ru l'horloge marque une ‘heu- 
re , .. pas dè chauffeur , . . 
= Claire, Tit-Marc ne, pour- 
rait pas nous conduire? 
— Ah non! Il faut qu'il fasse 
let‘“train’'; les animaux ñ'atten- 


part, =- Voyons, ce n'ést pas une | dront 
petite ‘‘dose’’ d'envie que je per-! 


pas. 
— Et puis, ajoute Henriette, 
noire connaisseuse, les négliger, 
ca veut dire trois.bidons de lait 
de moins! { 

Enfin, ‘cetté moitié de la yglas- 
se qui veut tant se “tratter” cet 
après-midi se débrouille — grâ- 
ce à Hubert Gobeil qui äccepte 
gentiment de nous conduire. 

Nous poureuivons notre classe 
régulière puis , . . trois heures 
« trois heures et quart. . . 
trois et vingt .. . et nous par- 
tons! ‘ 

—+ On va être en retard, s'ex- 
clame Alma. 

— Oui! de répondre cinq é- 
ghos! is, la veine est pour 
nous car la route est belle et le 
chauffeur habile. Quatre heures 
et nous sommes rendues! 

Ah! mais nous ne vous avons 
pas encore dit où nous nous ren- 
dons. Excusezinous , . , nous al- 
lons voir ‘Le Pain vivant” au 
Plaza. 

Un Paris moderne apparaît 
sur l'écran. L'intérêt est d'au- 
tant plüs grand que nous, les 
jeunes, aimons vivre dans le 
présent. Et puis, ce sont toutes 
des scènes simples — l'église St- 
Sévérin, la demeuré de Thérèse, 
le parc, toutes ces choses sont à 
notre portée. 

La conclusion est un peu brus- 
que, peut-être, Nous aurions ai- 
mé que l’histoire continue, Mais 
TR il nous reste notre imagina- 

Encore une fois, le temps fuit 
trop vite, hélas! Après un p'tit 
oûter, nous voilà en route pour 

t-Pierre, le coeur à la joie, 


Quand nous arri , les” voi: 
les de la nuit Pi ot déjà no- 
tre village ... 

Ÿ Six “‘veinardes” de 
! | la 12e année, 
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Sur “Liberté” ou “Flandre”, vous 
n'apprécierez pas seulement les 
nements de la cuisine fran 
aise et l'excellence des vins de 
range. Vous aimerez aussi l'am- 
: biance typiquement française . ,, 
gaie, souriante, détendue, Vous 
serez servi par un personnel dont 
le français est la langue mater. 
nelle et JE qui un passager * 
canadien-français n'est pas un 
client, mais un hôte, Sur la 
TRANSAT, vous vous sentirez vrai- 
ment “chez vous”. 


Liberté et Flandre- Départs fré- 
quents de New-York pour le Havre, 
Réservez sans tarder! Tant de gens 
préfèrent la Transat que vous risques 
riez une déception en ne réservant pas 
an plus tôt, Tarifs convenant à tous les 
budgets de voyage, Plan de crédit “Bon 
Voyage” exclusif à la TRANSAT. 
Consultez votre agent de voyages 
-Son persannel té vous con- 
seillera utilement. Si v le désirez, à 
se chargera de toute l'organisation de 
votre by Et ses services ne, vous 
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St-Boniface, le 22 avril 1960 
nr A TOR LA LIBERTE ET LE PATRIOTE Page 9 
ps ! Fee dohe role 44 » + mt Perte t Re — : = - - 
tenir l'ensemble des plants vi . | AI Ù ; ai 
Li { » , C phonse Fournier, de St-Boni: ! Gérard Duhamel, Gérard Rozié G d CI 2,22 
€ grico es Uy+- À ns Av Sdditie hevaliers l'face, “La brise de nuit et unire ous petits fils Gus " Mar ran e= airière r nn # ie Ar 
à ve normale ne gère à ition à 1 ‘ ; : le choeur de chant € organiste 
La plantation de base de la! nueuse de la plate-bande et don- | de fertilisant à la Tin de juillet | C om numéro _blen apprécie. | Jorie, Fernanda Sanche et Aurel Décès à de Grande-Clairière « 
façade est un ornement impor-|ne une note artistique au vert|et à l'automne est aussi recom | de ol m | MA ces bonnes gens el aussi! St-Laurent, ses neveux, Mme Le mardi 29 : teig 
tant de votre demeure; elle est | gazon, |mandée. Afin d'assurer | le] à M, Edgar Freynet qui fit plus Charles Papen, de Saskatoon “ ï ch 488 « } ee} AE Le gui Souper 
souvent l'unique plantation du| Préparation du sol ration de la er rer la matue| de 50 milles pour nous apporter | Sask, et. Mme Thomas Barue, | PA1# lement à Lhôpilal de u . 
parterre. Ceci explique les me Vous devez prendre le sol tel avant ago ci a a À Conseil La Broquerie no 4695 | les films de Si. James, firent la quête du |" M: dogeph Bertholet, de pe souper de In StPatrice 
nus détails apportés au choix des|qu'il est; vous ne pouvez en|important de cesse ne I est très La “dora il bi ; La prochaine partie de cartes! service, La maison Desjardins aranal Clairière né de 84 ar 20 mar fut un véritable 
lants et À’leur situation, Les/changer la nalüre, cela va delà la fin d'août per ve te û UE ENT men sera, pour l'église de Marchand, | transporta la dépouille mortelle | naquit à Maisin, Bel£iq | [A 1] rapporta la somme de 
d , ‘epe ar. |suelle € ‘re | +" à È [ ù 14 »1 eco ét , 
No aytes côtés de la maison|soi, Le bêcher, l'émietter, y en-|rosage aprés la chute co | vril 1 h LR pe et + Le sera annoncée prochal- chez sa fille, Mme Robert Ro URL LA. ht abiit à UT TE tel où { 
néficieront aussi de cette dé-|lever les racin y ; pre HIQre 4645 listed dbtalhranandonet duc: 13 
‘ 4 es de mauvaises |les Vers la mi-octobre sera 84 aura lieu le 4 mai à Riche " G : 
coration, Les côtés de là partie! herbes et les rebuts, limiter le | taire aux conifères et L y au | ! Ridher Paul ITIQUE La défunte naquit à Ste-Anne rande-Clairier Thé annuel 
de service et de la zone privée! contour de la plantation, niveler | tes po bon | UX arous-| Les frères Honoré Kirouac”et, des-Chênes le 9 mai 1878, À 24! Le défunt laisse dans le di 
exigent chacun une plantation|le t on |' hé pour un bon hivernement, !J,-L, Lord ont du “nouveau” . ns, elle épousa F ols Duha. | outre son épouse, sept fils, Vila Le thé annuel organisé pa 
pla n|le tout en l'inelinant légèrement Talli Li " Édd St G | AP POUR 2 FRA Duha \ LN 
appropriée à leur orientation et|à l'oppôsé de la maison, tout ce er | ne mr rs gtan: deman- | e-uenevieve mel, qui la, précéda dans la tom-|aurent, Jules et Maurice, de liaire des Femmes Catho 
à leur fin respective, C'est sou-| travail s'impose d'abord. 11 vous! , 1 arbustes florifères exigent dant qu'un cigar célèbre locca be le 18 février 1949 Grande : Clairière, François, de llques, au profil de Ja parolsse 
vent dans ces deux domaines! faudra aussi l'enrichir en y in des soins de taille réguliers, Rè-!#10n, fut votée à l'unanimité Le | Décès | Remerciements Deleau, Emmanuel, de Hartn ur Û e 23 avril à Hartney, 
qu'on borde les arbustes d'une |corporant du fumier pourri et gle générale, ceux qui fleurissent frère Lord fera bien de s'en pro Le mardi 12 avril, à 10 h, La famille Duhamel est pro. !°t Marc, de Belleview; cinq f Û e Légion, [l sera sou 
grande quantité de fleurs viva-|un peu d'engrais chimique Pour|®n Maë et gun sont taillés seu à 1 d pour la prochaine suseme | CUS les parolsslens de Ste:Gene, | fondément touchée des nom-!1es, Mmes Charles Druwé (Ma présidence de Mile Flora Hjl} 
ces et annuelles, La maitresse | améliorer sa texture, le compost, lement’ après leur floraison: de | 166 |viève et de la mission de Ross |breux témoignages de sympa-|"1€) de Findiay, W, E. Denbow iura A ente de pâtis 
de maison coupera ces jolies|la mousse ‘acide, le sable sont|‘e nombre sont les spirées, les Le frère Roland, ayant tantise donnaient rendez-vous à l'é-|thie qu'elle a reçus à l'occasion | (Rita), de Deleau, A. Bauche RE 
fleurs pour, agrémenter les ap-|les meilleurs ‘Ingrédients Se | lilas et les seringas, Seront tail parlé ,pendant l'assemblée, à D paroleslale pour rendre un | de ce grand deuil, et. s'empressi Louise), H, Flick (Brnestine) et + + des dames eut leu 
rtements de sa son en été | tr à « ds VA lés sévèreme 1e + nrin. + presque oublié de donner le rap-| dernier hommage à une parois: | d'en ,exp ‘ N ratiti H, Laberge Anne toutes de à la résidence de Mine N, 1sabes 
pa n sa maison en été, |trouve-t-il def couches de sous ment tous les'prin 1 ! . I xprimer sa gratitude ge : bey, 
Tous les plants de base sont|s0l/ blanc ou gris provenant de Temps, à l'état dormants: les ro- | Port du_ trésorier Pre ou paisible aui résidalt | tous, mails plus particulièrement | Brandon; 47 petils-enfants et 1210 Hartne e 5 avril, Vingt 
mis en terre au moins à deux|l'excavation? Énlever:le, si c'est | #10r8 et les hydrangés, Les po Le ‘'Slim-Jim'' est di #4 10Mime d'a pobpl depuis 40 ans, | À la Rév Sr Supérieure de l'ho. | arrière-petits-enfant deux membres étaient présent 
| pieds du mur et espacés de trois | possible, où remplacez-le par de | tentilles sont simplement soula-{ pour la prochaine réunion Mi Gé pointer Qupamel, née Ju-|pital St-Boniface, à son dévoué Le service fut chanté par M À ue de l'assemblée, Mlle 
cinq pieds selon la dimension |la terre noire au moins à l'en-|#°8 de leurs fleurs desséchées La partie de cartes pour aider st np Peer, à l'hôpital | personnel, au docteur Doyle, l'abbé Lorenzo Paulhus, assisté M ! les dames de la 
et la taille des différents arbus-| droit que doivent occuper les|4Vant qu'elles bourgeonnent de | notre petit séminariste na attiré! y a pT te avril à LR pour leurs soins et leur grande de MM, les abbés J, Bertrand, Paroisse, offrit un cadeau à Mmi 
tes à leur maturité, Au début de | arbustes, Ce sous-sol ne convient | NOUveal Les arbustes qui se cou-| 140 personnes de La Broquerlie, J x \itourée de sa famille sollicitude envers la chère dé-!de Dunrea, et A. Hall, de Bran-! T. Albert qui est partie le ven 
la plantation surtout, les vides|à aucune plante, il est totale. | vrent de fruits après leur florai-! Marchand, Richer, Giroux, Ste # M’) ce funèbre fut chanté | funte, La famille remercie aussi | dom, comme diacre et sous-din dredi 15 a ) établir à 
euvent être garnis par des!ment dépourvu de fertilité, Le|#0n sont les moins exiggants en! Anne, St-Boniface et autres pa Pr l'abbé G.-M, Svoboda, | tous ceux qui ont envoyé des|cre, Les porteurs étaient six ne Pointe-du-Bois, Élle montra tou 
leurs annuelles ou vivaces qui|sol idéal est d'abord spongieux, | fait de taille: on se contente ha-|roisses. Une somme rondelette NT he laisse dans le | fleurs et homoraires de messes, el | veux du défunt, MM, Louls et) JUS FN Hrsnt AÉVOMement en 
devront céder leur place lorsque ce qui le rend apte à conserver bituellement de corriger leur! fut recueillie Mn + ne wr a ants: Clara | l'assistunes nombreuse en dépit | Aimé Bertholet, Lucien Naviaux Ü organisation et ses amie 
les arbustes auront atteint leurs | une abondante réserve d'humidi.|f0rme à la fin de l'hiver, Un! Les prix aux cartes furent ga-|to 4 À lpho: Y: Or, An: | Au meivais état des routes Hubert Marcq, Ernest Davreaux regretlent bien son départ 
dimensions normales. L'ensem-|té, il est | friable i [bon sécateur est l'outil idéal du gl, ve nin, Alphonse, Gertrude (Mme et Nicolas Carême 
, 1 est aussi friable à point, il Î gnés par Mme Nikkel, Mlle Beks | Robert Rozière), de R 0 
ble de leur cime doit prégenter | s'émiette facilement, enfin. il est | Pour tailler vos arbustes, Lors-|?} Mine Narcisse Fournie N ) ol e Ross, Get fa i Le R. P. Jéré W 
s' | 4h | ï 1 | laue vous rabatté ) rare a, Mme Narcisse Fournier, MM,| maine (Mme Moquin), de Gran a alle Remerciements en,r, Jerome cber 
une ligne sinueuse, plus élevée | assez atgileux pour résister con- | s rabattez une branche,|R" Breton, Louis Laurencelle éthvelbourg, Irène (Mm ) ; 
à l'entrée et aux coins de la mai-| venablernent à l'érosion |coupez-la toujours près d'un! albert Nadeau. f ï NOTPERENIOOUrS, Irone (fume Elzéar La famille Berjholet désire re- élu abbé du monastère 
À y À 4 À # n < DAT || Gualbert Nadeau, fils, Le panier! Ferland), de Lorette, Marcien e à One sk 5 I « les rent { 
son, La bordure temporaire de Entreti bourgeon à l'extérieur, si vous $ 6 fur larcien et M. et Mme Oscar Lagare } mercier tous les parents et ami b di : d M 
eurs fait ressor a n gi} intret on enlevez toute la b ù Ù de provisions fut gagné par M, Marie, étudiante garde-malade à |: veline Schaubroeck) sont heu. |de Regina, Brandon, Alida, Red énedictin de uenster 
fleurs fait r rtir la ligne si a branche, coupez £ 
Lt) , | Une fois la plantation établie, |}4 brès de la tige maitresse “| Albert Laramée, le service de} l'hospice Taché, La défunte lais- |reux de faire part à leurs pa-! vers, Antler, Winnipeg, Deleau MUENSTER, Sask (CCC 
e K coll être biné où ratissé| En terminant, permettez-moi coutellerie par M. Alfred.Lau-|se aussi 23 petits-enfants et un | rents et amis de la naissance, le Belleview, Findlay. Sour et! Le prieur d ibbave bénédi 
Ste-Agathe | APTeA' CHAQUE pluie ou arrosage. | de vous répéter que Les abords rencelle et l'horloge, par M, E:}avrière-petit-fils: ainsi qu'une | 17 mars, d'une fille qui fut bap- | Hartney, ainsi que tous ceux qui ne ‘nu de St-Pierre de 
Ainsi, les mauvaises herbes se | de votre maison doivént dégager Flsette soeur religieuse de la Maison | tisée le 27, sous les noms de Cé-!lui ont témoigné de la sympa: Muenster, le R, P, Jérôme Webe 
Le lundi 11 avril, M. Edmond | l'ont PARTIES régulièrement et|}n cachet particulier, réfléter Un beau morceau de musique Provinciale des Soeurs Grises, | line-Marie-Gertrude, Le parrain | thie, soit par offrandes de mc à été élu abbé de son monastèrt 
Guertin revenait très enchanté | 1e sol ne durcira ni ne se cre- | otre goût personnel, fut rendu par MM, G. Carrière! la Rév, Sr Du Saint Nom de Jé-|et la marraine furent M. Gilles | ses fleurs, visite près de la dé-! 11 succède au Révérendissime Pé 
d'un voyage de quatre jours à vassera. Un bon arrosage cha-| ; et M. Ferland, M, le vicaire nous | suk et Mile Gertrude Schaubroeck, | pouille mortelle et assistance re Dom Sévérin Gertken, décédé 
que semaine suffit pour main-| Frère T, Laflamme, C;S.V, chanta ‘Les Rameaux" et M Les porteurs étaient Roland et | oncle et tante de l'enfant aux prières, lors du décès de le 10 mars dernier 


Bantff, Alta, où il assista au con 
rès des jeunes conservateurs du 
‘anada, L'assistance se compo- 
sait d'environ 170 personnes 
armi lesquelles onze Manito- 


Ce modèle est un couné sport Impala, Tout 


bains, Tous les délégués jouirent | 9 
d'une chaleureuse hospitalité et | ae À 
d'une température idéale, ceci fait partie de l'équipement normal, 
Baptémes 
A l'issue de la bénédict d 
l'eau à la Veillée pere 7 M | 1 Pare-soleil réglables de chaque côté 
l'abbé A, Couture, curé, admi. | I Dans la Chevrolet les occupants de 
nistra le baptême à Marie-Céli- Ja banquette avant ne sont pas 
ne-Lise, fille de M. et Mme Jean- ne nnes éblouis par le soleil 
Charles Nadeau, de Gimli, Man. | FAT ARS 
née le 24 mars, qui eut comme di à 
parrain et marraine, ses” grands: | Visière antiéblouissante pour chaque 
1 7 van vue M. ne ci 2 cadran-—Les cadrans sont protégés 
uguste Gauthier, et à Marie- ne néfénhioc ZT 
MartiielterMone. A0 de M à | agde à fléchies .., précaution 
Mme Gérard Bilodeau, née le 4, typique de Chevrolet, 
avril, qui eut pour parrain et | 
pile pe Bee ler ge M. | Colonne de direction encastrée-En- 
Malades : core un perfectionnement Chevrolet 
M. Joseph Lapointe est reve- visant à l'élégance de l'intérieur. 
nu le samedi 16 avril après un | \ 
= 1 de deux semaines à l'hô- | Verrouillage commode par clé unique 
M. Joseph Dumesnil est enco- —Une seule clé ouvre toutes les ser. 
re patient à l'hôpital mais son rures: contact, portes, coffre arrière 
état s'améliore. | et boite à gants. Pas de pertes de 
” | er vi temps, 
. 
Virden 
+ Eclairage aut ti . 
Départ de Mme J.-L, Doucette el ment ea Dès A Ho 
Le 30 mars après-midi, un thé s'ouvre, une ampoule s'all 
organisé par Mmes Clothilde At PURES 4 
Van Loo, Jules Névraumont et 
G. Boulanger fut servi-chez Mme ‘ Et compartiment à gants est plua 
M, Chacun en l'honneur de Mme A profond—-Vous avez assez de place 
J.-L. Doucette qui va bientôt 
quitter Virden ‘avec sa famille RER bb + ds 
pour aller habiter à Winnipeg où ere 
la nouvelle position dé M, dj. p LE te) 
Doucette l'appelle. } are-brise entièrement enveloppant, 
Au nom des paroissiens, de la visthilité maximum — La visibilité 
Ligue Féminine Catholique de est parfaitement dé ée d l 
Virden, de ses amies et voisines, P Ld Japon GAns IR 
Mme Jules Névraumont lut une Chevrolet, pour plus de sécurité, 
adresse d'appréciation pour les 
pres nn ne, ve Essuie-glace électriques à vitesse 
rette pendant son séjour - ) 
den et lui exprima leurs voeux ù constante—Standard sur la Chevro- 
de bonheur dans sa nouvelle de-| let "60. Hide à l'accélération, les 
meure, essuie-glace continuent de balayer le 
Nr “x ue HA ns es aME 
e J.-L. irectri- 
Ce du choeur de chant, prit soin 4 ] à : 
du linge d'autel et des vêtements ? y ils trois pouces de plus en 
sacerdotaux et fut és PES , largeur—La Chevrolet est plus spa. 
romme membre de la Ligué Fé- cieuse en largeur que d'autres voi. 
minine Catholique dont elle fut tures beaucoup A chères 
tour à {our présidente, secrétai- ; se A 
re, vice-présidente et organisa: F | , ° 
trice de plusieurs activités. Elle Déflecteurs à manivelle Les dé- 
oe Et 4 Le pr de la LU flecteurs de fenêtres Chevrolet sont 
roix-Rouge irden. { i , : 
Un magnifique service à thé faciles à régler à l'ouverture désirée, 
de quatre pièces lui fut offert j 
| par Mmes Fred Van Loo au nom Verrouillage sans clé de toutes lea 
| 4 ent et Mrs 2 a BE portes — Une fois Je bouton baissé, 
| a nglois, vice-présidente de EH : 
la Ligue Féminine Catholique DAC quelle porte fermée de 
de Virden, lui offrit un cadeau extérieur reste verrouillée. 
pu nom de ses compagnes, et M. 
Ver A mr 5e présenta ‘ Accoudoirs plus longs, plus. confor. 
n cadeau donné par la paroisse Mi { r 
et la remercia pour son’ zèle en- [DS tables ne au point pour l'Impala, 
| vers les oeuvres paroissiales. pour rendre la conduite encore: plus | 
, Mme J.-L. Doucette, très é- agréable. 
mue, remercia aimablement. Le 
tout se termina par un délicieux Carrosseri se Fi 
goûter servi par les organisatri- 15 get vin Fisher— Voyee 
44 comme intérieur est bien réalisé, 
Ligue Féminine Catholique comme les tissus sont bien coupés, 
Mlle Charlotte Rausch fut élue Réflecteurs de sécurité pour signaler 
présidente de la Ligue Féminine A ! t 
Catholique de Virden lors de D les portes ouvertes—Ces réflecteurs 
l'assemblée annuelle tenue dansé de sécurité, fixés dans les accoudoirs, 
la salle paroissiale le 5 avril, avertissent les voitures qui vous 
sous la direction de M. l'abbé J. Fr ‘ doublent, k 
Schreiber qui rémercia Mme J, 4 ANR REP PS 


Gallant, présidente sortant de L 
Un coup d'oeil sur la banquette arrière! 


charge, pour son dévouement, 
Même après une longue journée de voyage, 


Cette dernière remercia ses of- : k ; ; 
. ficières et compagnes de leur co. ; 1 
ar mt et déclina Fe de sæ| 4 vous vous sentez aussi reposé sur ces ban- : 
enter pour un second terme. Û a 
Les autres officières élues sont FRE sg 4 capufchouc-mouse que" 7e 
Mlle Irène Langlois, lère vice- i iez dans votre fauteuil. Les sedans Che: 
présidente; Mme Audrey Lee, 2e d vrolet sont plus spacieux en ‘hauteur et en 
vice-présidente; Mmé K. Horti- L « largeur, et donnent tout l'espace voulu" en” 
longueur pour les passagers les plus grañids. ” 


chuck, secrétaire; Mme L. Bon- 
ner, trésorière; Mme C. Van Loo, Et quel silence dans cette carrogseriel 


visite re à ni pd Bul- 4 'ApAS ; à 
er et Houston, aides hospitas : | 
êres, Mme Jules Névraumont. < D 3 +... et dans le coffre! 

croix-rouge; Mme A, Lee, les ) FA m ñ 
oûters; Mme Diana Kerick, pu: / Laporte vous faut pour partir en voyage, 
licité anglaise; Mme P. Bazin, grand en largeur et en, profondeur, le 
ublicité française; Mme J, Gäl- coffre a une contenance de 30 pieds cubes; : 

| | | il est surbaisgé, ce qui facilite le chargement, ? 


ant, organisatrice des activités 

et décoration de l'autel; Mme 3 

e ra 21; e Y. _ 

Névraumont, «soin des linges li- , ’ } 1. ” À F » QU 
La Chevrolet est la mieux équipée, la plus élégante des voitures de sa catégorie, us 


turgiques. 
La Ligue Féminine Catholiqué 


de Virden est organisée en cer- , 51" 
les, bles à tour de rôl (l l 
cles, responsables à (our de rôle Il suffit d'un coup d'oeil pour le constater 


d 4 : . . L PE « , : . 
Dee SM Mmes G Ouvrons la porte, et examinons tous les dispositifs qu'elle offre sans supplément de prix, UNE VALEUR GENERAL MOTORS. 


te de ces cercles sont: Mmes G. 
SU Mlle Tde L Lorette Lan- * 

et e Ida Langlois. F 

Mme J. Gallant donna un £ 5 ! " F 
compte rendu des nombreusés / 7 | 74 / $ £ "inf ‘ : 6 5 - 
EUR ee l'insu see. Faites un essai. Vous serez étonné! Pour une livraison rapide cf une aubaine unteressante, voyes votre concessionnaire autorisé Chevrolet! ; 
rent de contribuer largement / 4 | 
aux de la < 
Cà et là 


SE el Voyez votre dépositaire CHEVROLET de votre région 
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! Enfin nous avons eu le dessert 
de l'Académie Française: en ef- 
fet, c'est le lundi 11 avril que se 

la dernière session de l'an, 
née scolaire 1959-60, Etalent 
présents à cette soirée, le Révé- 
rend Père Recteur, le Père Di- 
recteur, nos professeurs de fran- 
Cais, les Pères B, Paris, D. Co- 
meau et G, Labossière, ainsi que 
les Pères À. Gervais, M, Charest 
et F, Turgeon. 

Le président de l'Académie, 
M. Orville Amyotle, ouvrit. la 
soirée par quelques mots de 
bienvenue, Puis on entendit les 
deux mellleuxg discours de l'an- 
née, d'après le choix des élèves: 
M. Claude Morin ‘traita de la 

uestion algérienne et M, Donäld 
rois rendit un vibrant discours 
sur le Patrlotisme 

La chorale s'avanca ensuite 
pour exécuter un chant À quatre 
voix égales, l'''Hymne à la 
Nuit”, de Rameau. 

Puis ce fut le moment tant at 
tendu: le débat qui mettait aux 
prises les défenseurs du cours 
classique contre ceux du cours 
scientifique, M. Claude Morin a- 

issait comme président de “la 
er À et présenta les orateurs. 
On pouvait rernarquer du côté 


Cuelenaere, 


Hall & Schmit 


AVOCATS ET NOTAIRES 
103, Toronto-Dominion Bank Building 
J. M. Cuelénaere, QC, 
R. N, Hall, QC. 
K. J. Schrhit, BA. LLB 


Téléphone: ROger 3-7441 
Prince-Albert, Sask, | 


Dalziel's 


| SASKATCHEWAN 


du cours classique M, J.-P, Dou- 
dre, grand artiste et littérateur 
An et M, Guy Richard, 


latnateur réputé; le cours 
uvait se féliciter 
d'être détendu par un partisan 


convaineu, M, Serge Poulin, et 
par un athlète dans les joutes 
sportives et oratoires, M, Guy 
Lavallée. 

La lutte fut chaude et chacun 
émit des idées très intéressantes: 
le jugement final n'était pas fa- 
cile, On fi appel à un spécialis. 
lte.en ces questions, le Père Pa- 
ris, qui, avec beaucoup d'hu- 
mour et de savoir-faire décerna 
les lauriers aux orateurs, La vic- 
toire resta aux mains des parti- 
sans. du cours classique, MM, 
J.-P, Doutre et Guy Richard, au 
compte de 156 contre 152, Tous 
les orateurs méritent de chaleu- 
reuses félicitations 

À la demande de M, Orville 
| Amyotte, le Père, P, Plamondon, 


penMiqu 
| 


directeur, adresga ses félicita- 
[tions aux vainqueurs et aux 
valnçeus: il remercia ensuite (ous | 


les académiciens pour leur tra- 
vail sérieux de l'année; enfin il 
proclama les noms des meilleurs | 
déclamäteurs de l'année: MM 


Bavard et Duhard sé rencont 
en mais pour Le Vainaueur 


+) d solivide sportiy Pen 
es Xe 
pue aprés le congé de Pa- 


Comité des jeux, 


Butte St-Pierre 
Décès de M, J,.A: Glngras 


Le vendredi 25 mary, lé 
lise de: Paradise Hi), euflieu le 
service funèbre de M Joseph: 
Athanase Ginkras, décédé le: 22 
mars, à l'âge de,73 ans Le ser. 
vice fut chanté pur le"R, RP, F, 
Wandier, OM,I, L'entérrement 
se fit au cimetière de Bute-8t- 
Pierre, , : 
| Los porteurs honoraires. é- 
talent MM, Emile et Aimé Bras- 
sard,' Tony  Hardes, Gordon 
Chouinard, Maurice Desilets et 
Rudy Hardes, Les porteurs ac. 
tifs étaient MM. Octave Létour- 
neau, Raymond Régnier, Paul 
Béliveau, Frank Novlan, Frank 
Canfield et Ernest Duriez 

Né à Hull, P.Q,, M. Gingras 
vint s'établir dans le distriet en 
1909, 11 laisse dans le deuil, son 
|épouse; deux fils, Joseph et 
Louis, de Fort St,'John, C.-B; 


ques, 


A 


4 x 
' i 


1 LA LIBERTE. er LE PATRIOTE 
Nos Mots Croisés. 
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HORIZONTALEMENT VERTICALEMENT - 
1—Plaisant et libre, 1Traité pour la reddition 
2—Avais de l'affection, + Sui-| d'une place. 


2—Partie de plaisir, — Agnce, 
3—Action de négliger, — Li: 


tes de tons dans un chant, 
3-Qui imite les moeurs du! 


une fille, Mme Shirley Labbé, de 
{North Battlieford; plusieurs pe- 
tits-enfants: deux frères,, Louis, 
de Hull, PQ, et Arthur, de Pen- | 
ticton, C.-B | 
Sincères condoléances à la fa- 

mille, 

Concert 
concert de 


Un variétés eut 


Wayne Trombley, Donald Melo: | lieu le dimanche 13 mars à Ja 
che et René Archambault; il ré. | Salle paroissiale, au profit de l'é- 
véla aussi le nom des trois pre. | lise, Ce fut un succès. Le mé: 
miers orateurs: MM. Claude Mo. | Mme concert fut répété le diman- 


bas peuple, — Joint, quide, 
#—Pron, pers, — Rompre les! 4—Usa d'une différente ma- 
reins, nière, — Rapport à Ja tona- 
5—Examen, -—. Bâtiment por:| lité, — Hervé 
tant à l'arrière un tapeeu.| 5--Située, — Fleuve africain, 


Personne bavarde, 


6..Elément., — Une si grande _ 
— Dans le 


quantité, 6—Titres ruhses, 
71—Se dit de vers dont les hé-| corps, 


rin, Donald Sirois et Philippe | Che 27 mars à Vawn, 
Gosselin, | 

Il convenait que le Révérend 
Père Recteur clôturât les activi- | 
tés académiques: il félicita les 
responsables de la soirée et en- 
couragea les élèves à faire grand 
cas des académies qui contri- 
buent à formar les avocats, poli- 
ticiens et prédicateurs de 
main, | 

Nous remercions sincèrement | 
le Père Plamondon et les comi- 
tés qui l'ont si bien secondé cette 
année, Nous réalisons tous que 


Le Salon Funéraire de Prince-Albert | 
Transport par ambulance | 


‘ DAVID L, DALZIEL 
#’Jei on parle français’ 


Tél: RO 3-3065 25, 11e Rue Est 


Dr E.-J. Gaudet | 
DENTISTE 


Chambre 210 Mitchell Block 
Avenue Centrale ot 11e rue Est 


lou-dessus db DUNCAN Drug Store) 


Prince-Albert, Sask, Tél.:-RO 3-7815 [260 


“Pour un excellent service" 
L'Hôtel Empress \: 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


COFFEE BAR + SALLE A MANGER 
SALLE DE BANQUET 


Pour mariages. réceptions etc, 
H.-J. DEMERS. prop. 
Léonard Houle 

ENTREPRENEUR 

Constructions de tous genres | 

Téléphone: RO 4-4760 | 
444 - 15e rue Ouest 
PRINCE-ALBERT, SASK, 


J. E. L. Lamontagne, | 


Eos permis peu d'activités spor- | 


B.A., B.C.L,, LL.B, 
Avocat — Notaire 
Bureau: tél, RO 3-9691 
Résidence: tél, RO 3-6969 
Prince-Albert 


J.-R. Michaud, MD. | 


MEDECIN-CHIRURGIEN | 


200 Mitchell Block 
Avenue Centrale et 11e rue Est 
(au-dessus de [la Pharmacie Duncan) 
PRINCE-ALBERT 


Bureau RO 3-9775 Rés, RO 3-8831 
J.-R. Pellerin, B.A. 
OPTOMETRISTE 

Examen de la vue 


15, lg rue Est, Prince-Albert, Sask, 
EDIFICE MITCHELL 


Téléphone RO 3-7744 


nous n'avons pas perdu notre | 
temps aux académies du mercre- 
di soir, 
Jean-Hubert COLLET, 
Arts II, 


L 
Quand on se met chic ,,, 


Que se passe-t-il donc? Les 
élèves arrivent au gymnase bien | 
peignés et propres jusqu'au bout | 
des ongles, Tous veulent bien 
paraitre en ce dimanche, 10 a- 
vril, le Père Charest prend les | 
photos de classe qui figureront 
probablement dans l'annuaire de 
Les différents groupes se suc- 
cèdent rondement, mais on péut 
dire que Ja pluf grande attrac- 
tion se produisit au début de l'a- 
près-midi quand le personnel se 
réunit au gymnase pour se, faire 
photographier, Certains ont re- 
marqué que s'il est difficile de 
faire taire les élèves, cela de- 
vient pratiquement impossible 
quand il s'agit des professeurs! 

N'importe, on peut dire que ce 
sera le plus beau dé tous les por- 
traits de l'après-midi et certaine- 
ment un souvenir que chacun 
voudra garder, car sur ces figu- 
res on peut lire le dévouement 
et le désintéressement à la cause 
du collège et au bien des élèves, 


Chronique sportive 


de-|. 


Naissance 
Un garçon est né à M. et Mme 
Alphonse Villeneuve, Félicita- 
tions. 


Debden 


Concours de diction 


Le vendredi soir 8 avril eut 
lieu, à l'école, sous les auspices 
du comité paroissial de l'ACFC 
le concours de diction de la sect 
tion, M. Edgar Ruel, élève de 
12e année, était maitre de céré- 
monies. 

En l'absence du président, M, 
Eugène Durette, la vice-prési- 
dente, Mme Conrad Paquette, 
souhaita la bienvenue à l'assis- 
tance, Puis les concurrents. se 
présentèrent, Premièrement, M. 
Gilles Francoeur (12e année), de 
Victoire, expliqua ‘Pourquoi je 
suis fier d'être Canadien fran- 
çais’”, Mile Ida Brassard (11e an- | 
née), de Debden, décrit ‘La Cité 
Vaticane’”,. Un groupe de jeunes 
filles de Debden interpréta un 
chant, Mlle 
(10e année), de Victoire, parla 
de ‘L'éducation et l'instruction”, 


Puis Caroll Klein (9e année), 
Ide Debden, traita des ‘Exa- 
mens, 


Après un morcéau d'acçordéon 
‘par M. Henri Bisson, vinrent les 
récitations pour le groupe des 
se, 6e, 7e et 8é années, Mlle A- 
lice Lemire, de l'école de Vic- 
toire, récita ‘‘Le rat de ville et 
le rat des champs’ et Mlle Clau- 
dette Bilodeau, de Debden, “C'est 


|la majorité des participants, en 


mistiches riments — Pre-! 7-—Effectivément, 

mière, | 8-Groupe de dialectes ro- 
8-—Qui ne dure qu'une période | mans, -— Métal, = Sent à 

de douxe pe … Sujet à lier, 

la mort, \ Mesure chinoise, — Ensem- 
9-Equerre, — Celui qui a! ble des choses existantes, 

des enfants, — Sienne, Moi, 
10 Colère, 10 Terminaison Enlevant 
11—Ablation des ovaires. | la vie, — Liqueur du rai: 
12-Qui n'ont pas servi, — Re- sin. 

venu annuel, 11 Usagée, Venues au mon- 

de. — Conj 


SOLUTION PU PRO 


liste; 2, Rater — Aérées: 3,11 


— Eté; 9, Innéite — Ir; 10, Et 
— Poe - 
Naples; 12, Si — Teneur; 


—— 


Laflèche 
Campagne étudiante 


* Du 4 au 8 avril, les grades 7, 
8, 9 et 10 se sont transformés 
en ‘Centres de recherches” et 


chercheurs intéressés, 
M. l'abbé Roger Ducharme, 


la récollection avec les chefs d'é- 
quipe le 27 avril, bénit l’ouver- 
ture de la campagne et lança 
tout le monde vers des décou- 
vertes jusqu'alors insoupçonnées, 

Vendredi, tous les étudiants 
participèrent à la messe chantée 
à leurs intentions, La quête fut 
faite au profit des étudiants d'A- 
frique, À 2 h, 30 de l'après-midi, 


culture, Une fois de plus, les 


le vent”, 

Pendant que les trois adjudi- 
cateurs, MM. les abbés Ernest 
Labbé, curé de Debden, WHfrid 
Défossés, curé de Victoire, et G. 
Deschamps, curé de Shellbrook, 
se retiraient pour choisir les 


Les quelques jours qui ont 
précédé les vacances de Pâques | 


tives. Voici un petit résumé des | 
parties de ballon-panier jouées | 


Chez les Grands A, l'équipe de 
Rymek a battu celle de Léo Pi- 
nel, ét celle de Louis Marchand 
a triomphé de celle de Daniel 
Couture, Dans la série finale, 
Rymek est sorti vainqueur con- 
tre Marchand. 

Dans Ja division des Grands B, | 

les quatre équipes de Raymond 
|Tourigny, de Wayne Trombley, 
|de Gérald Marchand et de Guy 
Lavallée ont gagné une partie | 
chacune et décideront après Pâ- 
{ques d'un vainqueur dans cette 
| catégorie. 

Albert Lepage, après avoir 
[concédé une première partie à | 
Gérald Gauthier, a remporté 
deux victoires consécutives et se 
!mesurera à Cyrille Giroux dans 

la finale des Moyens A. 

Roger Huel à gagné la pre- 
|mière partie de la finale contre 
| Joubert chez les Moyens B, et 


| "on le départ des élèves 


Un dinei 


dnécial! 


ROULEAUX:»JAMBON 


SAUCE AIGRE-DOUCE 


Mélanger 
1/4 tasse de jambon ou 
de viande en conserve 
prête-ä-servir, hachés fin 
2 c. à table de persil haché 
2 c. à table de céleri hache 


Couper finement dans ce mélange 


Va de tasse de shortening 
bien froid 


Y mélanger 
%4 de tasse de lait 


vainqueurs, MM. Denis Raquet- 
te, avec son violon, Gilles Fran- 
coeur, Henri Bisson et Philippe 
Lepage ont, par leurs chants et 
morceaux d'accordéon, fait pas- 
ser agréablement le temps, 

Les trois juges arrivèrent avec 
des points égaux pour MyGilles 
Francoeur et Mlle Ida Brassard, 
Miles Monique Durette et Clau- 
dette Bilodeau furent les gagnan- 
tes pour leurs groupes respectifs, 

Ces élèves représenteront la 
section à l'élimination de tou- 
tes les sections du nord qui aura 
lieu à Prince-Albert le dimanche 
ler mai, f y 


Baptêmes | 
Le 3 avril: Dorothée-Añne, fil- 
le de M. et Mme Marcel Lukan, 
née le 26 mars. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Marce] Cro- 
eau, oncle et tante de l'énfant, 


| Le 3 ‘avril: 
de M. et Mme Roland Beaulac, 
né le 25 mars, Parrain et mar- 
|râine, Herman et Angèle Beau- 
lac, frère et soeur de l'enfant, 


| Le 10 avril: Joseph-Richard- 
Roland, fils dé M, et Mme Ro- 
| bert Bisson, né le 31 mars, Par- 


{rain et marraine, M. et Mme Ar- any 


|sène Bisson, grands-parents de 
| l'enfant. 


| » 

| Les marchés 

| BEURRE, OEUFS ET VOLAILLES 

| (Commission Housé Prices) 

| le 19 avril 

| BEURRE 

Crémerie, admissible vmisatt 1e 
| Crémerie, non admissible « 6212 
| Prix moyens payés par les commer- 
gros en gros pour oeufs non classés 
ivrés À Winnipeg! 


OEUFS 


| 
! 


lu ; ! Grade A larges 29 
2 c. à table d'amandes ct'en ajouter un peu, si néces- Grade À moyens 28 
hachées saire, pour obtenir une pâte NL A ténlge 
Un peu de clou de girofle en molle. Pétrir 10 secondes. Abais- Grade C 
poudre ser au rouleau en un carré de 9"; VOLAILLES 
V4 de tasse de mayonnaise y éténdre la préparation à la Poulets: Grade. Grâde Grade 
, { $ A ; 
Tamiser ensémble dans un bol pen nerf ; F'gurt:d en , Plus de 6 lbs 5 % 2% 
" d s placer, côté cou 5-6 lbs 43 28 2 
2 tasses de farine à pâtisserie endessus, dans un per at 4-5 lbs 28 23 14 
tamisée une fois tan) Éarré de 84 faissé. Cul | Moins de 4 lbs … 23 48 10 
OÙ 1% tasse de farine touts gs chaud 05 pr gs” 4 Poules: . 
, 425", de 40 à 45 Plus ve 5 lbs » 21 14 
usage lamiséa wne fois min. Done 9 rouleaux 4-5 lba 14 AT] 10 
4 c. à thé dé Poudre à # 2% Moins de 4 lbs 14 , me .08 
Pâte ‘Magic’ Servir avec la Sauce Aigre- MARCHE AUX BESTYAUX 
douce à l'Ananas. Bouvillons: 
Va €: à thé de sel Mare À #22.00-822.50 
Mean Mélanger dans une casserole none 10 2p 
Les" 4 de tasse dé cassonade, 1 c, à Ordinaires “ 16,00: 1.00 
table de fécule de maïs, V4 de Génisses: 
À . st, À 4 } Bonnes #19.50-820.50 
£. N 1as€ an I boîte (20 Moyennes 1700- 19,00 
: 02) d'ananas broyé Ordinaires 15.00- 16,00 
; À et 2 c. à table de Vaches: : 
inai A t Bornes #17.50-#18,00 
L vinaigre. Faire cuire 1< Moyennes 1600- 17.00 
en brassant sans arrêt ‘Canners' et ‘Cutters' 1300- 13.50 
jusqu'à épaissirse- | Taureau: 
“Al ons 51700-81750 
È ment ; ajouter en bras- Ordinaires 1400 18 30 
Te sant 2 €. à table d'a- Veaux de boucherie: 
(ag) mandes hachées (facultatif), | De choix . #28.00-830.00 
, | Moy 20 700 
7 ens N .00= 27, 
Vous serez fière de: dire en les servant: | Ordinaires 15.00 22.00 
. ‘ , j v { Pores: 
Je les ai faits moi-méme . . ; avec la ‘Magic’!". |" Grue À 
; DU domsmienipieite 


R je , gina. 
Daniel-Onil, fils! M, Raoul Tourigny, de Mont- 


équipes furent heureuses d'urir 
leurs voix à toute la J.E.C. ca- 
nadienne dans le chant si dyna- 
mique de. la campagne! 1960; 
“Comme uhe route, à l'infini. . .”, 

A la suite d'une enquête faite 
au çours de la campagne, les élè- 
ves ont constaté la nécessité de 


Wolseley 
Décès 

Plusieurs parents et amis de 
Wolsely furent peinés d'appren- 
dré les décès de MM. William 
St-Cyr, de Ponteix, autrefois de 
Woilseley, et A. Legrand, de Re- 
gina, d és tous deux soudai- 
nement le 2 avril, M. Legrand 
était marié à Marie-Anne Touri- 
gny, de WolseJey. 

‘ Va-et:vient - 

MM, et Mmes Emile Tourigmy 
et Albey Duceault, Mmes Anto- 
nio Béliveau, Laurent Noels, Al- 
phonse Pitre, Mile Antoinette 
Tourigny, M. l’abbé L, Savoie et 
Mme François Savoie se rendi- 
rent aux, funérailles de M. Le- 
grand, qui eurent liéu à la cathé- 
drale du Très, St-Rosaire à Re- 


réal, qui s'était rendu pour les 
funérailles de son beau-frère, 
M. Legrand, vint passer quel- 
ques jours chez ses beaux pa- 
rents, M, et Mme Albey Du- 
réault, et chez ses frère et belle- 
{soeur, M, et Mme Emile Touri- 


Mme S. Carrignan, de Regina, 
a passé quelques jours chez ses 
fils et bru, M. et Mme Laurent 
Noels. 

M. et Mme Roméo Tourigny et 
Mme Paul Pierret, de Storth: 
oaks, et Mme Bibiane Peters, de 
[Redvers, visitèrent les familles 
| Langlois et Tourigny. 
| Parmi les visiteurs venus der- 
|nièfement. on rémarquait M: et 
Mme E. Kieen, de Regina, chez 
M. et Mme A. Pitre; M. et Mme 
L. Anderson et leur famille, de 
Regina, et M. et Mme John 
Schmidt et eur famille, de Klen- 
dal, chez M. et Mme A. Bonne- 
ville; M. et Mme Phil Gauvin et 
leur famille et M. Edmond Cha- 
bot, de Regina, chez M. et Mme 
Emile Tourigny: M. et Mme 
Georges Rashbrooke et leur fa- 
mille, de Govar, Milles Carmel- 
le et Lorraine Dureault, de Re- 
gina, chez M. et Mme Emile 
reault. 

MM. Cléo Dureault et Eryin 
Keith sont partis pour Thomp- 
son Lake où ils sont employés. 

M, Claude Morin, de Québec, 
étudiant au Collège de Gravel- 
bourg, vint passer les vacances 
de Pâques chez ses oncle et tan- 
te, M. et Mme Gédéon Langlois. 

M..et Mme Louis Dureault et 
leurs fillettes rendaient visite à 
Mme Boutin, de St-Hubert, le 
jour de Pâques. 

M. æt Mme Gordon Keith 
(Béatrice Bourrie) et leurs trois 
enfants, ainsi que Mme Hudon, 
en route pour Assiniboia, eurent 
un accidént d'automobile et du- 
rent être hospitalisés chez les 
Soeurs Grises de Regina, pour 
observation et quelques coupu- 
res. Leur automobile ayant été 
pa à ils’ PS Sn» 
eur route avec patents 


# Horizontalement: 1, Crimina-:# Verticalement: 


pas et le galop. — Fatk, 
guée, 


BLEME No 145 


1. Crocodi- 
iens; 2, Raie — Entai; 3, Ité. 


Oie — Rv — Sinus, 4, Certain ration; 4, Me — Tir — Népal; 
— Tige; 5, Aide — Ri; 6, Dé-!/5, Irradiation; 6, Viet = Ite; 
tritais — Es) 7. Ns; 8, Léontine!7, Aa — Anne -— Né; 8. Les 


- Rise — Tan: 9, Iritis = Du 


Tuera; 11, Nanan — (pie 10, Sèni — Lé — Elu; 11 
ITeugne — Tirer, 12, Esse — 
iSueras. 


la coopération pour la réussite 
d'un travail et que dans le don 
de soi se trouve un grand bon- 


heur, 
Çà et là 
La partie de bridge par télé- 
phone fut un grand succès, Un 
don de $50.,00 fut remis aux re- 
ligieuses du couvent par les da- 


Monique  Durettelqui avait eu l'obligeance de faire! mes de la Ligue, Merci du beau 


geste. 

Mme Elie Morrissette a été 
l'heureuse gagnante de $50.00 au 
bingo du gymnase du collège de 
Gravelbourg, le 13 avril, 

M, Arthur Sylvestre, de Belle- 
garde, visitait quelques amis, 
dernièrement, ‘ 

Le R. P., W. Sicotte, OM, 
du collège de Gravelbourg, est 


ion visita lé salon de la grande|venu aider M. l'abbé R, Duchar- 


me durant le temps pascal, 

Parmi les nombreux visiteurs 
le jour de Pâques, on remarquait 
Mme Clovis Brière, Mlle, Thé- 
rèse Piché, de Regina, Mlles Do- 
lorès Périgny Dolorès Devron- 
ne, Yvonne Clermont, Jeannine 
Dewug, Claudette Verbecke et 
Juliette Moore, M. et Mme L, 
Funke, de Regina, et Mile Lo- 
rette Martineau, 

Les collégiens du Campion de 
Regina et ceux de Gravelbourg 
passèrent quelques jours de va- 
cances dans leurs famillés, 

M. l'abbé Maurice Minne pas- 
se une vacance dans sa famille, 
tout en aidant au ministère de 
la paroisse, 

M. Jos. Palmier est décédé le 
18 mars, Condoléances à la fa- 
mille, 


Sintaluta 


Va-et-vient 


M. et Mme Fred Dolter ont eu | 


la visite de M. et Mme Roméo 
Dolter et leur fils, de Swift Cur- 
rent, M..et Mme Bud Wright et 
leur fils, de Regina, et M. Clé- 
ment Dolter, étudiant au cojllè- 
ge Notre-Dame de Wilcox, pour 
la’ fête de Pâques. 

M. et Mme Charles Hanty sont 
de retour chez eux après avoir 
passé l'hiver chez leurs fille et 

endre,.M, et Mme Bill Poole, 
e Sardis, C.-B. A l'otcasion de 
la fête de Pâques ils eurent la 
visite de leurs fille et gendre, M. 
et Mme Maurice Coueslan et 
leurs enfants, de Cédoux. 

M. et Mme Marcel Français 
ont eu la visite de M, et Mme J. 
Labrèche, de Montmartre, M, et 
Mme Marcel Longeau et leur 
fils, Gaby, de Lac Marguerite, 
et Mmes Pierre LB. ile 
Souchotte, et sa fille, Lucie, de 
Wolseley. 

Baptèmes 

Le 10 avril: Daniel-André, fils 
de M. et Mme Paul Français, 
Parrain et marraine, M, et Mme 
Clément Michel, amis de la 1a- 
mille, 

Le 10 avril, Annabella-Plaine, 
fille de M. et 
Parrain et mérraine, M. et Mme 
Adolphe Scheinder, amis de [a 
famille. ' 


14 . 

Garden Grove, Californie 
Décès 

M. Joseph-Félix Brillon, né en 
1873 à Beloeil, P.Q, rendit son 
âme à Dieu le 2 avril à 9 h. p.m. 
à la résidence de sa fille, Mme 
J. Poulin, à Garden Grove, Ca- 
lifornie, où il demeurait depuis 


1956, Son épouse et sa fillé é-| 


taienitt à son chevet, 
Il fut un des pionniers de ja 
katchewan, vehant de Woon- 
ocket, R.I., en 1906 et s'établis- 
sant à Moose Jaw, puis à Gra- 
velbourg où il fut cultivateur 


pendant 27 ans, puis plus tard il 
se rendit à MakWa où il demeura 
jusqu'en 1956: : 


Le défunt laisse dâns le deuil; 
ges épouse, née Marie-A, 


et 14-arrière-petits-enfants, 
Les funérailles éurent ‘lieu 
den l'église du St-Sacrement, 


Mme Fred Penas, | 


Gravelbourg 


Va-ct-vient 
M. et Mme Raymond Bélisle, 
de Calgary, étalent en visite chez 
Mme ,Adiose Godin, . et 
et Achille 


mes’ Victor Godin 


qe 
lle Rose og et M, Geor- 
ges Mailhot, de Regina, sont ve. 
ue pour Pâques en visite chez 
, @t Mmés Noé Morin et Si. 
mon Mailhot respectivement, 

M, et Mme Renaud Gauthier, 
de Brandon, Man, sont en visite 
chez MM, ét Mmes P, Gauthier 
ét Oscar Piché, ‘ 

M, et Mme Hiphhge St-Arnaud, 
de Prince Céorue, -B,, sont en 
promenade à Gravelbourg pour 
quelque temps, 

mes Laurent Jacques, du Mu: 
nitobn, et Raymond Boutin, de 
Winnipeg, sont en promenade 
chez leurs parents, MM, et Mmes 
|-wté Jacques et Wilfrid Bou- 


n, 

M, et Mmeë Roger Péreux sont 
en promenade chez deurs fils, M. 
le Dr et Mme W, T, Sheer les 
accompagnent, 


| Prince-Albert 
Visite de l'Hon, 3, Diefenbaker 


Après avoir ouvert officielle- 
ment la nouvelle caserne mili- 
taire‘ Saskatoon et rendu visite 
| à sa mère patiente à l'hôpital de 
| l'Université, l'Hon, John D, Die- 
fenbaker, aecompagné de son 
l'épouse arrivait à Prince-Albert 
|pour uné courte visite, Environ 
1,500. personnes attendaient son 
larrivée, Un imposant cortège 
composé des principaux citoyens 


teurs à travers les rues, où de 
nouvelles maisons furent ‘cons- 
truites récemment, Ils retournè- 
rent le même soir vers Ottawa 
où le Premier. Ministre devait 
rencontrer le Général De Gaul- 
le’ L'Hon, Diefenbaker ‘et son 
épouse paraissaient'en excellen- 
te santé, Ils doivent revenir lors- 
que la session parlementaire se- 
ra terminée, 
Cù et là 

M. le Sénäteur W.-A. Bou- 
cher est venu passer quelque 
temps à PrincedAlbert avant de 
retourner à Ottawa, 

M. Maurice Longpré, gérant 
de la Brasserie Sick, annonça 
qu'un contrat au montant de 
$130,000.00 fut accordé à la dir- 
me ‘“Piggot Construction” de 
cette ville pour l'agrandissement 
et la rénovation d'une partie de 
la brasserie Sic 

Le 13e Festival de Musique 
annuel de Prince:Albert aura 
lieu les 2,8 et 4 mai. Mme Lorne 
W, Kernaghan, présidente du co 
mité-de la publicité de la ‘Music 
Festival, Association”, annonça 
que 350 entrées étaient prévues 
pour cétte année, Les juges se- 
ront: Merle Parsons, Franz Zei- 
dier et Massie Hancook, tous de 
Regina, Sask. 


 Penticton, C.-B. 


Va-et-vient 

Mme Aurèle Lambert est de 
retour après avoir passé deux 
semaines à Nelson chez sa hbelle- 

| soeur, 
|" MM. Paul Bear et Gérard Ça- 
ron, de Prince Georges, étaient 
en visite chez M, et Mme F, 
Chérami. Ils furent émerveillés 
de voir les abricotiers en fleurs 
le 5 avril; ils sont partis pour 
Vancouver et reviendront pas- 
ser quelques jours chez M. et 
Mme Fernand Chérami pour ad- 
|mirer la vallée. Vu la beauté des 
vergers en fleurs, il y aura une 
|quantité de touristes pour Pà- 
| ques, 
M. et Mme Edouard Labonté, 
| de'Hedley, sont venus voir leur 
mère et belle-mère, Mme Emma 
Labonté, et leur soeur et belle- 
|soeur à l’occasion de la fête de 
| Pâques, 

Plusieurs personnes de diffé- 
rentes provinces sont venues pê- 
cher et voir les beautés d'Oka- 
nagan, 

me A. Cheuli est en visite 
chez sa mère, Mme Daoust, 

M. Alexis Degand, dé Cran- 
brook, a visité ses amis, M. et 
Mme B. Alexandre, 

Mme Louise Chartier, Milles 
Jeannette Charpentier et Suzan- 
ne Kennedy et M. César Ri- 
chard, tous de New Westmins- 
ter, M. Mike Zimmes, de Prince 
Georges, et Mile Léa Chérami, 
de Vancouver, 
chez M. et Mme Ferhand Ché- 
rami. 

Mme Laurent Lamothe et sa 
fillette, de Williams Lake, sont 
en visite chez Met Mme D, 
Ranger, \ ‘ 
| Tous les visiteurs admirent la 
| vallée où les arbres fruitiers sont 
|couverts de, fleurs. 


de Ja ville aécompagna les visi- | 


sont en visite |: 


| 
LA CIBARETTE 


LA PLUS, 
DOUCE, 

LA PLUS 
SAVOUREUSE 


Madame de Gaulle accom- 
pagneé le Général Charles de 
Gaulle, Président de la Répu- 
blique Française et de la Com- 
munauté, au Canada, 
Si Mme de Gaulle a sacrifié 
vie -simple à laquelle la 
portaient sès goûts pour rem- 
plir ses devoirs de Première 
Dame de France, nul ne peut 
s'en apercevoir: cam son sou- 
rire, l'amabilité et la sympa- 
thie qu'ellé manifeste à tous 
ceux qui l'approchent, prou- 
vent que sa destinée reste la 
même: apporter à Charles de 
Fe ue le soutien de sa foi en 
ui, 
Née le 22 mai 1900, Yvonne 
Vendroux descend d'une lon- 
gue lignée. d'armateurs, Son 
père, consul de plusieurs pays 
et président d'associations 
charitables, était à la tête d'u- 
ne industrie de biscuits, Pen- 
dant la première guerre mon- 
diale, Mme Vendroux avait 
servi en qualité d'infirmière- 
major à l'hôpital militaire de 
Calais, 

L'enfance d'Yvonne s'est 
partagée entre Calais et sa 
propriété de famille, le “Chà- 
teau de Septfontaines”, près 
de Charleville, Plus tard, elle 
fit ses études à Ste-Agnès, à 
Asnières, près de Paris, chez 
les religieuses dominicaines, 

En avril 1921, après cinq 
mois de fiançailles, Mlle Ven- 
droux épouse un jeune capi- 
taine de l'Armée de Terre 
qu'elle avait fencontré à Pa- 
ris, Charles de Gaulle, Ils me- 
nèrent alors la vie des jeunes 
ménages d'officiers du monde 
entier, constamment envoyés 
d'une garnison à une autre: en 
Rhénanie, en France, en Syrie, 
Trois enfants naquirent pen- 
dant cette période: Philippe, 
Elisabeth et Anne. 

Philippe est dévenu officier 
de l'Aéronavale et a épousé 
Mile de Montalembert. Is ont 
trois fils: Charles, Yves et 
Jean, 

Elisabeth a épousé un offi- 
cier de l'Armée de Terre, le 
Colonel de Boissieu, Ils ont 
| une fille: Anne. 


* 


La seconde fille du Général 
et de Madame de Gaulle, ma- 
lade depuis sa prime jeunesse, 
est morte à l'âge de vingt ans. 

adame de Gaulle, en souve- 
nir de sa fille Anne, a fondé 


Lac Marguerite 


Çà et là 

Mme Eugénie Larchet est sor- 
tie de l'hôpital et est retournée 
chez ses fille et gendre, M. et 
Mme Robert Longeau. 

M. et Mme Jean Français ont 
eu la visite de leurs parents, 
MM, et Mmes Marcel et Paul 
Français et leurs enfants, de Sin- 
taluta, ainsi que de Mme Octave 
Longeau et M. et Mme Marcel 
| Longeeu et leur fils, Gaby, à 
l'occasion de la fête de Pâqtües. 

M, et Mme Peter Barret sont 


allés passer le jour de Pâques à 


Regina, chez M. et Mme A. Pla- 
tana, 
M. et Mme Jos. Labrèche, de 
Montmartre, sont allés à Indian 
Head, visiter Mme N. Gendron 
et M. et Mme Louis Douan, 

M. et Mme Raymond Longeau 
sont les heureux parents d'un 
fils, Dale; un petit frère pour Su- 


zanne, { 
M. Henri Devotch, âgé de 90 
He, est hospitalisé à Indian 
ead. À : 


Gras Concüis Oratoire et de Diction 


Pour le Nord de la Saskatchewan 


au Gymnase’ 


du Collège Notre - Dame 
de Prince :=Albert 


Le dimanche ler mai à 2 h. 30 p.m. 


Tous les amis de la cause française 
st y sont cordialement invités, Ln%% 


Bons juges: Programme varié et choisi, 


à BIENVENUE ATOUS! 


St-Boniface, le 22 avril 1960 


Vie simple et active de la 
première Dame de France 


une institution pour les en- 
fants intirmes, alimentée par 
les droits d'auteur des ‘’Mé- 
moires'' du Général, 

Les années de guerre 

Le 9 mai 1940, pendant la 
bataille de France, les enfants 
de Gaulle étaient en train, a- 
vec l'aide de “Mademoiselle”, 
(Marguerite Potel), la fidèle 
gouvernante de la petite An- 
ne, de préparer un gâteau 
pour la fête de leur mère, lors- 
qu'on annonça qu'ils devaient 
se rendre immédiatement à 
Carantec, en Bretagne, auprès 
de leur tante Marie qui était 
malade, Là, ils trouvèrent tan- 
te Marie en bonne santé et des 
passeports qui devaient per- 
mettre à la famille de se ren- 
dre on Angleterre, 

Après deux ou trois démé- 
nagements, Mme de Gaulle fi- 
nit par s'installer dans un pa- 
villon à Birkhamsted, près de 
Londres, Le Général s'y ren- 
dait en fin de semaine, Mada- 
me de Gaulle et “Mademoïsel- 
le” se partageaient les travaux 
de la maison, Philippe s'enga- 
gea dans les forces navales de 
la France Combattante et Eli- 
sabeth alla au Lycée ‘Our 
Lady of Sion”, Acton Burnelle 
Park, Shropshire, et conquit 
ses diplômes, 

Après la guerre 

Avèc la victoire de 1944, le 
général de Gaulle rentra à Pa- 
ris et devint président du Gou- 
vernement provisoire, Ils 
s'installèrent à Neuilly, ban- 
lieue résidentielle de Paris, et 
madame de Gaulle, pour la 
première fois, eut à accomplir 
sés fonctions d'hôtesse offi- 
cielle à la façon plus cérémo- 
nieuse du temps de paix. Le 
général donna sa démission 
le 20 janvier 1946. 

Lors de la crise de mai 1958, 
le président Coty demanda au 
général de Gaulle de former le 
dernier gouvernement de, la 
IVe République et d'en rétor- 
mer les institutions, L'assem- 
blée nationale lui accorda des 
pouvoirs spéciaux et la mis- 
sion de rédiger une nouvelle 
constitution, 

Mme de Gaulle apprit la 
nouvelle à Colombey-les- 
deux-Eglise, fit ses valises et 
vint s'installer à l'hôtel Mati- 
gnon, résidence officielle des 
présidents du Conseil français. 
Lorsque le général fut élu pre- 
mier président de la Ve répu- 
blique, elle vint sinstaller a- 
vec lui au Palais de l'Elysée, 


Ferland 


Va-et-vient 
M. et Mme Dumont Lepage et 
M, E. St-Arnaud, de Gravel- 
bourg, étaient en visite chez M. 
et Mme Aristide Fournier. 

M. et Mme Marcel Nadeau et 
Mme Raoul Nadeau et leurs en 
fants, de Lethbridge, Alta, ont 
visité M, et Mme Georges La- 
casse. 

M. et Mme P.-E: Lacasse sont 
retournés sur leur ferme, à Ca- 
dillae, > avoir passé les mois 
d'hiver à Ferland. 

M. et Mme Aristide Fournier 
sont allés à Saskatoon et à Pru- 
d'homme dernièrement. 

M. et Mme Medelger Chabot 
sont allés à Moose Jaw pour une 
fin de semaine. 

M. et Mme Henri Bouvier, de 
Lisieux, étaient en, visite chez M. 
et Mme Ephrem Bouffard, di- 
manche dernier. 


| 
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PONTEIX — Laspuroisse de 
Ponteix vient de perdre en la 
personne de M, Willie St-Cyr, un 
pazoissien fidèle et dévoué, Le 
défunt laisse l'exemple d'un ci- 
toyen consclencieux et d'un chré- 
tien bien méritant (pour lui, pas 
d'excuse pour manquer la messe, 
il venait des15 milles, par des 
tempêtes où des poudreties), un 
homme de devoir et d'une pro- 
bité à toute épreuve, patriote 
convaincu et apôtre de toutes les 
bonnes causes, 

Le samedi 2 avril donc, à l'âge 
de 79 ans, il rendait son âme à 
Dieu, entouré des siens à sa ré. 
sidence, 

En 1899, avec ses parents, ses 
six frères, ses sept soeurs et la 
grand-mère, il vint de Bécan- 
cour, P.Q., à Wolseley, Sask,, où 
la famille s'installa sur une fer- 
me, annexée à la ville, voisine 
du cimetière, achetée de l'arche. 
vêché de St-Boniface, car Son 
Exec, Mgr A, Langevin, OM, 
favorisait les colons. 

En 1901, à Montmartre, arriva 
l'énergique jeune Willie St:Cyr, 
qui prit ainsi rang parmi les 

lonniers de l'endroit, En 1908, 

gr Antoine Thériault, P.D., bé- 
nissait un premier mariage à 
Montmartre, en unissant M W. 

*St-Cyr à Mlle Emma Bellemare, 
fille de M, Napoléon Bellemare, 
colon de l'endroit, venu de St- 
Norbert, Man, Les nouveaux é- 
poux élirent domicile. sur un 
homestead près du village de 
Montmartre, 

En 1917, M, St-Cyr vint re- 
trouver ses frères à Ponteix, En 
leur compagnie et celle de ses 
soeurs (même celle qui, 50 ans 
auparavant, lui servait de té- 
moins à son mariage), il célébra 
brillamment son jubilé d'or, Peu 
de temps avant, par sa ténacité 
aux durs labeurs, il s'était acquis 
une confortable demeure, près 
de l'église dédiée à Notre-Dame 
d'Auvergne, lieu de pèlerinages, 


Service 


La dépouille mortelle fut ex- 
posée chez lui, où parents et 
amis lui rendirent un dernier 
hommage d'estime, appuyé de 
l'aumône de prières pour son 
‘âme. Si la sympathie peut ren- 
dre l'épreuve moins pénible, la 
famille éplorée eut amplement 
cette consolation, Au matin des 
funérailles, la foule qui assistait 
fut un témoignage vivant de l'es- 
time dont cette famille est en- 
tourée. J ! 

Le service funèbre eut lieu 
en l’église Notre-Dame d'Auver- 
gne de Ponteix, Mgr Louis Lus- 
sier, P.D,, V.G., curé, fit la le- 
vée du corps. La messe de Re- 
quiem fut chantée par M. l'abbé 
Maurice St-Cyr, frère du défunt, 
assisté d’un neveu, le R, 
déric Rainville, O.M.I, et de M. 
l'abbé M. Minne, comme diacre 
et sous-diacre, Les servants de 
messe étaient des petits neveux 
du défunt, 

Au choeur on remarquait Mgr 
L. Lussier et d'autres parents du 
défunt, dont le R, F, Laurent 
Dureault, O,M.I. 

L'inhumation se fit dans le 
cimetière paroissial, dans le lot 
de famille, à l'ombre du monu- 
ment St-Cyr, érigé aux grands- 
parents décédés en 1927 et 1936 
respectivement, 

Les porteurs actifs étaient six 
neveux du défunt, MM. David 
et Léo Dureault, Réal St-Cyr, 
Alphonse Perras, Emile et Ro- 
bert St-Cyr. Six porteurs hono- 
raires escortaient le cortège fu- 
nèbre: MM. Albert St-Pierre, A- 
ristide Laverdière, L. Piché, 


St-Boniface, le 22 avril 1960 


Pionnier de la paroisse ra Ponteix, 
MW. St-Cyr est décédé à 79 ans 


P, Fré- | 


dis que MM, Emery et OQvide 
Douville voyaient à placer les 
assistants, Portaient les fleurs: 
Laurent, Guy ét Renald St-Cyr, 
| Le défunt laisse dans 1e deuil, 
outre son épouse, ses filles, Ro- 
sanna (Mme Philip € Bouffard), 
de Gravelbourg, Célinie (la Rév, 
| Sr Rose-William, O,P,), de Grand 
Rapids, Mich,, Ida (Mme Lau 
rent Thibodedu), de Lestock, et 
Florence (la Rév, Sr Marle-An- 
|dré, O,P,), de Bay City, Mich,; 
ses gendres, MM, Laurent Thi- 
bodeau et Philippe Bouffard; son 
petit-fils, M. Douglas Thibodeau, 
de Regina; ses pelites-filles, Thé- 
rèse (Mme Thomas O'Connor), 
son mari et leur fille, Joanne, 
Id'Edmonton, Lucille, de St-Bo- 
niface, et Marie-lrène Thibodeau, 
étudiante à Lebret; ses frères, 
Gédéon, Oscar et Lucien, de Pon- 
teix, 
M, l'abbé Maurice-E, St-Cyr, de 
Montréal, (un frère aîné, Adé- 
llard, décéda en décembre 1944 et 
fut inhumé à Ponteix): ses 
|soeuts, Anna (Mme Eloi Touri- 
ny), de Regina, Clairina (Mme 
| Frédéric ainville), de’ Mont- 
martre, Maria (la Rév, Sr St- 
|Cyprien, S.M,), de Milwaukee, 
| Wikc., et Amanda 
|St-Maurice, S.M,), d'Oak Park, 
Chicago, Ill, (l'avaient précédé 
dans la tombe Aurore (Mme E, 
Dureault), de Ponteix, Mary 
(Mme À, Bonneville), de Nobel, 
Ont,, et Diann (Mme V, Isabel- 
le), de Qu'Appelle; son beau- 
frère, M. Emery Bellemare, de 
Grande Prairie, Alta, afnsi que 
M. et Mme Alphonse Perras, du 
même endroit, 

Assistaient aussi aux funérail- 
|les: de nombreux neveux et niè- 
ces, cousins et cousines, Parmi 
les plus éloignés figuraient: le 
R, P."F, Rainville, 
P, L, Dureault, O.M.I,, M. et Mme 
Maurice St-Cyr, venus de Van- 
couver avec M. et Mme Oscar 
St-Cyr et Mme Fernande Blan- 
:chard, Mme Emmanuel Bérubé, 
de Sorel, P.Q,, M. et Mme Donat 
Cloutier, M, ét Mme M. Cour- 
noyer, de St-Boniface et Lorette, 
Man,, M. et Mme Lionel Fau- 
bert, de Regina, M. St-Cyr, M. 
David Dureault, de Toronto, M. 
et Mme Médelger Chabot, de 
Ferland, Mme Laurent Perras, de 
Montmartre, Mme W,. Hamel, de 
Frenchville, et M. et Mme RK. 
St-Cyr, de Meyronne, ainsi que 
plusieurs amis de Ferland, Gra- 
VALROUrS, Cadillac et French- 
ville, 

Le défunt est l'oncle du R, P. 
Maurice Bonneville, trappiste, de 
St-Norbert, de la Rév, & Régi- 
nald, S.M., de Beacon, N, Y., de 
la Rév, Sr Adèle-de-la-Croix, 
S.M, dè Winnipeg, de la Rév. 
Sr Mary-Adèle, S.$.M., de San 
Francisco, Cal. de la Rév, Sr 
Marie-Albert, S.M. de Scarbo- 
rough, Ont. de lg Rév. Sr Alma 
St-Cyr, S.G., de St-Boniface, et 
de la Rév. Sr Hubert-Marie, re- 
lieuse de Notre-Dame de Cham- 
briac, de Ponteix, 


Remerciements 


La famille St-Cyr, qui reçut 
le réconfort de nombreuses sym- 
pathies, d’offrandes de messes, 
de bouquets spirituels et de tri- 
buts floraux, remercie bien sin- 
cèrement les membres du a + 
les religieuses de l'hôpital et M. 
le Dr Strohoffer pour leur inlas- 
sable dévouement, ainsi que les 
nombreux parents et amis qui 
prétèrent main-forte lors de l'é- 
preuve et qui rendirent un der- 
nier hommage au défunt, ‘soit 
par visites à domicile ou assis- 
tance aux funérailles. Merci éga- 


Donat, de Vancouver, et! 


(la Rév, Sr) 


M, le R.| 


Georges Roberge, Léon Ruet et|lement aux chantres et à l'or- 


E, Chorelle, Le deuil était con- 
uit par le petit-fils du défunt, 
. Douglas Thibodeau. 
Recueillaient les offrandes de 

messes: MM. Henri-Paul Du- 

reault et Herman Benjamin, tan- 


| ganiste. 

La famille remercie tout spé- 
cialement Mgr Lussier du cons- 
tant et si généreux appui actor- 
dé au cours de la longue mala- 
die de M. St-Cÿr. 


me 


La Sauvegarde 


L'assurance-vie est un 
devoir“ social et familial. 


4 La plus ancienne des compagnies 
canadiennes-françaises d'assurance-vie, 


Demandes 
. nos 
polices familiales 


UNE SENSATION DANS LE DOMAINE 
DE L'ASSURANCE-VIE ' 


Toute la famille sise par la même police 
OU LEA 
Nos représentants 


: 


MANITOBA  : . j 
Philippe Arsène Perron Gérant St-Eustache, 
Philippe Perron Agent général 680, rue Langevin, 
Edouard Lachance | Agent spéciol 299 Norwood, 


Près de $2,600,000 
payés aux assurés . 
ou à leurs bénéficiaires en 1957 _ ‘ 


» ‘ 


} 


Arborfield 
Assemblée de la L.E,C, 

L'assemblée annuelle du con: 
sell de la Ligue Féminine Ca- 
tholique de: la paroisse Ste.Lu- 
cie à eu lieu le 7 avril à la de- 
meure de Mme J, Chabot, M, 
l'abbé’ M, Van Akker, curé, et 
vingt-deux membres étalent pré: 
sents, 

Les élections donnèrent les ré. 
sultats suivants Mme Michel 
Riou, présidente; Mme L, Venn, 
lère vice-présidente; Mlle, Dolo- 
rès Huesér, ‘2e’ vice-présidente; 
Mlle Angèle Riou, secrétaire; 
Mme E, ren À trésorière; Mmes 
E, Levasseur, A. Ledu, J, Ken- 
nedy et R, Rôdier, conseilières, 
Les présidentes dgs différents 
comités sont: Mme Arnold Ken- 
nedy, activités spirituelles; Mme 
Jean Riou, recrutement; Mme 
W., mn activités sociales; 
Mme Léo Venn, publicité,* et 
Mme! Albert Brochu, citoyenneté, 

Une bourse d'étude, votée à 
une réunion antérieure, pour un 
élève du grade 11 sera donnée 
immédiatement à la principale, 

11 fut décidé qu'une somme de 
[#25.00 serait envoyée au Centre 
Catholique pour aider au cours 
|de catéchisme et qu'une vente 
de pâtisseries aurait lieu durant 
le mois de mai, : 

On rappela aux membres que 

|le chapelet d'un océan à l'autre 
serait diffusé sur les ondes de 
CBK le dimanche de Pâques, à 
112 h, 30 pm, 
M, le curé invita les dames à 
|tenit leur prochaine assemblée 
[au presbytère et leur dénna sa 
| bénédiction, Pour clore l'assem- 
blée, un café fut servi par les 
hôtesses, d 
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Secrétaire de rédact 
Rédacteur: Mertin Pelletier 
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Théâtre 
Pendant deux semaines les é- 
lèves du grade 12 avaient consa- 
cré leur temps et leurs talents à 


p M la séance finale des 
LS end qi Carême" 


Le soir arrivé, Gilles Bilodeau 
dit le mot de bienvenue avant de 
présenter le premier numéro: 
“Le vieillard et les trois jeunes 
hommes’, fable de Lafonta 
déclamée par Simon Gaudet, 
Le prochain numéro était ‘‘Le 
radio’, un eil défectueux 
dont quatre différents postes se 
partageaient une émission ‘pot- 

unri.” Le texte composé, par 
es élèves, fut récité par Richard 


Fontaine et Raymond Fagnou. 
Un poste diffusait un program- 
me l'art culinaire; l'autre, 
amme sur la vie au col- 


wagen; et le dernier émettait 
“Hockey Night in Canada”. ‘‘Le 
radio’ provoqua un fou rire du 
commencement à la fin, 

Les élèves présentèrent ensui- 


l'action est le conflit qui résulte 

uand deux nrétendus veulent 

une même fille . ., et 

quand le père de la fille ne peut 
refuser ni l'un ni l'autre! 

Noë habiles acteurs, Louis 
Normand, Denis Laverdière, 
Raymond Carrignan, Léon Bon- 
neau et Clément Jean rendirent 
un jeu admirable, Félicitations 
et remerciements pour nous a- 
voir fait rine pendant 45 minu- 


tes. 

Ensuite les chantres du! e 
12 exécutèrent les deux 
“Dieu seul” et ‘‘Etoile ‘du soir”, 
dirigés par un philosophe, Jac- 
ques Baril, É Ÿ 
jes pria 


grade 12, de bien vouloir com- 
menter la soirée, Ce dernier:sut 
certainement nous encourager 
par ses bonnes paroles. Puis 
Gilles Bilodeau remercia les élè- 
ves d’avoir voulu assister et par- 
ticiper aux ‘Pièces de Carème’’ 
qui remportèrent un vrai succès 
du commencement à la fin. I 
nous invita ensuite à chanter 
l'‘Ave Regina Coelorum' pour 
terminer la soirée: 

Le grade 12 tient à remercier 
d'une manière toute spéciale le 
corps professoral de son assis- 
tance à cette séance, et aussi M, 
Boulet qui, malgré ses occupa- 
tions certainement plus intéres- 
santes, prend de son pour 


nous réussir de bien belles têtes, 
Un très merci à J 
Baril pour lé temps consacré à 
pratiquer les deux chants, 

Nil PELLETIER 


La JEC au collège: 


cette année, la Jeunes- 
est offi- 


EMaber A | ici; il 
or. r ce mouvem 1 

fut constitué Men | i* 

Or, la fes n'est pas queue 
ose X > aux k 
diants. Le To ésprit 
que de ne pas laisser chacun !i- 
bre d/ ou non, ‘Ainsi 


Gervais, Philippe Dufour, Louis 


te une comédie en un acte dont 


LA LIBERTE ET 


| En réfléchissant sur:lés deux 


dernières émissions des ‘Voix de 
chez nous" qu'ils viennent 


pe volante ont constaté qu'elles 
se ressemblaient par plus d'un 
côté: À Debden comme à Dom. 
|remy, le choix des gagnants ne 
[fut décidé que pur le volume 
des applaudissements, M, l'abbé 
| Ernest Labbé, MM, Roland Pin- 
sonneault et Roger Gautier «a 
valent mis sur un pied d'égalité 
les demoiselles Lepage et M, De. 
nis Paquette tandis qu'a Dom 
remy les adjudicateurs, M, l'ab 
bé A, Houle, Mlle Geneviève 
Gaudet et M, Romuald LeBlancy 
avaient porté leur choix sur M, 
Guy Blondeau et les demoisel 
les Lavertu, Le machine enregis 
treuse désigna, d'une part M, De 
nis Paquette et d'autre part les 
demoiselles Lavertu, 

Dans les deux localités, les or. 


à Debden, les Chevaliers de Co 
|lomb de Debden et de Victoire 
|avalent invité l'équipe volante 
à la veillée-surprise, donnée en 
Fhonngur de ur: 
|jold; à Domremy, lé membres 
| de l'ACFC terminèrent les ‘Voix 
tde chez nous'' par une vente de 
paniers, 

Dans les deux paroisses, l'é 
quipe volante fut reçue à bras 
Louverts, .à Debden, souper et re 
souper chez Mmes Bernadette et 
| Louisa Durette et discussions in- 
téressantes avec les écoliers, les 


Collège. Notre-Dame 
de Prince-Albert 


ion: Paul Charpantier 


Chroniqueurs: Les élèves 


des firent ressortir les maux ‘du 
milieu étudiant, à savoir, l'égois- 
me, le conformisme ou l'indivi- 
dualisme, Tindifférentisme, la 
peur de se compromettre ou tout 
simplement l'hermétisme igno- 
rant, 

Appatèmment les études fu- 
rent bien réussies, Mais il ne 
faut pas oublier le Chant de la 
campagne, un air entraînant et 
des mots pleins de sens que les 
élèves chantèrent en classe, en 
récréation, au réfectoire durant 
toute la semaine. 

Richard obtint un congé jeudi 
après-midi et dès lors on le dit 
le meilleur président jéciste sur 
la terre. 

Dimanche soir’ la semaine se 
terminait par un banquet prési- 

dé par Eon Exc, Mgr L. Morin. 


Là encore on chanta le chant de 
la campagne et on cria des slo- 
&ans comme ‘Etudiants —— 100 
pour cent”, ‘“‘Recherchons quoi? 
— La vérité”, etc. 

Ensuite vint une soirée au 
gymnase, Son Excellence y assis- 


tait, ainsi is.dulford, et Eugène et Rodolphe 
ait, ainsi que quelques amis du. 1 eu 


collège, L'incomparable Richard 
Gervais était maitre de cérémo- 
nies, M, Yvon Dorais résuma 
très bien les activités de la se- 
maine, Puis mous entendions 
chanter les choeurs des diffé- 


récitait ensuite ‘La Vierge à mi- 
di’ de Paul Claudel, Puis le clpu 
de la soirée, une reprise de ‘la 
pièce du grade 12, celle qui avait 
connu un 1tel la semaine 
précédente, Tout le monde s'a- 
musa grandement, 


Chronique de CENS 


1170 Kilocyeles = 


| de tamiilen et 


| dant en ce qui concerne le re 


|tprès de 


ganisateurs firent Coup double: | 


phile Bu-! 


LE PATRIOTE 


certaines mères 
de famille: de l'endroit; à Dom 


| de|remy, repas copieux chez Mme 
réaliser, les membres de l'équi: |! Hamoline, 
| nombreuses personnes, 


interviews avec de 


Une légère différence cepen 


tour; pelils inconvénients en re 
venant de Debden, crevaison 
Prince-Albert, pare- 
| brisé givré et chaussée transfor 
mée en patinoire par le verglas; 


[ce ne sont là que des détails in 


Laignifiants qui ne devaient pas 
gêner un conducteur de la trem- 
pe de M, Auguste Bandet, La 
route était meilleure de Domre- 
my à Saskatoon et le retour, 
égayé par les chansons de M, 
Auguste Bandet et des demoisel- 
[les Gaudet et Casavant, fut de 
courte durée, 

Le poste remercie l'ACFC de 
Domremy et les Chevaliers de 
| Colomb de Debden et de Victoi- 
re pour avoir donné le prix de 
$10,00 aux gagnants de chaque 
! paroisse et pour avoir défrayé 
| les dépenses de l'équipe volante. | 

Le dernier concours des 10 
sous, organisé par M. Alain Tru 
{chet et Mille Georgette Billo, a 
| été favorable à Mmes Auguste 
| Gauthier, de Prince-Albert, Léon 
|Leblanc, de Zenon Park, et M, 
| Burré, de Domrèmy, Mlle Rose 
Hélène Gaudet, de Vonda, MM. 
Georges Leblanc, de Mistatim, 
et Edgar Detilleux, de Vonda, 

Radio-Canada réalise, pour la 
{seconde année consécutive, le 
programme ‘D'un océan à l'au 
litre’ que l'on entend sur les on- 
des de CFNS tous les vendredis, 
à 7 h, 30 du soir, Grâce à cette 
| série de 14 émissions, les mino: | 
rités canadiennes-françaises ont| 
[une occasion particulièrement | 
heureuse de contact et d'échan- 
Lges d'idées entre elles aussi bien 
|qu'avec la province-de Québec, 


|'M 


. 

Ponteix 

Baptèmes 

Le 20 mars: Marie-Alice-F'er: 
nande, fille de Claude Bleau et 
d'Hélène de Montigny, née le 15] 
mars, Parrain et marraine, M 
et Mme Fernand Goddu, 

Le 20 mars: Suzanne-Marie 
Bernadette, fille de Roméo Hou: | 
de et d'Hélène Bonneville, née 
le 18 mars, Parrain et marraine, 
et Mme Gérard Bonneville, |! 
Le 20 murs: Marie-Johanne 
Gertrude, fille de Fernand Bon: 
neville et de Pauline Rouleau, | 
née le 15 mars, Parrain et mar 
raine, M, et Mme Lionel Legault 

Le 27 mars: Doreen-Doris-Ga 
brielle et Darleen-Alice, filles 
jumelles de James Geiger et de 
Velma Nestor, nées le 24 murs 
Parrains et marraines, M, Gor 
don Geiger et Mme Alex, Gei 
ger, M, William Geiger et Mme 


| Elsie Olinger 


Le 30 mars: Joseph-René-Ro 
land, fils de Roger Bourlon et! 
de Paulette Larochelle, né le 27 
mars, Parrain et marraine, René 
Larochelle et Rosa Mousseau 

Le 10 avril: Cindy Lou Marie 
fille d'Anton Schmitt et dWlele 
na Waddington, née le 6 avril 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Roland Gauthier, 


LI . 
Lisieux 
Campagne jéciste 
Le mercredi 6 avril, les ‘jeu 
nes’ de Lisieux avaient l'hon 
neur de recevoir les ‘grandes 
de Gravelbourg, ainsi que les 
“Dôminiques'" de Willow-Bunch, 
Etaient présents à cette réunion: 
MM. les abbés Richard Lariviè- 


L 


re, aumônier diocésain de l'Ac- 


tion Catholique, L, Folk, curé 
de Rockglen, Armand Guénette, 
vicaire à Gravelbourg, et Alfred 
Bouchard, vicaire à Willow- 
Bunch, les Rév, Srs Marie-Anne, 
supérieure du coùvent de Wil- 
low-Bunch, et Gertrude-Thérèse, 

M, l'abbé J.-Lucien Poulin, eu- | 


ST-DENIS 

Percepteurs: Alexandre Lépa 
ge, Robert Denis, Liguori Le 
blanc, Clotaire Denis, fils, René 
Bénurd, Léon Denis 

$10,00: Clotaire Denis, père 
Léon Denis, Clotaire Denis, fils 

5,00: Arthur Bénard, Albert 
Bénard, Raymond Caron, Clodo 
mir Denis, Arr Clodomir Denis 
Lucien Denis, Paul Denis, Al 
phonse Gauthier, Jean Hubert, 
Joseph Hounjet, Maurice Hau 
degand, M, l'abbé O. Lacroix, 
Louis Labrecque, Joseph Labrec 
que, Wilfrid Labrecque, Liguori 


Leblanc, Richard Leblanc, Ad 
jutor Lepage, Zénon Pelletier, 
Edmour Pion, Laurent Pion, Jo 
seph Rioux 

4,00: Claude Rochon 

8,00; René Bénard, Désirt Bus 
sière, Laurent Hounjet, René 
Hounjet, Bernard Hubert, T, Pa 


quin 
2,00: Mme F 
Desjardins, Daniel Dinelle, Gil 


les Hubert, Léo Joanis, Rolland | Louis Corbeil 


Lepage, À 
Mer 


Labrecque, Albert 
lexandre Lepage, Joseph 
cier, J, Pelletier, Albiny 
Armand Grisé, Anonyme, 

1,00: Bruno Beaudry, 
Denis, Raymond Dellezay, Mau 


La Journée de l'A.CF.C. 


Dellezay, Albert | 


Page |! 


Duigneuult, Albert Fontaine, Lio: 
nel Fontaine, Auguste Hannotte, 
Guy Masson, Hervé Poilièvre, 
1,50: Francois Hounjet 
1,00: Emile Florizone, Lucien 
Grimard, René Grimurd, David 
Labelle, Louis Lafrenière, Wil 
frid Lepage, Roland Mayrund, 
Gilbert Proulx, Leslie Vicezko 
Total: S288,60 


JACKFISH LAKE 

810,00: Mme Henri Bru 

5.00: Soeurs de l'Enfant-Jésus, 
Damase Arcand, Charles Bru 
Joseph Bru, Henri Esquirol, Mile 
Cécile St-Amant 

3,00: Le KR, P, Girard, OM, 
Armand Blanchetti 


2.00: Paul Balllargeon, Louis 
Blanchette, René Bru, Elphège 
Carignan, Denis Esquirol, Elle 
Esquirol, Henri L'Heureux, Al: 
béric St-Amant, Steve Sulatisky, 

1,00: Emile Arcand, Albert 
Baillargeon, Eugène Baillurgeon, 
| Georges Bru, Armand Cadrain, 


Robert | L'Heureux 


David Dion, Ré: 
Dassise Héon, Mme 
Honoré Lavigne, 


gis Duhaime 
Armelle Joyal 


Pion, ! Roland Lavigne, Edouard L'Heu- 


reux, Emile L'Heureux, Joseph 
Robert L'Heureux, 
Gérard St-Amant, Gilbert St 


rice Dinelle, Lionel Joanis, Mme | Amant 


A. Laliberté, Ernest Laliberté, 


Armand Labrecque, Arthur Ray-| 


mond, À, Migneault, Louis Ray 
mond, Rolland Raymond 
Total: $200,00 


* . * 


WILLOW.BUNCH 


Contribution globale: $358,50 
VONDA 
Contribution globale: 519,50 


PRUD'HOMME 
Percepteurs: Léon Beauregard, 
Ernest Fontaine, Claude Gri 
mard, René Grimard, Charles 
Hannotte, Paul Jeanneau, André 


Mme Papen, l'épouse du gé-|ré de Lisieux, ouvrit l'assemblée | Lepage, Guy Masson, Hervé Poi- 


{rant de CFNS, a eu la douleur | 
{de perdre récemment une de ses| 
{tantes qui demeurait à St-Boni-| 
| face; elle a assisté aux funérail-| 
{les de Mme Duhamel, 


À Jackfish : 


Çà et là 
M. et Mme Frank Belland et 
leur fils, Clarence, et sa fa- 


mille étaient en visite chez M. 
et Mme D, Arcand, ces jours 
derniers. | 

Le sergent Léonard Gagné a 
passé une semaine chez ses pa- 
rents avant de retourner à son 
poste à Penton, Ont. 

M. Edmond Gagné est revenu 
d'un voyage de quelques mois, Il 
la visité sa fille et ses amis à 
Edmonton, son frère, Harry, et| 
autres parents et amis en Colom- 
bie-Britannique. Il s'est aussi 
rendu au Mexique et en Califor- 


nie, 

Le dimanche 10 avril, M. et 
Mme Joyal recevaient MM. et 
Mmes Roland Marcotte et leur 
famille, Lionel . Blanchette et 
leur famille, de North Battle- 


Blanchette, de Vawn. 
maintenant partis pour Fort St, 
John pour quelques jours. 
Madeleine et Louise Bru, filles 
Jumelles de M. et Mme Jos. Bru, 
étaient récemment à l'hôpital 
pour opération d'amygdales, 


nnrprfonmei 


Coderre 


Qà et là 
I y eut réunion des dames de 
la Ligue Féminine Catholique 


| 


H. Vallée, titulaire du | b] 


Son Excellence prit la parole, | Chez Mme Georges Gagnon, le 6 
I] expliqua comment la J.E.C, | avril. A l'élection annuelle, Mme 
offre une prise de conscience de | Rit# Kinch fut réélue présidente 
l'état étudiant, 11 faut ‘contri- | pour un autre terme; Mme Yvet- 
buer à l'édifice étudiant pour|té Ferrara, vice-présidente et 
être heureux. La véritable ami- | Mme Jean Corrobourg, secrétai- 
tié consiste à travailler ensem-|re: Le 7 avril, Mmes Kinch, Fer- 
rara, À. Nelson et E, Gaucher se 


‘Jreñdait son âme 


e. 
La soirée se termina aveg Je 
chant de la campagne. 


semaine fut un. succès, | la Ligue. 


Nous espérons tous que la J.E.C. 


est maintenant bien établie au|munautaire, la 


Collège Notre-Dame, 
Vacances! 

Les collégiens partaient en va- 
cances le 13 au midi pour reve- 
nir le 20 au soir, Ce repos était 
nécessaire: professeurs et étu- 
diants étaient tous fatigués. Il 
reste peu de temps avant la fin 
de l'année; le travail ne manque. 
ra pas au retour, 

Martin PELLETIER 


St-Brieux 


Décès 
Le mardi 5 avril, M. Paul Val- 
mont, père, hospitalisé à Mel- 
fort depuis que 


se semaines, 
Dieu, à l’âge 
de 86" ans. Né en France, il est 
vénu avec son épouse, en 1906, 
s'établir Kermaria où fl est 
dameuré depuis lors. 
défunt laisse dans le deuil, 
outre son épouse, quatre fils, 
Paul, Jean, Pierre et Fourier; 
{trois filles, Mme Pierre Klimek 
Thérèse), Mme André Coquet 
(Christine) ef Marie, à la mai. 
‘sons seize or un frè- 
te, Gabriel. à " 
Les funérailles eurent lieu le 
8 avril à Kermaria. Le R. P, J.- 
À, Rivard, P,S.M, chanta la mes- 
se dé Requiem. Les porteurs 
étaient MM. Pierre Klimek, An- 
dré Va Jean Gueguen, Si- 
mili erré et deux To q 
du défunt, Edoua imek et 
Gabriel Valmont, fils. 
Malgré les chemins presque 


entes classes, Gilles Bilodeau 


impassables, une foule nombreu- 


se se rendit à Kermaria rendre 
| a 
Catholique un dernier hommage as vail- 


diante | lant p 


HE 
g 


3 
5 


E 


À (j 


jer, 

Remerciements 
s La famille P. Valmont désire 
emerc. ee l'entrèmise de La 

et le Patriôte, tous ceux 
i ont témo de la sym- 
r des de mes- 
nee aux funérailles, 


s.le plâtre pour quelque 
RQ à 


sont rendues à Shaunavon assis- 
tér à une réunion générale de 


Le 8 avril, dans la salle com- 
© de Coder- 
re, dirigée par M, T. Toddington, 
de Moose Jaw, et M. l'abbé F. 
Ducharme, curé, donnèrent un 
beau concert qui fut suivi d'un 
bingo. Les jeunes de la fanfare 
ont fait du beau travail au cours 
de l'année; ils méritent des fé- 
licitations et des encouragements. 
Les majorettes, exercées par 
Mme Jean Corrobourg, firent 
leur début à cette occasion. M. 
LP. Coderre, M.AL.; agissait 
comme maître de cérémonies. 
Au tirage, le ler prix ($30.00) 
fut gagné qe Mlle Gayle Bal- 
four, de Willow-Bunch; le 2e 
rix ($20,00), par M. Alain Huel; 
e prix de consolation ($5.00), 
par Mme Jean Corrobourg, La 
soirée fut un réel succès. 


Cadillac 


a et là 
M, l'abbé Georges L prise, çu- 
ré, ainsi que Mmes ry Wer- 


nicke et Ida Longtin, se sont ren- 
dus à Shaunavon assister à la 
réunion du printemps du comité 
exécutif de la Ligue des Femmes 
Catholiques. 

Mme Legg, de Vernon, C.-B. 
a rendu visite à son amie, Mme 
J. Perron, 

Quelques paroissiens se sont 
rendus au service de Mme Na- 
poléon Blanchard à Swift Cur- 
rent, lé mardi 5 avril, et à celui 
de M. O.-L, Deschamps à Lac 
Pelletier, le 12 avril. M. Des- 

ps résida à Cadillac pen- 
dant plusieurs années et depuis 
quelque ‘rare s'était retiré au 
que ge” de Swift Cur- 
rent. : 
Les amies de Mlle Mignonne 


* | Lambert lui ont offert un shower 


g cadeaux variés «' ge ru 
e son mariage, Tren- 
te-trois Fos ont signé le re- 
et offert leurs meilleurs 
“ à la future $ 

. et Mme-Geo dev 
retournés sur 

les mois d'été. 

est retourné 


croix 
ferme 


"ep 


par la prière et un mot de bien-| 
venue à l'adresse des visiteurs, | 
Plus de soixante participèrent au | 
souper servi dans la salle des 
garçons à l'école, On se rendit 
ensuite à la salle paroissiale où 
fut offert un programme varié, | 


Les ‘‘grandes'” et les ‘‘Domini- 
ques’ se chargèrent de la partie 
récréative tandis que les ‘jeu- 
nes” servirent la tranche sérieu- 
se, Celles-là exécutèrent de pe- 
tites danses, pièce, chants, de- 
vinettes et jeux. Celles-ci offri- 
rent un des ‘Agirs’” demandé 
dans le Bulletin no 2. Chacun 
des trois participants fit visiter, 
tour à tour, à l'aide de scènes 
pittoresques, la Suisse (Vivian- 
ne Sabourin), la Hollande (An-| 
toine Bouvier) et la Chine (Ver-| 
na Gaudry). 

Ce fut ensuite le chant de la 
campagne, en choeur, puis M. 
l'abbé R. Larivière se réserva le| 
mot de la fin, en insistant sur| 
la nécessité de toujours ‘'cher- 
cher'' à se mieux cultiver afin 
de pouvoir ‘‘partager’’ davantage 
nos connaissances; tout cela pour 
seconder le pasteur dans les di- 
verses oeuvres afin d'amener 
tous et chacun, à vivre une vie! 
paroissiale plus intense, | 


us 


lièvre, Donald Préfontaine, 
$20.00: Couvent (4 institutri- 
ces), 
10.00: Henri Bandet, Louis 
Bandet, Edouard Lafrenière, 
7.00: Gilles Leray. 


75: Médéric L'Heureux 


50: Alphonse Dupuis, Omer 


Gagné, Fernand L'Heureux 


| 


Total: 584,25 


Tisdale 


La réunion annuelle du con 
seil paroissial de la Ligue F'émi- 
nine Catholique de Tisdale eut 
lieu dans la salle paroissiale le 
jeudi 7 avril, La réunion fut ous 
verte par la prière dela ligue 
récitée par le directeur, le R, P, 
G. Van Vynckt, P.S.M 

On présenta les rapports des 
comités, puis on passa à l'élec- 
tion du nouvel exécutif. 

Les nouveaux officiers pour 
1960-61 sont: le Van 
Vynckt, aumônier: Mme R. E, 
Bowditch, présidente; Mmes Ray 
Groat, R. D, Joinson et L. Sala- 


5.00:M. l'abbé Carrier, Sim-|mon, vice-présidentes; Mme L, 


| gise Bandet, Léon Beauregard, | Mireauit, 


secrétaire, Mme G. 


me Eva Billo, Agénor Desau-|Cooke, secrétaire, Les présiden- 
tels, Mile Catherine Dupont, Ar-|tes des comités D À LE av C. 


mand Fontaine, Ernest 


ne, kudger Fontaine, 


ontaine, | Riou, social; Mme L, Foraie, spi- 
Gérald Fontaine, Jospin Fontai- | rituel: M : 3 se pre + 


Mme M. Alexander, pu- 


laude Gri-| blicité; Mme R. Groat, finances; 
mard, J-B, Grimard, Victorlen| Mme L : Salamon 


L. Salamon, éducation: 


Grimard, Charles Hannotte, Mile | Mme R, D. Joinson, recrutement, 


Aline Happ, Joseph Hounjet, Na- 
poléon Hounjet, Adélard Jean- 
neau, Louis Jeanneau, Claude 
Leblanc, Mme Berthe Lepage, 
C.-M. Lepage, Laurier Lepage, 
Albert Lévesque, Adrien Loisel- 
le, Hervé Loiselle, Lionel Loi- 
selle, Henri Masson, Mme Ma- 
deleine Neault, François Nor- 
mand, Henri Painchaud, Ludger 
Painchaud, Joseph Poilièvre, E- 
mile Préfontaine, René Proulx, 
Joseph Rivard, 


3.00: Paul Jeanneau, Léo La- | 


frenière, André Lepage, Edouard 


Painchaud, Paul Painchaud, Do-| 


nald Préfontaine. 
2.00: Mme Paul André, Guy 
Bandet, Déollard Blain, Joseph 


Le marteau fut présenté à 
Mme Bowditch par le directeur 
et les membres se sont joints à 
l'exécutif dans la récitation de la 
promesse de la ligue. 

Mme Groat, présidente sor- 
tant de charge, a remercié les 
membres de leur coopération du. 
rant l'année écoulée. Mme A- 
lexander a proposé un”voje de 
remerciements à l'exécutif sor- 


[tant de charge. 


La prière et une tasse de café 
terminèrent l'assemblée, 


Les louanges sont des sâtiren 
quand elles peuvent être soups 


çonnées de n'être pas sincèréÿr 4 


Mme de SEVIGN 


I ne serait guère pratique pour l'Imperial Oil de diviser chaque dollar comme le montre cette illustration: 
l sciure “mangerait” tout notre profit! Mais ce dessin donne une idée assez exacte de la répartition, 


Voici ce que l'Imperlal Oil 
fait de chaque dollar de revenu 


L'an dernier, sur chaque dollar encaissé par l’Imperial Oil, & 
55 cents ont été absorbés par les achats de matières premièressurtout de brut-= 
ainsi que par le transport, dépense importante dans notre vaste paysi 
25 cents ont servi au paiement des frais généraux de la compagnie, notamment 


les salaires de nos 13,000 employés; 


9 cents ont été affectés à la dépréciation; c'est un fonds nécessaire au 


lement de l'outillage usé; 


5 cents ont été engloutis dans divers impôts (à l'exclusion des taxes routières 

_ provinciales sur la gazoline qui varient de 10 à 184 cents par gallon)$ 
6 cents mous restaient; mais nous avons dû encore en prélever une par 
l'achat de l'outillage nécessaire à la fabrication de nouvegux produits « 


nos ins 


. : 
ns — 1mme 


répondre aux besoins accrus des consommateuts; 


î 4 éents sont restés aux actionnaires dont la mise de k 


ubles, réfineries et stations de 
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. Jambeaux . .. 
pas!" Pour en avoir raison, les 


‘quelqu'un autour , 


ou D lnnairée 


Martyr à 


Le à juillet 1925, 8, S. Pie XI 
déclarait Bienheureux soixante- 
dix-neuf martyrs Coréens: un 
évêque, deux prêtres français, 
un prêtre coréen et soixante. 
quinze laïques, artisans et petits 
boutiquiers, les vrais fondateurs 
de l'empire du Christ-Roi, dans 
ve pays d'Extrême-Orient, tous, 
à l'exemple de “leur Maitre et 
Seigneur, morts martyrs. 

L'un d'eux, Pierre Ryou, n 
vait que treize ans, Quand la 
persécution éclata, en 1839, il 
alla lui-même se livrer aux man- 
darins, avec son père, Auguste 
Ryou, martyrisé lui aussi, alors 
que sa mère et sa soeur demeu- 
raient obstinément paiennes. 

Les bourreaux, furieux à la 
pensée d'être vaincus par ce ga- 
min de treize ans, s'acharnèrent 
fur Juif avec la plus lâche des 
cruautés, 

Un soldat commença par lui 
enfoncer son épée dans la cuisse. 

— Seras-tu encore chrétien, 
lui cria-t-il? 

— Certainement, répondit le 
jeune Pierre, ce n'est pas cela 
qui m'en empêchera, 

* Alors le soldat enragé sai- 
ait avec des pincettes un charbon 
ardent, lui commanda d'ouvrir 
ja bouche. 

= Voilà, dit Pierre, 
la bouche toute grande! 

Le misérable soldat, interdit 
devant tant de courage, rejeta 
dans la fournaise le charbon ar- 
dent, et l’on décida de tuer l'en- 


ouvrant 


. fant à force de le fouetter, Le 
“jeune martyr reçut plus de six 


cents coups de fouet, Son corps 


M m'était plus qu'une plaie, ses os 


étaient rompus, Ses chairs en 
et il ne mourait 


Soldats lui passèrent une corde 
autour du cou et l'étranglèrent, 
Au musée des Prêtres des Mis- 
sions Etrangères, à Paris, rue du 
Bäc, nous avons pu vénérer qua- 
Môrze cordes ayant servi à étran- 
gler plusieurs de ces soixante- 
dix-neuf martyrs de Ja Corée, 


Li L L 
. Rien n'est propre à nous libé- 
rer de notre mollesse et de notre 
lächeté comme le contact d'âmes 
héroïques., Ces chrétiens d'Ex- 
frême-Orient ont acquis par la 
foi la grandeur morale des mar- 


tyrs des premiers temps de l'E: 


glise. 

Fait très remarquable et peut- 
être unique dans l'Histoire de 
l'Eglise: les premiers apôtres de 
la Corée qui y implantèrent la 
{oi catholique furent des laïques. 

En 1784, un intellectuel co- 


PORTER et 


Les 
Feu! Feu! Feu! 


Le ciel est gris quand je me, 


couche mais je ne songe pas à 
l'avenir, Je tombe dans un som- 
meil paisible. Vers minuit, je 
me réveille en sursaut, De la fe- 
nêtre de ma chambre, je vois les 
éclairs qui zigzaguent dans le 
ciel d'une couleur encre et le 
tonnerre gronde à lue-tête mais 
au-dessus de tout ce vacarme, 
j'entends les cris éperdus d'une 
foule non loin de la maison, Ma 
chambre est soudainement rem- 
plie de fantasques teintes de rou- 
ge. ‘“Nite,’ me dis-je, ‘quelque 
chose se passe et je veux savoir.” 

Je cours dehors, C'est là, chez 
Monsieur Manner où s'est ras- 
semblée une énorme foule com- 
pacte, Les flammes se battent 
dans le ciel et lèchent de bois 
mi-pourri de cette grande mai- 
son, Les pompiers sont là et tous 
ceux qui le peuvent aident de 
leur mieux. Le toit s'écroule et 
rejette. les murs qui font enfon- 


cer Je plancher, Il n'y a plus 
d'espoir. Tous s'éloignent un 
u, car les étincelles de feu 


rülent leur figure. Finalement, 
‘le feu s'apaise, Je m'aperçois 
que la tempête se calme et les 
étoiles brillent dans le ciel. 

On se tranquillise aussi, En 
traversant la foule,, j'entends 
quelques réflexions - 
tout probablement été commen- 
cé par un éclair,” déclare un 
homme. ‘Que va dire Monsieur 
Manner quand . "et je conti- 
nue à marcher, ‘Ça pourrait a- 
voir été mis par exprès par 
." Non, nous 
n'avons jamais su la cause de ce 
feu. 

Les résultats étaient désas- 
treux pour ce vieil homme. I 
avait tout perdu, Sa maison était 
toute brülée ainsi que sa femme 
qui n'avait pu sortir avant que 
le ‘plancher soit déjà écroulé. 
Nous avons tous eu bien de la 
peine en apprenant cette nou- 
velle, Monsieur Manner fut aus- 
sitôt amené à l'hôpital car, 
quand il apprit ces tragiques 
nouvelles, il eut une attaque de 
coeur. Il est mort quelques jours 


* après seulement, Et maintenant. 


en passant devant les ruines de 
#a maison, nous pensons à cette 
nuit affreuse de cris, de pleurs 
ét de feu. Oui, c'est un soir que 
je ne peux pas oublier, 
Madeleine BARIL, 
grade 


EL + 4 . 
cousins 


“Ce feu a | 


Le Coin 
des 


jeunes” 


treize ans 


rèes, ayant lu des livres catho- 
liques écrits en chinois que des 
voyageurs coréens avaient ap- 
porté de Pékin à Séoul, voulut 
venir lui-même à Pékin, y ren- 
contrer l'évêque, Mgr de Gou- 
vea, 11 fut baptisé par lui et lui. 
même baptisa deux autres co- 
réens qu'il avait instruits de la 
foi catholique. Tous les trois re- 
tournèrent dans leurs pays et se 


a- | firent les apôtres de l'Evangile, 


un prêtre catho- 
qui visita la Co- 


Dix ans après, 
lique chinois, 


le chrétiens, Emerveillé du tra- 
vail de ces laïques, il resta avec 
eux, leur dit la sainte Messe et 
leur fit faire leur première com- 
munion, Mais le gouvernement 
lui fit trancher la tête, et la Co- 
rée, ensuite, resta trente années 
sans prêtre, Les chrétiens écri- 
virent alors deux lettres d'une 
incroyable beauté au Pape Pie, 
VII, alors captif de Napoléon à | 
Fontainebleau, et le 9 septembre | 
1831, Pie VII érigea la Corée en 
vicariat apostolique, ayant à sa 
tête Mgr Imbert et des Prètres| 
des Missions Etrangères de Pa- 
ris, Dès 1839, éclata la grande 
persécution qui donna à la Co- 
rée ses premiers martyrs, Si nous 
pouvions suivre l'histoire de cha- 
lcun d'eux, ce serait un ravisse- 
ment de voir, au milieu de leurs 
souffrances, leur état d'esprit, 


conscience, un sentiment de cha- 


ardent désir du ciel, une joie cé- 
leste de donner leur vie pour le 
Christ: ‘Jamais je ne pourrai 
payer assez cher une si grande} 
grâce”, écrivait, dans $a sombre | 
prison, l’un d'eux, le bienheu- 


reux Jean Ri, 
LJ L LJ 


En ce moment où S. S, Jean 
XXIIT prépare activement le | 
Grand Concile dont l'un des 
principaux objectifs est de faire | 
voir à tous l'unité des chrétiens, 


et de civilisations, nos jeunes 
aimeront à invoquer le bienheu- 
reux Pierre, pour avoir le cou- 
rage de pratiquer la mortifica-| 
tion et le renoncement nécessai- 
res à la conservation de la pu- 
reté de leur âme, au progrès 
dans les vertus chrétiennes, au 
service de leurs frères, Nos laï- 
ques, voyant ces laïques fonda- 
teurs d'une chrétienté, y trou- 
veront un stimulant pour répon- 
dre à l'appel de l'Eglise et du 
monde! 
Anselme LONGPRE, 
Ptre-Miss. 


FSC È 5 à 


Les joies du printemps 

Le printemps dans notre ré 
gion arrive après un long et| 
froid hiver. Il commence bien le 
21 mars, mais la plupart du 
temps il fait encore froid et il 
neige encore après cette date là. 

Peu à peu la température de- 
vient plus belle, Nous savons 
maintenant que le printemps est 
vraiment arrivé. Le soleil pres- 
que toujours caché depuis bien 
des longs mois se montre main- 
tenant et réchauffe la terré de 
ses brillants rayons. 

Toute la nature change main- 
tenant. Les arbres après avoir 
enlevé leur manteau de feuilles 
de l'automne passé se recouvrent 
avec un nouveau marteau vert. 
L'herbe repousse et forme un 
tapis sur la terre, et les fleurs 
apparaissent pour décorer le ta- 
pis d'herbe. 

Les animaux se 
tous du beau temps, Les petits 
veaux sortent, vont explorer le 
monde de dehors et mangent de 
l'herbe, Les petits cochons et 
poulins sont un peu plus gênés et 
se tiennent près de leur mère, 
Les oiseaux sont arrivés et les 


réjouissent 


Devinez à qui... 


— 


rée, y trouva plus de quatre mil-| 


une humilité, une délicatesse de | 


rité pour leurs bourreaux, un! 


au-dessus des diversités de races | 


{ 


sont déjà assez et ils 
gr grd > AT ont 


"énéin le printemps est arri- 
vé' disent les joueurs de sports 
qui ont attendu très longtemps 
pour retourner (pr os leurs jeux 
favoris, 11 y a gr goûts, 
mais quels qu'ils boient c'est un 
très grand plaisir pour ceux qui 
veulent être encore actifs, 

Le printemps est une belle 
saison pour tous et lout le monde 
devrait s'etforcer de l'apprécie 
et d'en faire une occasion pour 
rendré gloire à Dieu! 


Albert GRIMARD, 
grade à 
Prud'homme, Saa 


LU LU L 


La sortie de la messe, 
le dimanche 


Paisiblement, M: le Curé lit le 
dernier Evangile après la com: 
munion, 11 prend sa barretie, el 
avec ses nombreux enfants de 
choëur, se dirige vers la sacris- 
tie, Aussitôt, qu'il disparait, un 
bruit sonore de bancs rer )oUsSÉS 
et de pieds pesants se fait en 
tendre, C'est nos hommes et les 
| garçons de la paroisse qui pren 
Inent le chemin de la porte 
Leurs grosses voix basses réson- 
nent dans l'église, Un courant 
d'air frais entre par la porte ou 
verte et circule dans le 
saint, Des groupes se 
lei et là &u bas de l'escalier, 


pelle 


femmes commencent tranquille- 
ment, elles aussi, à défiler, Plu- 
| sieurs enfants, parmi les plus ti- 
mides, les suivent docilement 
D'autres sortent, et tout de suite 
se mettent à courir et à gamba- 
der sur l'herbe verte, On dirait 
des bombes qui essaie nt d'épul- 
ser l'énergie qu'ils ont si coura- 
| geusement retenue durant la 
| messe 

Plusieurs femmes parlent dans 

le corridor Bientôt, d'autres, 
|restées à prier dans leurs bancs, 
| les rejoignent, Partout on entend 
des éclats de rire et des conver: 
|sations joyeuses, Les cris heu- 
Ireux des enfants retentissent 
| dans l'atmosphère, Le soleil ra- 
dieux éclaire la scène joyeuse 
lavec ses rayons de chaleur Il 
semble percer tous les coeurs, 

Plusieurs jeunes descendent 
|au petit magasin du coin, Là, on 
cause de tout et de rien. La faim 
ronge: on s'achète un morceau 
de chocolat et une liqueur douce. 
On rit, on est heureux. Ah! que 
c'est beau de vivre, 

— Jeanne n'est pas ici. Elle 
est malade? 

— Oui, une grippe légère, Je 
suis allée la voir hier, Elle m'a 
| annoncé qu'il y aura un concert 
dimanche prochain en ville, 


lieu | 
forment | 


! 
Suivant les hommes, quelques 


Ah, vraiment?’ En quel 
| honneur! ? | 
. Viens, Aline, C'est le 


tampé de partir, annonce le pe- 
tit frère. 
| Tranquillement, la placé se vi- 
| de, Une par une les familles par- 
tent, Bientôt, la place est paisi- 
|ble et, démeurés seul, les oi- 
|seaux enchantent l'air de leur 
| gazouillis, 
Lilianne DENIS, 

| grade 10, 
Prud'homme, Sask, 
| FR. EP 


Monsieur le Soleil 


Le vieux Coucou de la maison 
rustique de mon grand-père 
vient de sonner huit heures, Huit 


heures, c'est une heure comme 
toutes Tr autres, n'est-ce pas? 
Non! Pour moi c'est plus que 


cela, beaucoup plus, À huit heu- 
res une journée remplie de la- 
beurs se termine et une nuit 
{remplie du chant rauque de la 
| grenouille et du cri lugubre du 
|cri-eri s'annonce, Mais après la 
| journée et avant la nuit, un phé- 
|nomène de la nature se produit. 
Il se répète tous les jours. J'ai- 
me à le contempler tous les soirs 
auand le coucou sonne huit heu- 
res, 

| Qu'est-il donc ce mystérieux 
caprice de la nature qui attire 
mon regard las et fatigué vers 
une fenêtre de l'ouest? C'est 
| monaie ur le soleil qui se prépa- 
| à passer une nuit reposante 
Let paisible, Sa toilette consiste à 
a ses rayons ardents sur 
la face de la terre. Comme il se 
|lave bien, monsieur le soleil! Les 
coeurs les plus durs fondent sous 
sa douce chaleur, les ruisseaux 
reflètent son visage brülant de 
joie, les nuages sont teintés du 
rouge écarlate de sa chevelure, 
les insectes crient leur joie, les 
oiseaux chantent leur bonheur 
et les hommes laissent là leurs 
travaux et lui sourient, Mon- 


sance et la majesté de son Créa- 
teur, 


soleil, dans son moment de 
triomphe, oublie quelque those, 
Pour nous, il se couche, mais de 
la joue d'un petit Chinois et 
la petite Australienne. Pauvre 
mio, il ré se repose guère que 
les jours dé pluie! 


Marguerite LEPAGE, 
grade 9, 
Prud'homme, Sask. 


sieur le soleil fait éclater la puis- | 


Malheureusement, monsieur le | 


l'autré côté du monde, il caresse | 


joue avec les boucles brunes de | 


LA LIBERT 


». Sur les chemins de l'héroisme 
Réalisé par la Wait WATHOLIQUE DE LA BIBLE, * 


1, À ce moment, Philippe entend uné 
voix qui Jui dit d'approcher du char; La 
distance est courte, et les chevaux vont 
au pas, cela lui sera facile, Philippe ne 
s'étonne point, il continue 
comprendre, mais il sait que 
quide sa conduite et l'éclairera en temps 


voulu, 


Au été ÉBWFT 


€T LÉ PATRIOTE 


[té 
VANCE. ET, 

te] pais 
, DE CE CHA 


ag sans 
le Seig 


2, Le voilà près de la voiture éthio. 
pienne, 1! entend le ministre de la roine 
Candace lire péniblement —— sons doute 
l'hébreu ne lui est-il pas familier = le 
prophète lsaïe qui a parlé prophétique- 
ment du Messie, Alors Philippe poussé 
por.une impulsion intérieure, interroge 


LA CONQUÊTE DU MONDE … , 


ar ST] 


Je 


En] \ 
 æ\ 


hordiment le voyageur, 


Les émissions pour A 


Les jeunes téléspectateurs 
de Jangue française des Prai- 
ries trouveront à CBWFT, 
tous les jours de la semaine, 
une ou plusieurs émissions 
conçues et réalisées spéciales 
ment pour eux, par le Service 
des émissions de la jeunesse 
que dirige M, Fernand Doré, 


La Boîte à surprise 


J'ous les jours de la semai- 
ne, du lundi au vendredi, au 
réseau français de Radio-Ca- 
nada, à La Boite à surprise, 
les petits rencontreront des a- 
mis qu'ils trouveront vite in- 
dispensables. Ils aimeront les 
cabrioles et les farces des 
clowns Bim et Sol; les tours 
de phsse-passe de Michel le 
Magicien, les gentillesses de 
l'ours Théodule, les charman- 
tes marionnettes de Micheline 
Legendre et, naturellement, 
Monsieur Surprise, le héros de 
la Boîte, incarné avec brio par 
le comédien Pierre Thériault. 


Fon Fon 


Tous les jeunes téléspecta- 
teurs de langue française veu- 
lent devenir fonfons et fon- 
fonnettes dès qu'ils ont vu la 
première émission de la série 
Fon Fon, animée par Mme 
Claudine Vallerand et réali- 
sée par Jean-Louis Béland au 
réseau français de Radio-Ca- 
nada. 

Les benjamins adorent ma- 
man Fon Fon qui raconte de 
si belles histoires. Ils se pas- 
sionnent pour les jeux que 
Mme Vallerand leur enseigne 


et sont ravis de s'initier aux : 


rudiments de la musique en 


. compagnie de l'oncle Pierre, 


Pierre Brabant. 
Le Courrier du Roy 


Les jeunes téléspectateurs 
suivent avec avidité les aven- 
tures d'un héroïque personna- 
ge appelé le Courrier du Roy 
qui a vécu au pays des Mic- 
macs, 

Intrépide, sans peur et sans 
reproche, le courrier du ‘roy 
s'acquitte des missions les plus 
difficiles et traverse souvent 
les pires dangers pour sauver 
quelqu'un ou accomplir un de- 
voir umgent. 

La distribution de cette sé- 
rie télévisée de Radio-Canada 
est assurée notamment par Al- 
bert Millaire, Lionel Villeneu- 
ve, Paule , Bayard et Jean- 
Pierre Morel. 


Le Grand Duc 


L'excellent comédien Jean 
Brousseau incarne, le Grand 
Due pour présenter aux en- 
fants, au cours de la série té- 
lévisée du même nom, les di- 
verses scènes d'un conte écrit 
spécialement pour eux, 

11 est souvent question, de 
Tout-Fou aux émissions du 


* Grand Duc. Les enfants sym- 


pathisent vite avec ce drôle de 
petit bonhomme, à qui il arri- 
ve bien des malheurs à cause 
de son incroyable étourderie, 
Le Grand Due est une produc- 
tion de Radio-Canada. 


La Vie qui bat 

Tous les enfants aiment les 
animaux, Ils s'intéressent à 
leur façon de vivre, à ce qu'ils 
mangent, à la manière dont ils 
contrujsent leur “logis”. C'est 
afin de satisfaire cette curiosi- 
té légitime que la série la Vie 
qui bat asété inscrite à la pro- 
grammation des émissions en: 
fantines dé Radio-Canada. 

Chaque semaine, le comé- 
dien Guy Provost, animateur 
de l'émission, initie les jeunes 
téléspectateurs aux moeurs de 
plusieurs e sp è ce s animales. 
Pour illustrer ces leçons d'his- 
toire naturelle d'exemples vi- 
vants, Guy Provost s'entoure 
toujour$s de quelques bêtes à 
poils ou à plumes qui donnent 
l'aspect de jardin zoologique 
au studio de télévision, 


Kosmos 2001 


On peut rencontrer dans les 
rues de la plupart des villes 
des. garçonnets et des fillettes 
déguisés en Martiens ou en ha- 
bitants de planètes D 
jusqu'ici des adultes les p 
avertis. Nous sommes à le 
interplanétaire et les enfants 
sont passionnés de récits et 
d'averitures qui se déroulent 
ny 58 De et terre, 

” pare l'action de 
xées 01 plaît aux jeunes 
téléspectateurs. Chaque épiso- 
de de cette série les transporte 
à travers les espaces interpla- 
nétaires, dans un monde de 

Psp à fiction” où tout se rè- 


de au era iquement, un mon- 
e qui ter) l'envie de' Jules 
erne lui-même, 


Ouragan 


La Nouvelle - Orléans est 
une ville lointaine et sans dou- 
te mystérieuse pour les en- 
fants, Un texte de Bemnard Le- 
tremble intitulé Ouragan ra- 
conte aux jeunes téléspecta- 
teurs de Radio-Canada les ex- 
ploits d'un courageux jeune 
homme qui faisait la loi dans 
cette ville du sud des Etats- 
Unis, où l'on’ rencontrait, pa- 
raît-il, bien des mauvais gar- 
cons, 


Premières armes 


Destinée buritout aux ado- 
léscents, la série Premières 
armes intéresse les étudiants 
qui y rencontrent desacompa- 
gnons et des compagnes parta- 
geant les,mêmes joies et les 
mêmes problèmes qu'eux, 

Comme son nom l'indique, 
cette série a été conçue et réa- 
lisée pour donner aux étu- 
diants et aux étudiantes l'oc- 
casion de paraître pour la pre- 
mière fois à la télévision. Là, 
ils ont la chance de mettre 
leur talent en valeur, dans les 
diverses sphères qui les”inté- 
ressent en dehors de leurs é- 
tudes. 

Par exemple, un soir, un 
couvent présentera sa chorale 
et, un autre soir, deux collèges 
s'affronteront dans un débat 
oratoire; une autre fois, une 
troupe scoute viendra danser, 
chanter, exécuter des jeux que 
les jeunes téléspectateurs au- 
raient peut-être intérêt à con- 
naître. 

C'est ainsi que beaucoup de 
jeunes font leurs Premières 
armes à la télévision. 


Les Boucaniers 


Au XVe et au XVIe siècle, 
les mers du Sud, en particulier 
la mer des Antilles, étaient in- 
testées de pirates redoutables 
appelés les boucaniers, Ce sont 
les méfaits de ces brigands 
trop célèbres que racontent les 
chapitres de la série filmée 
les Boucaniers. 

Les jeunes ont vu au cinéma 
des films d'aventures dans le 
même style et ils apprécient 
cette émission débordante 

d'action, de combats navals, 
& rapt, de chasse au trésor 
toujéurs courénnés. par le 
triomphe des “bons” sur les 

“méchants”. 


L'Enfant du cirque 


Le cirque exerce un attrait 
irrésistible sur l'esprit de tous 
les enfants. Les clowns, les bê- 
tes fauves, la musique, les bal- 
lons, tout dans le cirque ensor- 
celle les petits garçons et les 
petités filles. Ils sont donc ra- 
vis de faire connaissance, à la 
télévision avec l'Enfant du cir- 
que, un garçon de leur âge qui 
vit au milieu de ces merveil- 
les. Les enfants se rendent 
compte que la vie au cirque 
comporte autant de peines que 


partout ailleurs. Mais ils vi-* 


vent avec l'Enfant du cirque 
des aventures extraordinaires 
et ils connaissent des person- 
nages amusants ef curieux qui 

x nl longtemps leur s 
rêvi 


Kim 
Kim, un titre bref} sans 


tention qui désigne le é- 


| journal des jeunes. Animée a- 


vec bonne humeur, par Ri- 
chard Pérusse, cette série don- 
ne aux jeunes téléspectateurs; 
une fois là sémäine, des nou- 
velles perte de les inté- 
resser culièrement. 
Collégiens et collégiennes 
surtout apprennent avec plai- 
sir les nouvelles du monde é- 
tudiant, nouvelles venués de 
tous les coins du globe. Kim 
informe les jeunes sur tout ce 
qui se passe de marquant au 
couvent ou au collège, dans 


‘les études, les sports ou les ac- 


tivités parascolaires telles que 
le théâtre, la musique, le ciné- 
ma, Châque ie su” ne 


co Pérusse j 

studio, un ou CIS. tu. 
diants de Montréal ou de pro- 
vince qui font part aux jeunes 
téléspectateurs de leurs expé- 
riences ou de le éspoirs. 


CF-RCK 
Les jeunes téléspectateurs 
mn tenus en haleine, tout 
dés nisions de Ja sé- 
se GRO nomaire dre” 
e e 
matique des différents épiso- 
des. Lisseront vite conquis par 
la F Mbteure GE dur du pi: 
lote d'aviat 
et de son assistant Victor Gen- 
dron. 


Se pe 
DR date sont les 
interprètes êtes de cet- 


Louis Corbin: 


| te série des réseaux français 
de Radio-Canada. 


Le Dernier 
- des Mohicans 


L'Indien à plumes tient une 
place importante dans l'ima- 
gination de la jeunesse non 
seulement nord - américaine 
maÿjs aussi européenne, Les 
premiers habitants du conti- 
nent ont été mêlés à tant d'a- 
ventures et leur façon de vivre 
était tellement pittoresque que 
la chose n'est pas surprenante, 
Aussi, la série filmée le Der- 
nier des Mohicans est-elle une 
des favorites de jeunes télé- 
spectateurs de Radio-Canada. 
Le réalisme des scènes de 
guerre entre Blancs et Indiens 
autant que le réalisme du dé- 
cor où elles se déroulent n’est 
pas pour rien dans l'engoue- 
ment de la jeunesse pour ce 
genre d'émissions. 


Domine 


Une émission où da partici- 
pation active des jeunes vient 
auw premier plan, Domino est° 
fort populaire auprès des en- 
fants de 7 à 12, ans. Domino 
est un spectacle, sans doute, 
mais c’est surtout un jeu pour 
des centaines d'enfants qui, 
chaque semaine, assistent à 
l'émission et pour les milliers 
d'autres qui se passionnent 
pour cette émission qu'anime 
Jacques Zouvi, 

Les concours, lés chansons 
et les jeux de société sont à 
l'honneur à Domino, outre le 
ns gra célèbré marché aux 


4 enfants sont entre eux 
et ils s'en donnent à coëéur joie 
à Domino, une émission pour 
les jeunes téléspectateurs de 
Radio-Canada, 


Cou Cow 


Douze petits garçons et fil- 
les jouent, chantent et dansent 
Der le roi et la reine: ce 

sont les petits Cou Cou qui 
fon une ‘cour plus où moins 
authentiqué à leurs souve- 
rains. Dirigés par deux Cou 
Cou, adultes d'âge mais aussi 
enfants du'eux, Germaine Du- 
gas et Raymond Lévesque, ils 
s'exécutent devant les camé- 
ras de ‘télévision avec une 
spontanéité, qui fait tout le 
charme. de cette émission té- 
| Jévisée que les enfants regar- 
dent, ravis, devenus eux-méê- 
rod Cou cou par l'imägina- 
ion 


Au chevet du patient 


…— Vous semble z beaucoup 
mieux. ce matin. 
Oui, docteur. J'ai suivi à la 
lettre les indications qu’il y a- 
vait sur votre boûteille de mé- 
dicament. 

—\C'était écrit? 
— Tenir hermétiquement fer- 


3, Le lecteur ne cache point son igno- 
et avoue qu'il ne peut comprendre 
« obscures, si personne ne li 
ue le sens. 
les prophètes, parle par symboles, et sous 
ces figures Il faut découvrir la vérité, le 
sons coché de l'enseignement, 


à 
| 


jours, 
- déversent sur nous le 


à CHANT Z 
CT: AUUTEULLELE 721 
Eehge 7 “Tr 


Images 


invite Philippe 
lsoïe, comme tous 


cette étude. Ai 
volonté pourra 


LEUR AT E EULT LEE, 


4 
{ 


St- Boniface, le 22 ovni 1960 


“d'a après les Actes des Apôtres 


de Marie Pignal 
Bande ho 1% 


4, Alors, tout simplement, l'Ethiopion 


à monter auprès de lui, 


pour lui‘expliquer le sens de ces prophé- 
ties, Le char va doucement, la route est 
déserte, personne ne le distraira pendant 


msi cet homme de bonne 
saisir la signification du 


tente qu'il à en main ét qu'il devine 
être d'une grande importance. 


AMIS, 


, 
\ 


© LIVRES 


(A la bibliothèque de St-Boniface, section française) 
(angle des rues Cathédrale et’ Langevin) 


Heure après heure, jour après 
la radio, la télévision, les 


flot de leurs informations, Quel- 
quefois, notre attention est aler- 

Que se passe-t-il exacte- 
ment? nous, écoutons tous les 
communiqués de presse, ‘nous 
cherchons dans le journal des 
rubriques explicatives, mais 
qu'il est difficile de se faire une 
image juste d'un ensemble , . . 


Pensons - nous assez souvent 
qu'en chaque point du globe, des 
hommes étudient leur entoura- 
ge dans toutes ses manifesta - 
tions? et que c'est presque tou- 
jours bar le truchement de l'é- 
criture ‘qu'ils font part aux au- 
tres hommes du résultat de leurs 
recherches et de leurs études? 
Cela fait des livres et des livres 
gi s'empilent dans les br # 

èques et qui restent dà, 
gd qu'on vienne les MT 


ui n'a pas eu envie de savoir 
ce qu'était Agadir avant la ca- 

tastrophe? 

Qui ne voudrait connaître un 
peu la vie des habitants de l'in- 
de, ce pays vaste comme un con- 
tinent dont on parle un peu plus 
chaque jour? 

Qui n'aimerait s'informer di- 
rectement de la vie des Noirs en 
Afrique du Sud? 

Qui ne désirerait se rensei- 
gner sur ce Bernard Grzimek et 
ce Jacques-Yves Cousteau qui 
remportèrent les Oscars des 
films documentairés, l'autre soir 
à Hollywood? 

Eh! bien, venes à la bibliothè- 


‘ 


que. 


Nous avons deux ouvrages de 
Bernard Grzimek, naturaliste au 
grand coeur qui a consacré sa 
vie à l'étude des animaux dits 
sauvages. Il nous conte ses ex- 
ee dans: Vingt bêtes, un 

mme et Bêtes sauvages. 

De dacques - Yves Cousteau, 
deux livres également: Le mon- 
de du silence et L'encyclopédie 
du monde sous-marin, et je ne 
mentionne pas les nombreux li- 
vres écrits par ses élèves, ses 
disciples, pourrait-on dire, tant 
sont enthousiastes les protogo- 
nistes de l'exploration sous-mMa- 
rine, 

Avez-vous écouté Alan Paton 
parler de l'Apartheid, dimanche 
après-midi, à la télévision? Nous 
avons aussi ici les deux grands 


jet beaux romans qui consacrè- 


rent sa renommée, et, traduits 
en de nombreuses langues, atti- 
rèrent, il y a des années déjà, 
l'attention du monde sur le dé- 
chirement de l'Afrique du Sud. 
Ce sont: Pleure, à pays bien- 


aime et Quand l'oiseau disparut, 
D'un de ses enfants maltraités, 


Peter Abrahams qui quitta jus- 
tement l'Afrique du Sud pour 
porter plus loin le message de 
ses frères, une autobiographie: 
Je ne suis pas un homme libre, 


La romancière indienne, Ka- 
mala Markandaya, nous donne 
aussi une image intime de la vie 
de son pays. Le riz et la mous- 
son nous fait partager la vie, 
d'une famille d'un de ces innom- 
brables villages où l'on végète 
de moisson en moisson, Quelque 
secrète fureur nous transporte 
en ville, dans une famille riche, 
cultivée, fortement attachée à 
ses prérogatives. Mais parmi les 
jeunes de l'un et l’autre milieu 
nous voyons bouillir un nouveau 
ferment, s'élever de nouvelles 
préoccupations qui vont secouer 
les cadres de la vie traditionnel 
le, C'est l'Inde nouvelle qui se 
dessine, Immédiatement nous 
pensons aux grands chefs res- 

les de cette renaissance. 
oici différents ouvrages qui 
nous en entretiennent: La vie du 
Mahatma Gandhi par le célèbre 
historien américain, Louis Fis- 
cher, Vie de Gandhi d'Edmond 
Privas, et toute récente acquisi- 
tion: Gandhi et l'Inde nouvelle 
de Mme Camille Drevet. De Ti- 
bor Mende: Conversations avec 
Nehru et du Pandit lui-même, 
un récit autobiographique: Ma 
vie et mes prisons. 

Quant à Agadir la Blanche, 
après avoir subi tant de fois sur 
les grands et petits écrans l’ima- 
ge de sa destruction, la voilà, ra- 
dieuse, entre les pages de notre 
Album des Guides Bleus: Maroc. 

Pour terminer, je vous offre 
un bouquet de fraiches nouveau- 
tés, trois romans: La plaine aux 
cent miroirs de Flora Saint-Gil, 
Rozen de Kerlen avait recuefilli, 
caché, soigné un parachutiste.de 
la France Libre aux heures soim- 
bres de l'Occupation. Elle lui a- 
vait donné tout son coeur mais 
depuis longtemps, ne sait plus 
rien de lui. Elle at Le ro- 
man se situe dans la lande bre- 
tonne à proximité des marais sa- 
lants du Bourg-de-Batz. 

La Châtaigne de Josy Am- 
broise-Thomas. Françoise a le 
coeur chaud, vibrant, exigeant 
mais elle le cache sous des de- 
hors . . piquants. Elle souffrira 

. mais sa vie intérieure est ri- 
che et profonde. 

Je t'aime presque toujours de 
Luisa-Maria Linarès. Un des au- 
teurs favoris du monde féminin, 
Luisa-Maria Linarès nous conte 
l'histoire de la petite châtelaine 
Nane qui mène une vie bien dif- 
ficile auprès d'un oncle un peu 
fou. À force de courage et de lu- 
cidité, elle sortira de son impas- 
se et , ., de son château. 


9 Éntômes sur 10 
préfèrent les draps 
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Les autres envahissaient les 
deux pièces et, un instant, avec 
leurs cris, leurs gestes, leurs ci- 
garettes, les verres qu'ils po- 
saient au hasard sur les meubles, 
ils firent à Francine l'eftet de 
vandales, Leur hôte ne semblait 
pas s'en émouvoir et, à leurs 
plaisanteries, donnait gaiment la 


réplique, 


lus silencieuse qu'elle ne l'é- 
ne, exa- 
minant Jean - Claude, qu'elle 
sympathi- 
que, s'étonnait de l'avoir jugé 
presque laid, quand elle l'avait 
vu la première fois, Sans doute | tasses 
Elle resta seule, surveillant le 
lentement 


tait d'habitude, 


trouvait infiniment 


ses traits n'étaient-ils pas régu- 


liers: le nez était trop long, la 
bouche un peu grande, les mé- 
uelle expres- 
dans cette 
bouche, précisémet, aux lèvres 
rendlées, à la denture solide, si- 
non régulière, Les yeux larges, 
écise, pou- 
selon ce qu'ils expri- 
maient, se faire dominateurs ou 
singulièrement doux et tendres, 
uis qu'ils étaient tous là, 

à rire, à plaisanter, il ne s'était 
pas tourné une seule fois vers 
elle, Quand il annonça qu'il é- 
tait temps de passer à table, il 


plats osseux; mails ÿ 
sion de sensibilit 


d'une couleur 1! 


vaient, 


dit tout haut: 


…— Mademoiselle Francine, 
puisque vous venez pour la pre- 
mière fois ici, voulez-vous pré- 


sider la fable, en face de moi, 
Vous autres, placez-vous comme 
vous l’entendrez. 


Le repas fut gai et animé, Ro- 


ger n'avait pas vanté exagéré- 
ment les 
son ami, 
fait. 


Œuscous était 


son entrain et, prenant au sé- 
rieux le rôle de maîtresse de 


maison qui lui avait été confié, 


veillaïit à ce que rien ne man- 
uât, Le service entre la desser- 


te et la table était assuré par les 


plus jeunes. Au moment du ca- 
fé, Francine se lara particu- 
lièrement apte à le er. 

— Je vais vous donner tout ce 
dont vous avez besoin, dit Jean- 
Claude, Pendant ce temps, les 
autres débärrasseront la table. 

11 l'avait amenée à la cuisine, 
où l'amoncellement de la vais- 
selle, des verres, des plats, la 
fit reculer. 

— Qui va ranger tout cela? 
Pas vous? À : 

— Non, J'ai au fond du jardin 
un couple de braves gens, que 
je loge gratuitement. L'homme 
s'occupe du potager, la femme 
fait le plus gros du ménage et 
lave la vaisselle, Elle va venir 
tout à l'heure. ‘ 

Il lui avait passé tout ce qu’il 
lui fallait et, tandis que l'eau 
s'écoulait lentement sur le café, 
elle dit gentiment: 

— Je comprends que vous te- 
niez à votre maison. Ù 

— Elle vous plaît? Vraiment? 

— Beaucoup. Pourquoi n'é- 
les-vous pas revenu chez . . 
aux Editions? 

Elle avait failli dire chez mon 
père et préféra rester dans le 
vague. fs 
— Difficulté à m'adapter, Vo- 
tre patron est trop homme d'at- 


faires pour moi. Avec vous, 
peut-être, me serais-je mieux 
entendu 


is je suis, moi, très 

femme d'affaires! s'écria-t-elle, 
vaguement vexée, f 

— Après tout, c'est possible, 
A cause de ma paresse ... 


st-Boniface, le 22 avril 1960 
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ualités de cuisinier de 
par- 


Francine avait retrouvé tout 


dont vous êtes capable! 
avez de bons amis. 


fait dans l'enthousiasme! Le dan- 
ger? Qu'est-ce que cela signifie? 


le poût du risque, Un travail ré- 
Euler mettrait à l'épreuve ma 
patience et je n'en ai guère, 


avez réalisé jei a dû vous en de- 
mander beaucoup, 


que je,donne au mot “travail” 
n'est plus un amusement, D'ail- 
leurs, cela n'a pas d'importance, 


s sont sorties, 


café qui s'écoulait 
dans un filtre à l'ancienne ma- 
nière, Machinalement, elle s'é- 
tait mise à rahger la cuisine, pla- 


jeunes serveuses improvisées a- 
valent 
de l'ordre était choqué par cette 
pagaille et, s'apercevant soudain 
qu'elle agissait, très à son aise, 
comme elle le faisait quand elle 
recevait chez elle des amis en 
l'absence de la domestique, elle 
s'arrêta juste au moment où 
Jean-Claude entrait en coup de 
vent, 

— Quelle merveilleuse mai- 
tresse de maison vous faites, 
Francine! Dites, vous ne vou- 
driez pas le rester? 

11 riait, mais tandis qu'elle 
rougissait de nouveau, il la fixait 
avec des yeux graves, inquisi- 
teurs, et elle trouvait naturel 
qu'il l'eût déjà Lu arr par son 
prénom, 11 encha 
court silence: 

— Venez vite, les autres ont 
décidé qu'on prendrait le café 
sur la terrasse. 

Quand ils sortirent ensemble, 
des cris les accueillirent: 

.— Ce n'est pas trop tôt. Gare 
à vous si le café est raté, 

— Aucun danger, affirma 
Jean-Claude, Je l'ai goûté, Fran- 
cine s'y connaît. 

Sous les chènes, auprès du 
banc, une table de jardin et des 
sièges avaient élé api . Con- 
tinuant son office, la jeune fille 
emplissait les tasses, passait le 
sucre et recevait les compli- 
ments. Elle s'assit à son tour et, 
admirant le service de porce- 
laine aux fines arabesques d'or, 
elle dit à Jean-Claude qui s'était 
installé près d'elle: 

— Comme tout est joli chez 
vous! 

— Je suis heureux que cela 
vous plaise 

— Oui, dit-elle sans détour. 
Est-il vrai que vous avez, com- 
me l'affirme Mad, tout arrangé? 

— C'est vrai et, dût ma mo- 
destie en souffrir, j'ajouterai 
que j'ai fait presque tout seul les 
travaux. La raison en est que je 
n'aévais pas les moyens de payer 
les ouvriers dont j'aurais eu be- 
soin, Alors, j'ai été tour à tour 
maçon, électricien, peintre, ta- 


.|pissier, décorateur et même jar- 


dinier. Cela m'a pris pas mal de 
temps, mais peu d'argent, Com- 
me j'ai beaucoup du premier et 
peu du second, c'était parfait! 

— Depuis que je vous ai vy 
au bureau, vous avez essayé de 
faire autre chose? 

Il écanta la question d'un ges- 
te insouciant, 

— Laissons cela, Parlez-moi 
plutôt de vous, Je vous ai aper- 
çue deux fois avant ce jour, sa- 
ge, sérieuse, derrière votre ta- 
ble, Qui êtes-vous? Que faites- 


Une bonne surprise! 


Si vous cuisez à la maison, 
confectionnez ces délicats 
petits pains farcis de 
saucisse, Pour vos thés ou 
autres réceptions, faites-ent 
une fournée avec de la 


L4222222271112222) 
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PETITS PAINS FARCIS À LA SAUCISSE 


Ajouter, en remuant, 
1 c, à thé de sucre granulé 
Saupoudrer sur le dessus 


Laïsser refroidir à fond. Couper 
chaque saucisse en 3, Badigeon- 
ner d'un peu de moutarde, 


‘34 Abaisser la pôle, avec le 


que tiers en un rouleau long de 
10”; couper en 20 ux, 


”« Ne dites pus cela, je suis ce 
Vous 


— Ce bavard de Rogbr! Un 
effort rapide, c'est facile! On le 


De l'iñconscience à le braver ou 


— Pourtant, tout ce que vous 


— Cela m'amusait, Or, le sens 


Excusez-moi, je vais voir si les 


çant en pile les assiettes que les 


es partout, Son goût 


vous dans la vie? Je ne peux pas 
croire que ce secrétariat satis. 
fasse toutes vos aspirations, Ne 
répondez pas Lout de suite, Vou- 
lez-vous que nous abandonnions 
nos amis trop lapageurs et que 
je vous fasse les honneurs de 
mon petit parc? Vous: me laisse. 
rez ensuite aire un peu de pay- 
chologie et trouver moi-même 
les réponses à mes questions, 

Sans attacher d'importance 
aux taquinerles qui : saluèrent 
leur départ, Jean-Claude entral- 
nat Francine, Sous le couvert 
des arbres, il faisait plus frais, 
Les feuilles tombées cruauafent 
sos leurs pas et, de l'humus 
châufié par le soleil, montait 
une odeur de végétation pour- 
riasante, un /peu âcre, un peu 
triste, mais qui n'était pas sans 
charme, 

ls marchaient côte à côte, en 
silence, Francine sentait se pro- 
longer le bien-être qui s'était 
emparé d'elle depuis qu'elle a: 
vait franchi le seul de cette pro: 
priété, La compagnie de ce gar- 
çon à peu près inconnu lui plai- 
sait, Elle se trouvait mieux au: 
près de lui qu'avec aucun de 
ceux qu'elle fréquentait | 
tude, 
Elle essayait d'en = 

| 


Pendant le temps des fian- 
çailles, les deux 


ces, 


prolongé dans un pays étran- 


monde, 
Pour cgux qui ont la chance 
d'avoir et le temps et la fortune 


Au poste CBWFT 


Quatuor 

Quatuor permet à des au- 
leurs canadiens de présenter, 
en quatre épisodes d'une de- 
mi-heure chacun, des pièces 
inédites dont le sujet n'aurait 
pu être traité à fond en une 
heure, Cette formule plait au 
téléspectateur qui retrouve, 
durant quatre semaines, des 
personnages qui lui deviens: 
nent vite attachants. 

Les meilleurs écrivains ca- 
nadiens, notamment: Robert 
Choquette et Anne Hébert, ont 
écrit pour Quatuor des oeu- 
vres qui font le plaisir des té- 
léspectateurs, | 

LL 


les rdisons et n'y parvenait pas, 
car il n'y avait vraiment entre 
eux aucun point commun. 

Comme s'fl avait entendu sès 
pensées, il dit tout haut: 

— Vous êtes tout l'opposé de 
ma nature et, pourtant, nous 
sommes bien ensemble, 

Elle ne tenta pas de protester | 
et reconnu: | 

— C'est vrai, 

…— Vous êtes équilibrée, tra: 
vailleuse, Vous almez les res- 
ponsabilités, l'autorité même; 
tout ce dont j'ai horreur, Vous 


ait, après un | se 


êtes raisonnable, prudente, clair. 
voyante, vous fuyez la fantaisie, 
Je suis précisément le contraire 
de cela, Nous avons seulement 
un point commun: un coeur ten- 
dre, sous une carapace d'indif- 
férence et là, nous nous devi- 
nons, nous nous rejoignons, 
Francine, reégardez-mol; est-ce 
que je me trompe? 

N s'était arrêté et il lui faisait 
face, Un instant, elle-eut la ten- 
tation d'échapper à l'emprise qui 

esait sur elle et qu'elle n'avait 
amais connue, mais elle admit 
encore: | 

— C'est vrai, 

+ 11 eut une exclamation joyeu- 


— Sans détour! Sans faux- 
fuyant! Franche! Directe! Fran- 
cine, mesurez-vous à quel point 
vous êtes merveilleuse, d'éviter 
les’ minauderies dont sont cou- 
tumières vos amies et de me dis- 
penser ainsi des plates galante- 
ries auxquelles la plupart des 
hommes se croient tenus? ‘Oh! 
Francine, j'ai tant souhaité ce 
qui s'offre à nous, à quoi, si vous 
le voulez bien, nous ne donne- 
rons pas de nom 
Moi aussi, 


Le Téléthéâtre 

Les grandes oeuvres du 
théâtre classique ou contem- 
porain et, à l'occasion, certai: 
nes pièces canadiennes sont 
misés à l'affiche du Teléthéà- 
tre de Radio-Canada, Ainsi, le 
téléspectateur a l'occasion 
d'assister, chez lui, à la réali- 
sation des chefs-d'oeuvre de la 
littérature mondiale, Les meil- 
leurs réalisateurs et des équi- 
pés exceptionnelles de comé- 
diens font, de ces émissions de 


quables qui se comparent a- 
vantageusement avec les plus 
grandes réussites de la télévi- 
sion partout ailleurs dans le 
monde, 

LU 


Guillaume Tell 
Les aventures de Guillaume 
ARMES Rae de l'in- 
ance, helv: ue, pas- 
sionnent les téléspectateurs 
comme elles ont retemu l'at- 
tention des historiens. 
Chaque semaine, les télé- 
s teurs voient Guillaume 
ell aux prises avec de nou- 
veaux dangers que sa bravou- 


_ dit-elle douce- 
ment, à 

— Nous ne franchirons pas 
tout de suite les étapes: tant de 
choses nous séparent qui ne 
viennent pas tellement de nos 
natures, mais de la manière dont 
nous avons été élevés, dont nous 
avons vécu, À présent, laissez- 
moi vous interroger: vous vivez 
avec vos parents? 

Mon père seulement. Ma 
mère est morte quand j'avais 
onze ans, « 

— Cela explique votre fôr- 
mation et votre goût des respan- 
sabilités, mais vous avez man- 
qué de cette tendresse que j'ai 
eu a Lu rh de garder jusqu'à 
ces de ahnées, : e 

— Votre père à vous? L'hygiène et la médecine pré- 

— C'était ce qu'on’ appelle un | Ventive ont été longtemps trai- 
grand bonhomme, Je vous en|tées en parents À ra pu Elles 

lerai plus tard, si cela vous | Prennent' aujourd'hui leur re- 
érès. Dans notre conversa- | Vanche. Le grand public com- 
tion présente, il n’a pas encore |Mence à comprendre les avan- 
sa place. À vous voir, il est fa- |tages, profits et intérêts qu'il 
cile de comprendre que vous tra-, peut tirer de, l'enseignement des 
vaillez par une sorte de dilettan- | hygiénistés, Il vaut mieux pré- 
tisme, pas tout à fait par besoin. | Venir que guérir, c'est le leit- 
Je n'y connais pas grand-chose !motiv qui reviendra constam- 
en chiffons, mais d'ordinaire une | ment dans ces pensées. L'hygiène 
secrétaire n'a ni la qualité des |et la médecine préventive, c'est 
toilettes que vous portez, ni des | tout simplement le gros bon sens 
bijoux aussi beaux. . [mis au service de la santé pu- 

Francine avait eu un ‘instant | blique, Certes, elles nous astrei- 
l'intention de laisser dans le va-|&nent à certaines disciplines, 

e sa situation personnelle, El- | mais en retour elles nous procu- 
e répugna à lui mentir et , dit | rent le ge de goûter des heu- 
simplement: res plus aérées,.plus ensoleillées, 

— François Domène est mon |plus saines ‘et p} us heureuses. 
père. 

— Tiens! Je n'avais pas pen- 
sé à cela, Vous tenez joliment 
bien votre rôle. 

— Papa m'a acceptée comme 
secrétaire à la condition que je 
fasse du travail sérieux. Il n'ap- 
précié pas beaucoup la fantaisie, 
vous avez pu vous en rendre 
compte. Il me gâte beaucoup, 
mais, dans le travail, il me traite 
comme n'importe laquelle de ses 
employées. J'ai dû, comme les 
autres, faire ma place par mes 
seuls mérites et pas seulement 
parce que je suis sa fille. 

A4 Alors, Van + es cpu. Cela 
change un peu la q F 

Sa voix avait fléchi et il se 
remit à marcher, tandis qu'elle 


Il n'en coûte que quelques sa- 
crifices pour demeurer en bon- 
ne santé. Mais ce négligent a vu 
son médecin trop tard et son in- 
souciance Jui a coûté près de 
cinq cents dollars! Qu'on y pen- 
se . . , et que les sages ont 
en conséquence, Hélas, il faut 
bien des efforts pour convertir 
un apathique!|Et pourtant c'est 
le négligent qui paie, Et ce n'est 

s le médecin qui perd à ce pe- 
it jeu-là! À 

LA 

, Vous courez après le bonheur. 
Vous avez soif de confort, de 
bien-être, de luxe, d'une exis-. 
tence plus pleine, mais que fai- 
tes-vous de cetle santé physi- 
que sans laquelle vous ne sau- 
riez être heureux? Rien. Vous 


uez des préceptes des énis- 
La et er fn des me iens. 


iù 
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C'est en vain qu'on 
de s'arrêter dans 
à l'abime, 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


| LE VOYAGE DE NOCES 


ulturs époux 
se sont souvent consultés, avant 
de décider de l'endroit où ils 
iraient faire leur voyage de no- 

Bien entendu, chacun suivant 
sa situation de fortune, en est 
arrivé à une décision, Pour cha- 
cun c'est un rêve caressé bien 
longtemps à l'avance, même #i 
ça ne représente pas un Voyäge 


ger où une croisière autour du 


pour voyager et qui partent pour 
l'étranger, il est sage de suivre 


Emissions dramatiques 


prestige, des réussites rerpar- 


AU SERVICE DE 
VOTRE BONHEUR 


La prévention coûte toujours 
moins cher que la guérison 


par le Dr Adrien Plouffe 


vous voilà malade et vous|d 
devez avoir recours au médecin|qu Le 
ÿ  Buérit et vous êtes bien mal- Eu r 
ureux — mais par votre faute! Fran x ame. pré e : 
eman nt son fameux ‘‘ragoût’” et l'I- 
F : talienne avec les “ 
Et quand|sauce”. Ces 
les fauche au cours d'une rendues célèbres dans le monde 


entier, ù Ÿ 
… Lé grand favori des maitresses 
ence des|de maison 


fait à 


fois de plus, une bonne agence 
de Voyages sera très utile pour 
ne pas dire indispensable, sur- 
tout pour des jeunes, qui en sont 
à, leur premier voyage, Futurs 
mariés, songez à ce fameux voya- 
ge de noces, prépurez-le con- 
sclencieusement, avec l'aide de 
ens autorisés, Retenez bien à 


les conseils d'une bonne agence 
de voyages qui réglera tous les 
oblèmes et aidera à remplir 
outes les formalités requises 
peur sortir du pays, retiendra 
es places sur les bateaux, les 
avions et dans les hôtels, Tou- 
tefois, là encore, il vaut mieux 
se préparer à l'avance et ne pas 
attendre à la dernière minute|l'avance vos places et ensuite au 
pour faire ses réservations, Pour | moment voulu, partez, heureux, 
ceux qui se contentent d'aller | sans souci et sans crainte vers 
moins loin, au Canada ou aux|le bonheur et vers Id joie 
Etats-Unis par exemple, les for-| Les mariés, aprés avoir assisté 
malltés sont beaucoup molhs|au déjeuner de noces et s'être 
nombreuses et plus es: mais lattardés un bon moment parmi 
le problème reste lë même pour|les invités, peuvent s'éclipser 
la réservation de place dans les | pendant un certain temps afin 
trains, avions ou autobus, Une! de se rendre à des chambres pré- 
nr re parées, où ils pourront changer 
de toilette, Lu mariée sera aidée 
de sa dame d'honneur et le ma- 
rié de son garçon d'hopneur, 

11 est d'usage que la mariée, 
un peu avant d'aller s'habiller, 
lance son bouquet de noces au 
l'groupe de jeunes filles présentes 
et celle qui l'attrape, dit le dic- 
lon, se marie dans l'année 

Puis, les mariés ayant revêtu 
| leur costume de voyage ét prêts 
[à partir, reviennent retrouver 
leurs invités pour les saluer, Ils 
embrassent leurs parents et, mê- 
me si la mariée essuie une larme 
furtive, elle va, le coeur léger, 
vers le bonheur, vers l'avenir, 
{qui lui semble s'annoncer com- 
me une éternité de joie, 

Si les mariés, en partant, doi- 
vent essuyer une pluie de confe- 
lis ou de riz, qu'ils en prennent 
leur, parti, c'est l'usage qui veut 


mer pe 


re lui fait courir, mais dont 
son astuce le fait triompher, 
L LJ L2 


Première 


Première est une émission 
dramatique réalisée en studio 
pal les meilleures équipes de 
production de. Radio-Canada 
avec le concours des comé 
diens les mieux aimés au Ca 
nada francais, 

Cette série d'émissions pré- 
sente non seulement des adan 
tations d'oeuvres dramatiques 
de tous les pays, mais elle fait 
aussi connaitre des oeuvres 1- 
nédites écrites expressément 
pour la télévision par des au- 


a porte bonheur! 
teurs de chez nous, $ 
. LI L 


Le garçon d'honneur se charge 
des bagages, s'occupe des forma- 


Gendarmerie royale . lités et paie les pourboires; le 


La Gendarmerie royale du 
Canada, l'un des plus célèbres 
corps policiers au monde, se | 
devait d'être connue des télé- 
spectaleurs, C'est ce à” quoi | 
4 pue cette série filmée ! 
qui met en vedette l'un des | 


Trois secrets 
de beauté 
pour 1960 


Et votre ligne? 

Si vous croyez ne pas aimér 
| du tout la mode 1960, posez-vous 
une question et répondez-y hon- 
nêtement, N'est-ce pas votre sil- 
houette que vous n'aimez pas? 
Ne demandez pas trop à la mode, 
et ne vous attendez pas à ce 
qu'elle déguise les quelques li- 
vres que vous avez prises cet 
hiver! 

Dès que le soleil devient plus 
invitant, chaque femme devrait 
suivre un régime très strict, si 
elle a tendance à l'embonpoint, 
pour pouvoir se permettre de 
suivre la mode raisonnablement 
et ainsi faisant, plaire, non seu- 
lement à elle-même, mais à tout 
son entourage. 

La ligne Chanel 

La ‘ligne Chanel” continue à 
être très populaire ce printemps. 
La collection Chanel comprend 
tout, à partir des blouses et chan- 
dails, jusqu'aux costumes tail- 
leurs, à jupes droites ou plissées. 

Cette année, Chanel a ajouté 
à sa collection le manteau réver- 
sible et la tunique sept-huitiè- 
mes. Les bérets portant la signa- 
ture Chanel sont très en vogue. 
Ils sont portés de l'arrière de la 
tête, et souvent une épingle ou 


, meilleurs comédiens  cana- 
diens, Gilles Pelletier, 
Gendarmerie royale rüconte 
les aventures vécues par un 
détachement de trois policiers 
fédéraux en mission sur un 
territoire de 200 milles et dont 
Je coeur se situe à Shamat- 
tawa, village fictif d'environ 
4,000 âmes, Le caporal . Ga- 
gnier (Gilles Pelletier) et lés 
constables Frank Scott (John 
Perkins) et Mitchell (Don 
Francks) doivent faire régner 
l'ordre et respecter la loi dans 
cette région, 


Les jeunes comme les moins 
jeunes sont intéressés par cet- 
te série qui fait revivre, à tra- 
vers une action dramatique 
intense, les upations 
quotidiennes d'un officier de 
la Gendarmerie royale 


rets, 


. Coiffures 1960 

Pour la coiffure, la’ ligne, ‘“cy- 
gne’”’ est encore la ligne-mode ce 
printemps. Mais elle comporte 
plusieurs variations. La plus po- 
pulaire semble être la coiffure 
qu'on appelle aussi “bandeaux”: 
les cheveux sont ramenés en ar- 


rait dû être traitée depuis long- 
temps. L'examen médic4} pério- 
dique à partir de l’âge de qua- 
rante ans, assure une existence 
plus heureuse et plus longue 
dans Ja plupart des cas. Parmi 


Ji 


ça et la superstition assure que! 


marié lui remboursera cela à son! 


une broche accompagne ces bé- | ! 


Q. — Je viens à mon tour 
vous demander un conseil, 
Que devrais-je offrir comme 
cadeau de baptème à un bébé? 
Merci, — LÉOTRICE, 

R, — Si vous vous rendez dans 
un magasin d'objets religiebux, 
vous trouverez toute une série 

de suggestions pour cadeaux: des 
médailles en or ou en argent, 
des chapelets, des statuettes, etc, 
A part les cadeaux d'ordre spi- 
rituel, vous pourriez offrir un 
gobelet ou une culikr en argent 
portant le nom du bébé et la 
date, ou seulement ses initiales, 
un petit ensemble de brosse et 
peigne, etc, Les rayons pour bé- 
bés des grands magasins vous 
fourniront mille et une jolies 
choses parmi lesquelles vous 
pourrez choisir selon vos moyens 
. 


| vons nous flancer au début de 
mai et mes parents donneront 
une réception à cette occasion, 
Devrions-nous faire les invita- 
tions de vive voix ou par télé- 
| phone, ou encore par éerit? Un 
prêtre, cousin de mon ami, 
bénira nos fiançailles. Com- 
ment le remercier? Par un 
cadeau ou en lui offrant de 
l'argent pour ses 
Merci, —— RAVIE, 
| R, — Ces invitations se font, 
soit de vive voix ou par télé- 
| phone, c'est facultatif, La fian- 
cée peut inviter elle-même ses 


me vous appeler Blanche qu'il 
ne conviendrait pas pour vous, 
la mère de la mariée, de porter 
une toilette blanche, si belle soit 
elle, pour le mariage de votre 
fille, Même les invitées s'abstien- 
nent de porter du blanc aux no- 
ces, Ce jour-là, cette couleur est 
réservée à la mariée, Voyons, 
soyez raisonnable, Votre fille ne 
devrait pas, certes, vous faire des 
scènes, mais elle a raison de vous 
demander de vous vétir autre- 
ment, Ne pourriez-vous pas faire 
teindre cette très belle Moilette 
d'une teinte spastelle qui vous 
irait tout aussi bien? Ou, si vous 
tenez absolument à la laisser tel- 
le qu'elle est, achetez-vous une 
autre robe qui conviendra, N'al 
lez pas, de grâce, par un caprice, 


Q. — Mon ami et moi de- | 


veuvres? | 


£âter la fête de votre fille 


. . . 


Q. — Mon problème est tres 
grave à mon point de vue et 
je vous le soumets, eur je ne 
sais plus où donner de la tête, 
Mon mari vend de la boisson 
à la maison et insiste pour que 
je l'aide dans ce commerce 
illégal, Suis-je tenue de lui 
obéir? Quelle est votre opi- 
nion à ce sujet? Merei. 

NAVREE, 

R, — Vous avez assurément 
juré obéissance à votre mari le 
matin de votre mariage, mais 
tous les prêtres vous diront que 
ce serment ne vous oblige pas 


amies, en ayant soin de se con-|à commettre des actes contre la 
former au nombre fixé par sa]loi de Dieu et celle des hommes. 


|mère, Celle-ci se chargera des 
[invitations plus officielles: des 
parents du fiancé, de ses pro- 


Vous devez refuser, Au point de 
vue légal, vous n'êtes pas obli- 


| &ée de dénoncer votre mari, mais 


ches et d'autres personnes selon | vous devez faire tout en votre 


le cas, Pour ce qui est des re- 
merciements au prêtre, on offre 


pouvoir pour le dissuader de son 
triste projet, Quant à mon opi- 


généralement sous enveloppe un|nion sur de tels personnages, je 


montant d'argent pour ses oeu-|trouve qu'ils font pitié, f 


vres. 
LA L2 LJ 
| Q. — Ma fille se mariera en 
août et j'aimerais avoir un 
conseil au sujet de la toilette 
ue je porterai, Je suis brune, 
ans la quarantaine avancée, 
Je voudrais porter une très 
belle robe de dentelle blanche 
que je me suis fait confection- 
ner récemment. C'est une robe 
demi-longue, du soir, mais a- 
vec jaquette à manches lon- 
gues et à col assez haut, Ma 
fille me fait de véritables scè- 
nes. Elle prétend que je ne 
dois pas porter de blanc. Est- 
ce vrai? Merci de vos bons 
conseils dans le passé. 
BLANCHETTE. 


ris- 
quent non seulement le salut de 
leur âme, mais le déshonneur 
qu eux-mêmes et pour la famil- 
e qu'ils ont l'obligation de pro- 
téger et à qui ils doivent donner 
l'exemple, leur titre de chef les 
y obligeant. Essayez donc, chère 
Madame, si vos instances res- 
tent sans résultat, de faire con- 
vaincre votre mari par d'autres, 
un ami en qui il a confiance, 
qui saura lui faire comprendre 
que dans ce commerce ris- 
ques-sont plus grands que la va- 
leur du montant d'argent lé- 
mentaire gagné ainsi. Sans dou- 
te pourrait-il faire un autre tra- 
vail, après ses heures d'ouvra- 
ge, qui lui rapporterait quelque 
chose sans vous compromettre 


R, — Vous avez beau signer | tous, 
“Blanchette’”, vous pourriez mê- 


rière dans un lourd chignon et 
de longs bandeaux encadrent le 
visage. Cette coiffure est très 
seyante pour presque tous les 


ceux qui ont dépassé le cap de 
la quarantaine, combien adop- 
tent le système de l'examen mé- 
dical tous les ans, combien? 

* + 


Y a-t-il quelque chose dans les 
idées qui précèdent qui ne soit 
pas marqué au coin du gros bon 
sens? Chers amis lecteurs et lec- 
trices, ne répondez pas tous en- 
semble! 


beaucoup les traits, 

Quelle que soit la coiffure, les 
cheveux doivent être tenus pro- 
pres, Le brossage quotidiens, le 
shampooing hebdomadaire sont 
nécessaires pour garder ses che- 

| veux en état convenable. 


Adrien 


PLOUFFE,. 


Economie et savoir-faire vont de pair 
pour les bonnes cuisinières! 
Préparer un. excellent repas|rien qui fait toute la différence’ 
epuis les viandes de choix jus-| vous épargnera du temps et de 
hors saison, n’est 
pas tellement diffici- 


est sûr d'avoir un succès sans 
précédent, Vous pourrez le ser- 
vir avec des pommes de terre 
en robe des champs, votre légu- 
e préféré ou quelque chose de 
oquant que vous aimerez gri- 
gnoter, à 


e ,,. et c'est ce que fait la 
bi e, en 


ttis à la 
deux plats les ont 


k typés de visages, elle | 


l'argent, et votre pain de viande | pas 

viens qu'on le cherchait de mon 

lemps à la petite école”, Er des 
+ + 


Le printemps venu, quelle 
femme ne pense pas à ses nou+ 
velles toilettes! 1] y a tant de 
variétés de tissus, tant de cou- 
leurs, tant de dessins nouveaux 
et merveilleux offerts à notre 
choix, Ne vous laissez pas ce- 
pendant éblouir par les tissus 
superbes et à tissage compliqué. 
Un tissu très’ joli évidemment, 
mais acheté sans réflexion Lo 
né pas vous convenir. Les tissus 
ne doivent jamais être achetés 
pour leur seule beauté; choisis: 
sez-les $oignéusement au con- 
traire pour flatter votre teint, 
vos yeux, vos cheveux et votre 
personnalité. 

Parce que, jeune fille, le rou- 


charme, cela ne veut pas dire 
u’'il restera votre couleur pen- 
nt 40 ans. Après quelques an- 
nées, toute femme devrait “re- 
voir’ la couleur de base de ses 
toilettes, Elle peut très bien dra- 
as les tissus colorés sur ses 
paules, comparer et examiner 
dans le miroir les résultats, d'un 
oeil critique. 
+ # + 


Ne vous essayez pas la main 
le même jour sur deux plats nou- 
veaux: n'en faites qu'un seul, 
mais qu’il soit bon, 

+ *# + 
Conrad: ‘Papa, quel est le plus 
petit dénominations er 
Papa: “Comment! Is ne l'ont 
encore 


trouvé? Je me sou- 


telligences qui ne voient pas le 


bien: vous leur direz la le 
qui éclaire; des volontés qui vont 
leur direz 
t: vous leur 


ge ardent faisait ressortir votre|©®UP, un coup assez 


11 y a autour de nous dés in- artie 


LOUISE, . 


Cherchez-vous long- 
temps un c 
conçu pour l'extérieur? Vous 
voulez placer sur votre galerie, 
ou dans votre jardin, un cendrier 
» he sèmera pas au vent cen- 


depuis 


pare émaillée 
et rempliésez à demi votre cen- 
drier de gravier fin. 

+ # + 


Pour la première fois, il con- 


duit une hr ere bien enten- 
du, il à invité un à participer 
à cette “inauguration”, 


Dont, la voiture roule. te ! 


e. 
— On a dû passer sur une 
bouteille, dit calmement le con- 
ducteur, 
— Une bouteille? 
vu de bouteille, moi! JU A 
non plus. Le iype de- 


vait l'ave dans sa poche .,, 


Je n'ai pas 


aux oeufs, pendant la 


cuisson. Pliez la crêpe en deux 
et servez, , FA 
MARIE 


ou 


fu) 
L 


:8È 


A Vol di-No 4 


Là Pour téléphoner 
une petite san 
signalez SPruce 5-8 st 

LL 


entre W h du matin midi ut 
etre 3 h et j près-mid) 
+ Jéu tundi au vendredi 


MNANE CISMEY — Vous pouvez mins 
totiant vous procurer là célébre Tl- 
î E CISB chers M, K. Nabourin 

, avenue Provencher, 8t-Honiface 
Par là: poste: #100 franco. 1387 

AVEZ-VOUS SONGE à devenir ven: 
deur dans votre voisinage! Pas de 
limites dans les revenus À retirer, 
Si vous êtes travailleur et ambitieux, 
n'hésitez pas À demander notre plan 
de vente et nos conditions, Ecrivez 
sans obligation Familex, Dépt, R-1, 
1600, Delorimier, Montréal, 


, dr 
oN vemMA DE — Fille ou jeune dame 


ur travail générai®e de maison, 
hambre et pension 
? adultes, Signaler: Glover 35-6077, 


le matin seulement, 50-022-LF, 
URGENT — ON DEMANDE DAME OÙ 


Bon salaire 


VEUVE pour garder les enfants. | 
Chambre, pension et petit salaire | 
Signaler: Alpine 3-4405, sega 


ON DEMANDE MENAGERE pour pres- 
bytère de Ville, Bon salaire, Choix, 
entre demeurer au presbytère où au} 
dehors, S'adresser Hoïte 693, La 
Liberté et le Patriote, 
MeDermot, Winnipeg 2. 


gnund ab r | 
PRINT DÉCORATEUR, travail s0k | 
né à pe pogas ad TT gra- 
te. alèr: CEdar 3- & 

a # 4648 TF, | 


619, avenu 
4-093-5€, | 


Pas de cheveux gris . .. 


Si vous fuites uuage du merveilleux 
produit JAMAIS GRIS. Aussi «i 
vous souffrez de Rhumatisme ou 
d'Arthrite. j | 
Ecrivez pour nos dépliants gratuits || 
C. C. Jamieson | 

| 


Hôlte postale 22, Transcons, Man. 
Téléphone: CAstle 2-492 


HOvVATzOS | 


FLEURISTES 


Spécialité: fleurs pour mariages 
ouquets de corsage et autres 
ouronnes mortuaires 


254, ave Notre-Dame, Winnipeg 
Téléphone WhHitehall 3-1934 


Horloger suisse 
Louis Matile 
& Fils 
maintenant au no 237, rue Garry 


vis-äsvis le nouvel Hôtel des Postes 
Téléphone WHiteholl 2-6625 


: Prenez un repas à la dinde servi 
n'importe quel jour de la semai- 


ne saut le dimanche, pa 
antre 11 h. 30 em, 
«5h. pm. Si 
eu 
344, rue Main, Winnipeg 
Un régal pour toute la famille 


Notre spécialité: le poulet frit 


Salle de banquet 
pour toutes occasions 


Téléphone WHitehall 2-9076 


La 
"Norwood Jewellers” 


105, avenue Marion 
St-Boniface, Man, 


Téléphone CHapel 7-2790 


Inspecteur officiel des montres 
du Canadien National 


Réparations de montres, horloges 
et bijoux notre spécialité 


PHARMACY 


Maintenant située à 


243, rue Marion, Norwood 
A l'angle de la rue Traverse 
À mi-chemin entre les rues 
Taché et des Meurons 
Téléphone CHapel 7-3533 
Nous livrons à domicile | 
Cartes de souhaits en français 
et en anglais 


nes) æ, : 


Faites-vous 
donner 
votre 


| vrux, FAIBLE, EPUISE APRES 40? 


#” 
Golden Beauty Salon 


GRATIS 
L bouteille de parfum français 
exquis — et une paire de bos 
de nylon avec chaque permanente 
durant notre grand SPECIAL DÙ || 
PRINTEMPS 


Ondulation à froid 
#5.95 


Pos de rendez-vous nécessaire 
AMENEZ VOTRE FAMILLE 


Golden Beauty Salon 


Angle de Hargrave et St, Mary's 


À une rue du dépôt d'autobus 
En face de la cathédrale Ste-Marie 
Vous pourrez jouir d'un bon 
diner chez Golden Drugs, 
Repas complet 69 


rônto, dernièrement, quand l'hon, 


rendu pour adresser la parole au Club Empire et ensuite, devabt 


provinciale, On s'attend à ce que l'hon, 


ET 


" 


LA LIBERTE. 


uébec, s'y est 


province de 
a Légisiature 


les membres de 


aujourd'hui, à titre de partenaire, de voisin, d'ami”, de déclarer M, Barrette, Les réunions étaient 


en partie bilingues. 


PERSONNEL | 
Vantent l'aide 
Faites 
Toutes 


Des milliers rajeunissent 
des tablettes toniques Ostrex, 
casali de 4 jours, Seulement 6% 
pharmacies. 


ON DEMANDE COUPLE MARIE pour | 


travailler comme concierge et méêna- 
gère dans paroisse du centre de Win- 
nipeg. Logis moderne complet, S'a- 


dresser par éorit, en donnant réfé- 
rénces, salaire demandé, À Boite 661, 
La Liberté et le Patriote, 619, avenue 
McDermot, Winnipeg 2, 3-661-40, 
e—-— | 
UE POSTE CBWFT.de télévision fran- 
aise entrera en ondes le 24 avril 
our vous assurer la meilleure re- 
ceplion possible, appelez-nous de- 
mandant une estimation gratuite et 
des renseignements sur l'antenne la 
plus convenable à vos besoins Si- | 
gnaler: VErnon 2-0621, spots 
ON DEMANDE — Dame d'âge moyen | 
(parlant le français si possible) pour 
rendre soin de monsieur demi-inva- 
fide et âgé. Habite avec couple sans 
enfant, Maison de ferme complète. 
ment moderne. Meilleur salaire, Tra- 
vail permanent, si satisfaisant, S'a- 
dresser en donnant tous renseigne- 
ments, à Boîte 158, Montmartre, Sask,, 
ou par téléphone À: 3R-14, 
3-610-4C, 


CHAMBRE ET PENSION pour 2 hom- 


mes qui travaillent, Près autobus, 
S'adresser à 432, rue Langevin. Télé- 
phone: CEdar 13-2046, 4-689-5C, 


ST VOUS AVEZ DES ARBRES À faire 
couper, signaler CHapel 7-8056 après 
“sh, 50-628-4C, 


Elargissez vos connaissances par la 
correspondance, Augmentez votre 


collection, Obtenez 5 noms et adres- 
ses contre $0,50. Indiquez vos pré- 


férences, Service national, sérieux 
et discret, Adressez KEN-AMI ENR,., 
Kénogami, P.Q, | 


PIANOS ET ORGUES 
A VENDRE 


Agent exclusif pour les pianos 
Heintzman et Sherlock-Manning et 
les orgues Hammond. 


Communiquez avec notre représen- 
tant français, M, dean Carignan, 


J, J, H, MeLEAN & CO, LTD, 


Angie des rues Graham et Edmonton 
Winnipeg = Tél: WAitehall 2-4231 


Davidson 
Monumental Co. 


MONUMENTS — BORDURES 
DESSUS DE FOSSE EN BETON 


En ville ou en campagne 
605, ave Harbison, Winnipeg 
Téléphone.: LEnox 3-8418 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


343, rue Sherbrook | 
Winnipeg — Tél. SUnset 3-7258 


Propriétés, immobilières 
de tout genre maisons blocs- 
appartements, ouvertures d'entre- 
prises, terrains. terres agricoles, 


Voyez votre nouvean | 
représentant francais 


FOUR PROVINCES 
INVESTMENT CO. 
Fred Hamelin, 332, rue Main 
Téléphone: WHitehall 2-7256 
Résidence: ALpine 3-4192 
26 St, Michaels Road, St-Vital 


| 
On vous débarrassera 


promptement et gratuitement 
des animaux morts. 


MID-WEST RENDERING 
LTD, 
Appelez À nos frais 


Usine: CHapel 7-1347 


Après les heures de bureau: 
CHapel 7-9295 


St-Boniface, Manitoba 


( 


On demande vieille monnaie 
et vieux timbres 

Pour recevoir port payé, très gros 

catalogue des prix que nous payons 

pour vieille monnaie et vieux tim- 

bres, faites parvenir 25 sous en 

monnaie à 


ALBERT STERN & CO. 
s 616, édifice Melntyre 
416, rue Main, Winnipeg 2, Men. 


WILFRID ROYAL (INSURANCE) LIMITED 
SAFECO. sour éonducteurs à rique préféré” 


306, édifice Avenue 


Winnipeg, Man, 


‘ Téléphone WHitehall 3-1558 


A VENDRE 


Por, 


ON DEMANDE jeune fille pour tra- 
vail dé bureau, pouvant tâper lets 
tres et factures À la machine à écri- 
re, et ayant quelques notions de JA 
tenue des livres, Grade XI ou XII. 
N'adresser par écrit, au bureau de 
La Liberté et le Patriote, Bureau 
de l'imprimerie, 619, avenue MeDer- 
mot, Winnipeg 2, Man, 4-682-LF, 


A LOUER —'541 
2 pièces non 
mai, Signaler: 


rue Langevin, Logis 


meublées, Libre, ler 
CEdar 3-3567, 
3-072-4C, 


A LOUER — St-Boniface. Logis: privé, 
3 pièces meublées Prix raisonnable 
Signaler: CEdar 3-4253, 4-691-40, 


A LOUER — St-Boniface. Logis: 2 piè- 
ces, Evier et armoires. Libre: 15 mai, 
Sttnaler: CEdar 3-1686, 4-697-5C, 

A LOUER — St-Bonilace. Chambre 
meublée. Facilités de cuisine, Evier, 
‘‘rangette'’ et armoires, Près autobus, 
Four demoiselle ou dame qui tra- 
vaille, $30 par mois. Signaler: CHapel 
17-3221, 4-686-4C, 


A LOUER — 534, rue Des Meurons 
Chambre avec où sans pension, Pour 
jeune fille, Signaler: CEdar 13-2097, 

4-683-4C, 


A LOUER — Norwod, Logis: 2 piècés, 
plus Véranda, Réfrigérateur, "Ches- 
tenfield'' et fauteuil. Broëhé pour 
poêle, 2 grandes garde-robes, Signa- 
er: CEdar 3-1203, 4-680-4C, 

A LOUER — Norwood, 96, Lloyd, 2 lo- 
fs: 2 grandes pièces, demi-meublées 


In disponible: le 1er mai; l'autre: le | 


15, ler étage, Signaler: GLobe 2-9374, 
’ 


4-618-4C, 
A LOUER — Près rues Taché et Ma- 
rion, Chambre meublée pour lin ou 


deux jeunes hommes, Signaler: CE« 
dar 31-4526, après 6 h, 


A VENDRE — St-Boniface 
Signaler: CEdar 3-6334, 


Duplex, 
14-6794, 


Jolie robe de mariée 
Grandeur: 12 À 14. Laisserait à bon 

marché, Signaler: CEdar 3-4526, après 

h, A681-TF, 

A VENDRE — Automobile ‘‘Plymouth" 
1958. Très bon état et très propre, 

Pneus presque neufs, Prix 


Signaler: CEdar 3-1967, 3-673-4C, 


A VENDRE — St-Boniface, Maison moe | 


derne: 7 pièces, Chauffage: huile, 


Lot: 50'. Garage, Taxes: $110, Comp- 
tant requis: $3,000, Balance: termes 
A et A,-C, Desauiniers, GLobe 
23-4745, ou CHapel 7-6964, 
4-6M-40, 
|A VENDRE -— Entre. les rues Hamel et 
Dollard, Maison moderne, Parfait 
état, 2 chambres À coucher, Chauf- 
fage automatique: gaz naturel, Si- 
gnaler: CEdar 3-1122, 4-690-4C, 
A VENDRE — Rue Archibald. Maison 
4 pièces, Près église et école, Age 
10 ans. Lot: 50’, Garage. Salle de ré- 
création, Chauffage: gaz. Comptant 


requis: $2,500. Balance: termes faci- 
les. Appeler A.-C, Desaulniers, GLo- 
be 3-4745, ou CHapel 7-6964. 


A VENDRE — 227, rue Hame)., REFRI- 
GERATEUR: 9'; a servi 6 mois, RA:-7 
DIO: 11 lampes; prise de courant 
our tourne-disques, MACHINE A 
AVER: Beatty, Signaler: CEdar 
3-1640, 4-692-4C, 


|A VENDRE — St-Bonitace, Près bast- 


lique et autobus, Grande mäison! 4 
chambres à coucher, $4,000 comptant 
Balance À termes, Pas d'agents. Si- 
gnaler: CHapel 17-862], AT-ST-TF, 


A VENDRE — La Broquerie, Maison 
4 pièces, Une acre de terre, Près 
église et école S'n- 
dresser à M, Jean DeGagné, La Bro- 
querié, Téléphone: HAyxel 4-51391, 

LECHL TES 1 à 


Eau courante, 


|A VENDRE — Blé Selkirk, lère géné- 


ration, enregistré no 1 ou 2 
52.80 le minot 


2e gén, enr, no | ou 2 


#1,80 le minot.| 


3e gén, enr, no 1 ou 2 
traité #1.65 le minot 


S'adresser à Plan de Semenre, Natre- 
Dame-de-Lourdes, Man, Tél, 58-2, 


4-675-5C, | 


GRAINS DE SEMENCE A VENDRE | 


Lin Raja: certifié: 59-11572, 
no Î en sac, $525 min. 
Lin Raja: 59-11573, semence no 2 ‘en 

sac, $4.25 
Orge Parkland Enreg.: 59-10012, germ. 
(92%). $1.50 en sac, 


semence 


Orge Parkland: commerciale, venant | 
de semence enregistrée, en vrac 
$125 min. 

Avoine Rodney commercial: 59-11051, 


germ, 97%, 90c; conditions spéciales 
pour grande quantité 


MAISON ST-JOSEPH, 
| Otterburne, Man, 


50-621-9C, | 


SYLVESTRE REALTY 
AGENT D'ASSURANCE , 


455, Louis-Riel, St-Bonitace 


Résidence: CEdor 3-5050 
A3-536-T,F, 


POUR ACHAT, VENTE OÙ ECHAN-. 
GE, DE PROPRIETE de ville :ou 
de campagne, fermes, commerces, 
prêts, assurances. S'adresser à A. 
Ayotte, 191, blvd Dollard. Télé- 
phone: CEdar 3-5845. 

22-Y85-TF, 


Pour achat, vénte où échange de 

propriétés de ville ou de campa- 

ane, fermes, commerces ou hôtels 

Prêts — Tout genre d'assurances 
S'adresser à 


ARPIN REALIY 


120, «ave Provéncher,. 8t-Boniface 
E.-J.-R, ARPIN 


Téléphones! Bur.: CHapel 1.402 
Rés: GLobe 21-3618 


A-671-TF, | 


modéré. | 


4-685-40, | 


| Au Club du Sacré-Coeur 


Le ‘banquet annuel du Club 
du Sacré-Coeur aura lieu le sa- 
meédi 28 avril à 6 h. p.m, à Ja 
Salle Guertin, 80, rue Lydia, 

Nous comptons toujours sur 
votre erfcouragemént, L'orches- 
tre se rendra à la salle pour 8 h, 
Il y aura aussi plusieurs prix de 
surprise, 

Avis aux membres et amis du 
Club de retenir leurs billets en 
s'adressant à Mlle Flora Gareau, 
trésorière, tél, SPruce 4-9008, ou 
M, Philippe Bourbonnais, prési- 
|dent, tél, SPruce 4-7194. 


URGENT DEVONS DEMENAGER — 
Désirons maison à St-Boniface, Nor- 
wobd ou St-Vital, Paverons bon mon 
tant, Appellez Mme Beaulieu, CHapel 
17-2446, 42-5027, 


A VENDRE 
Notwood — Près Précieux-Sang, Du 
plex, Plomberie double, Entrées pri- 
vées, Revenu, mensuel: #75, plus 5 
pièces pour propriétaire, #18,000. 
Norwood — Bungalow style ‘‘ranch", 
4 chambres à coucher, Garake atte- 
nant, Salle de récréation avec, foyer. 
3 plomberies. Prix: #27,500. Moitié 
comptant. 


J,-R. Poirier Realty Company 


Nignaler: GRover 35-1876 
3-636-4C, 


TOUGAS REALTY 
190, avenue Provencher 


| A VENDRE 

|St-Boniface — Cottage: 4 pièces. 12 
ans. $8,900, 

St-Boniface — Rue Berry, 

| tal, Maison: 7 pièces, $9, 

| St-Boniface — Ruë Archibald: Maison 

| moderne age Chauffage: gaz. 

Garage. #12,000, 

| St-Boniface — Commerce: épicerie et 
viande, $3,200 pour équipement et 
accessoires, Louerait magasin seul où 
avec logis, 

St-Boniface — Commerce d'épicerie et 
viande. Logis: 5 pièces. Bon chiftre 

| d'affaires, $22,000, \ 

| Magasin général — Dans bon village 

canadienæfrançais, 18 millés de Win= 

| nipeg, Gros chiffre d'affaires, $22,000, 

| St-Vital — Chemin Ste-Marie, Cottage: 

| 4 pièces. 58,000, 


Près hôpi- 
900. 


| St-Germain — Chemin Ste-Marie, Mal 
son: 4 pièces. Lot: 14 acre, 85,800, 
Commerce d'épicerie et viande, — 18 


milles de Winnipeg, 51,800, plus mar 
| chandises environ $2,500, Loyer: 850 
| pour commerce et logis moderne: 
5 pièces, 

| Bâtiment — 24’ x %4' pour être démé- 
| nagé. $1,700 


Pour achat ou vente d'hypothèques, 
| perception de loyers où paiements sur 
| hypothèques rapport d'impôt. 
Téléphones: 
BUREAU: CHapel 7-8178: 
À.-J, Boulanger; WH°3-2134 
1-642-4C, 


| 


VETERANS REALTY 


302, édifice Melntyte 
Téléphone: WhHitehall 2-7125 


St-Boniface — Rue Hébert. $8,500, Mai- 
son de rapport: 9 pièces. 4 au ler, 


5 au %e. Chauffage: huile. Garage. 
Titre clair, A termes. 
| Norwood — Près Holy Cross. Magni- 


fique maison de famille, Age: 6 ans, 
2 étages. Cuisine extra moderne, sa- 
lon, salle à manger, 3 chambres à 
coucher, sallé de récréation au sou 
bassement, Chauffage: huile, Garage. 
| Comptant requis: substantiel, 
Norwood — Près école Ste-Marie, Prix: 
#11,000. Bungalow: 5 pièces, 3 cham- 
bres à coucher. Cave à grandeur, 
Garage, Chauffage: huile, À termes: 
Norwood — Près Précieux-Sang, Prix! 
!° $27,000. Bungalow: 6 pièces, 6 ans. 
Grañde cuisine, salle à diner, 3 cham- 
bres à coucher, Salle de récréation: 
24' x 45’. Chauffage: huile, Garage, 
Idéale pour médecin, Comptant subs- 
| tantiel requis. 

| Norwood : — Près Holy Cross. Prix: 
| #12,900. Hungalow: 4 pièces. 12 ans. 
Planchers: chêne, Grand lot, Salle 
de récréation. A termes. 


St-Boniface — Rue Ritchot. Prix: 88,000. 
Bungalow: 4 pièces, Grande cuisine, 
Chauffage: eau chaude, huile, Gara- 
ge. Lot; 50’, Comptant requis: $3,000, 

| St-Boniface — Duplex: 8 pièces, Grans 

de chambre au soubassement, Prix: 

522,000. En excellente condition, En: 

trées privées. Triple plomberie, 

Chauffage: huile, Garage, Comptant 

substantiel requis, : 


N. Bernier, 594, rue $t-Jean-Baptiste 
CEdar 3-2027 
0.4, DeBteur, 56, rue Lawndale 
GLobe 27-2285 


dos. Carrière, 236, rue Kitson 
CEdar 13-5388 


1-8334C, 


La Compagnie 
VETERANS REALTY 
a le plaisir d'annoncer que 


M, Joseph Carrière, 


aufrelois de St-Pierre, Manitoba, 
domicilié. maintenant à 236, rue 
Kitéon, fait partie de la Compagnie 
et s'occupera de la vente, de l'a- 
chat et de l'échange de propriétés 
de ville et de campagne. 

M. Carrière s'occupait autrefois 
de l'Agence Minneapolis-Moline et 
était secrétaire-trésorier de la So- 
ciété d'Agriculture de St-Pierre, 

Si‘voys avez des- propriétés «à 
vendre où à acheter, adressez-vous 
ef toute confiance à M, Corrièra: 


ÉST MP MT 


n 


LE PATRIOTE 


ON DEMANDÉ 
Pour ‘l'année scolaire 1960- 
1961, instituteur ou institutri- 
ce pour les ggred élémentai- 
res de l'école consolidée de 
Notre-Dame : de - Lourdes -no 
690, probablement un grade 
classe, Salaire d'après 00 
rois provinciaux, N'adresser 
en “spéclint qualifications el 
expérience au secrétaire, M, 
Le Delaquis, Notre-Dame. 
do Lobtde, Man, 
3-6066-4C, 


ST-BONIFACE-TV | 

Réglage du nouveau) 
poste français, 

Canal 6, 61,50, 
N'ottendgx pas, 

Prolitez de l'ouverture le.24 avril, 


Appeler: À 34402, 
dei re 3-007-5C, 


Les catholiques de 
Winnipeg aident les 
réfugiés avec générosité 


A l'occasion de la Semaine 
d'Austérité (du 24 au 30 avril) 
dé l'Année Mondiale des Réfu- 
giés qui se terminer le 80 juin 

rochain, Soh Exc, Mgr P.F, 

ocock, uürchevêque de Winni- 

ég, vient d'adresser à ses fidè- 
es une lettre pastorale pour leur 
fappeler qu'ils doivent s'imposer 
quelques sacrifices personnels au 


Il y a sommet et sommet. Un “sommet” des plus significatifs pour le Canada à eu lieu À To-| cours de cette Semaine afin de 
A, Barrette, premier ministre de la 


pouvoir contribuer généreuse- 
ment à la quête du dimanche 


L. Frost rende le compliment à bref délai, Je suis avec vous, | 30 avril en faveur des réfugiés, 


Car les citoyens du Manitoba 
se sont éngagés à “vider” le 
Camp Lohmuhle au cours de cet- 
te année et de réhabiliter des 
réfugiés qui'y vivent depuis de 
longues années dans des condi- 
tions inhumaines, La grande mas 
jorité des réfugiés de ce Camp 
soht des catholiques, Ce fait 'in- 
citera sans aucun doute les ca- 
tholiques du Manitoba à se mon- 


trer particulièrement généreux. 


Le Canada célébrera son 


Demandez 


ST VOUS DÉSIREZ TOUT COMPTANT 
pour votre maison, appelez Gus Fre- 
dette À SPruce 63369, Aussi à VEN- 
DRE maison avec comptant ca 
à partir de 8500! 26-209-T.F, 


——————— md — - 


centenaire comme colonie! 


OTTAWA — En 1967, le Ca- 
nada célébrera son centenaire 
comme colonie et non comme 
pays souverain à moins d'appor- 
ter quelques amendements à 
l'Acte de l'Amérique britanni- 
que du Noëñd, a déclaré le séna- 
teur Jean-François Pouliot, Par- 
lant sur les projets éläborés pour 
É rre) le centenaire de la Con: 
fédération, M. Pouliot a rappelé 
que l'article 56 de l'AABN pré- 
cise que le parlement de Lon- 
dres peut désavouer une loi a+ 
doptée par lé parlement cana- 
dien. 11 a suggéré qu'Ottawa s'a- 
dresse au gouvernement britan- 
nique pour enlever cet article de 
notre constitution, ‘C'est le pre- 
miér pas à faire pour que le Ca- 
nada atteigne le statut de pays 
souverain. Parlant des lois sur 
la citoyenneté, le sénateur Pou- 
liot a dit que chaque Canadien 
est un sujet britannique, un ci- 
toyen canadien et un citoyen du 
Commonwealth, 

11 a dit qu'un Britannique de 


L'univers compte 
118 millions de 


camions et autos 

NEW-YORK — Le parc auto- 
mobile mondial a augmenté de 
5,651,200 unités, soit plus de 5 
pour cent, en 1959, pour attein- 
dre un total de 117,788,400 véhi- 
cules automobiles (voitures de 
tourisme, camions et autobus), 
selon les statistiques annuelles 
publiées par ‘The’ American 
Automobile” dans son numéro 
de mai. 

Si l’on ajoute 21,400,000 moto- 
cyclettes, 10,600,000 tracteurs et 
quelques autres millions de pe- 


tits véhicules à moteurs, le total |1 


des moteurs à combustion inter- 
ne en usage dans le monde dé- 
passerait 150 millions d'unités, 
déclare ‘The American Auto- 
mobile”, Le recensement effec- 
[tué par la publication américaine 
couvre 154 pays et territoires. 
| Plus de 60 pour cent des véhi- 
|cules à moteurs du monde — 
70,234,300 — sont en circulation 
| aux Etats-Unis; viennent ensui- 
lite la Grande-Bretagne avec 6,- 
234,700; la France, 5,675,000; le 
Canada, 4,941,000; l'Allemagne, 
4,310,800; l'Australie, 2,655,600; 
l'Italie, 2,070,300; le Japon, 1,- 
498,200; la Suède, 1,227,400 et 
l'Affique du Sud, 1,089,200. 

Le bloc communiste dispose- 
rait, selon ‘‘’The American Auto- 
mobile” de 4,885,600 véhicules 
à moteur, des camions pour la 
plupart. 


ses amis n'a jamais demandé la 
citoyenneté canadienne, La loi 
actuelle lui accorde le statut de 
citoyen canadien parce qu'il est 
citoyen britannique, Le. Canada 
devrait adopter une loi accor- 
dant à tout! immigrant, 


ment accordés aux immigrants. 
Mais il né devrait pas ‘avoir 
le droit d'exercer une fonction 
publique sans être devenu ci- 
toyen canadien, IL a ajouté que 
le Canada ne sera pas mûr pour 
un drapeau national tant qu'il 
n'aura pas établi clairement 
qu'il est un-pays souverain. 


LS ÀÀLUé dé 
NOTICE TO CREDITORS 


IN THE MATTER of the estate of 
HENRY J. de MOISSAC, late of the 
Municipality of St, Vital, in the Prov« 
ince of Manitoba, Owner of Reliance 
Typewriter, deceased, 


ALL claims against the -above estate, 
duiy verified by Statutory declaration, 
must be sent to the undersigned at 
400 Victory Building, 333 Main Street, 
Winnipeg, Manitoba, on or before the 
13th May, 1960, 


DATED at Winnipeg, Manitoba, the 
fith April, 1960, 


Solicitors for the Administratrix 
with Will annexed, 


| 
| À US Gé 
| 


NOTICE TO CREDITORS 


IN THE MATTER of the Estate of 
ALEXINA RICARD, late of Hudson's 
Bay Junction Post Office, in Manitoba, 
Housewife. 


ALL claims against the above estate 
duly verified_by Statutory Declaration 
must be filed with the undersigned at 
102 Great Western Building, Main 
Street, Winnipeg Manitoba, on or 
before the 25th day of May, A.D, 1960. 


DATED at the City of Joanne in 
re br this 19th day of April, AD. 


MARCOUX, DUREAULT 


& BETOURNAY, 


Solititors for the Administrator, 


Visites à domicile 


$3.00 
| B.E. M. Television 


& Radio Service 


Garantie de 90 jours 
aur toutes pièces et travail 


462, rue Sherbrook 
SPruce 5-2875 


APPRENEZ À CONDUIRE 
Téléphonez aujourd'hui — Commencez demain 


L'école SHERMAN' AUTO DRIVING 


Vous offre des leçons sur les grandes routes et les ‘rues de ville, et 
aussi de stationnément parallèle, sous la direction d'instructeurs expé- 
rimentés et qualifiés, Elle loue des. automobiles pour le temps de 


Plusieurs années de service à ’Wiñ 


Signalez $ 


l'examen officiel. Prix: $5.50, la leçon de 2 heures, dans une auto- 
mobile à changement de vitesse automatique ou à double contrôle, 


ipeg et au Manitoba. 


nset 3-7525 


4 PORTES DE LUXE 
"STATION WAGON" . 


Cntiry 


SE  e S r 
É< marier mL x, L'ART a 


NOUVELLES SIMCAS 1960! 
MEILLEUR PRODUIT D'IMPORTATION! 


DODGE — DESOTO — IMPERIAL — SIMCA 


RS à L'L'E 
$2295 


CCTEELEPT ET TETE 


Hatsrs 


me PS 


M. L. Desrosiers 


qu'il | 
vienne des iles britanniques ou | 
d'ailleurs, les droits ordinaire-| 

| 


| 
| 
MaGINNES, BURBIDGE & CO, 
1 


St-Boniface, le 22 avril 1960 


Téléviseur 


Silvertone 21” 


Aucun paiement initial 


Régulier 289.95 


24995 


e Téléviseur 19 lampes, broché à la main, 


« Transformateur assure puissance maximum dans 


les régions éloignéés. 


® Contrôle sensible, Syntonisation pré-réglée donnant , 


image parfaite en tout point. 


; a 
DIT T O8 


MAISON SAINT-JOSEPH 


est Pour "vous assurance 


Embellisses 


Pour embellir votre parterre et organiser 
votre jardin fruitier, soyex sage et prudent! 


Commandez seulement des plants rustiques, adaptés 
au sol et aux conditions des Prairies Canadiennes. 


STATIONNEMENT GRATUIT POUR 3,500 VOITURES, 


Se 


Enat Lai & Wok Ld 


ASSURANCES == IMMEUBLES — HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATION DE PROPRIÈTES 


100, édifice Paris — Téléphone WHitehall 3-5408 — Winnipeg 2 


Demandez notre Liste de Prix 1960 
COMMANDEZ DE BONNE HEURE 


Département de l'Horticulture, 
Otterburne, Manitoba. 


ET AVANTAGEUX 


C.P. 26, St-Boniface, Man., 


ou téléphoner à CHapel 7-1422 


otre renommée 
3 


de dignité 
el d excellence 


FÉTTS 


Salon Mortuaire 


DESJARDINS 


138, boulevard Dollèrd 
St-Boniface, Manitoba 


f 


Pour formule de demande d'achat ou pour 
plus amples renseignements, s'adresser à 


LA MAISON DES RETRAITES INC, 


Ouvert les vendredi 


ÉPARGNEZ $50 


Heures d'affaires: de 9 h, 30 am, à 5 h, 30 p.m, tous les jours-Véndredi et samedi: de 9 h, 30 am, à 9 h, pm, 


| | : 
UN PLACEMENT COMMODE 


@ Débentures en dénominations de $100 ou plus 
portant intérêt à 5% annuellement 


@ Remboursables l'année de Votre choix après 
le 15 décembre 1963 


@ Achat comptant où par versements 


@ Emprunt ayant pour but la construction d'une 
maison de retraites’ à St-Norbert 


: 


Téléphone: CEdar 3-4949 


